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Le CEC soulignera 
l'urgence d'accroître 
la productivité

GUELPH iOntanoi Le président sortant de charge du 
Conseil économique du Canada. M John Deutsch, a déclaré 
hier que le prochain rapport du Conseil insistera sur l'ur­
gence de spécialiser l'industrie manufacturière canadienne 
et d'accroitre le volume de chaque production pour amélio­
rer le rendement de l'économie canadienne

Parlant à l'ouverture de la réunion annuelle conjointe des 
associations canadienne et américaine d'économie agricole. 
M. Deutsch. qui quittera la présidence du Conseil le mois 
prochain, a déclaré que seul un taux de croissance plus rapi­
de dans la productivité de l'économie canadienne permettra 
de réduire l'écart entre les revenus per capita au Canada 
et les revenus américains

Au cours des 10 ou 15 dernières années, a-t-il dit. le 
taux de la productivité s est accru plus lentement au Canada 
que dans la plupart des autres pays industriels. Conséquem­
ment le Conseil économique consacre une part de plus en 
plus grande de ses efforts à la recherche des causes pro­
fondes de cette déplorable situation, et des mesures qu'il 
faudrait pour la corriger. "

Voir page 6. Le CEC

Pearson annonce 
ce matin le programme
législatif de 
la prochaine

OTTAWA Le premier 
ministre. Lester B. Pearson, 
a convoqué une conférence 
de presse pour 10 heures, 
ce matin, afin d'y décrire 
le programme législatif du 
gouvernement pour la session 
parlementaire qui doit repren­
dre le 25 septembre.

Le cabinet a tenu des 
séances intensives toute la se­
maine dernière concernant le 
programme et les grandes li­
gnes de sa politique de dé­
penses. Ces sujets, et plu­
sieurs autres, seront proba­
blement abordés par M. Pear­
son au cours de sa rencon­
tre avec les journalistes

On a annoncé que les séan­
ces du cabinet, coincées par­
mi plusieurs visites d'Etat 
et autres manifestations du 
centenaire, ont été les plus 
intenses qu'aient tenues les 
ministres au cours des vacan­
ces d’été du Parlement.

Lorsque les Communes ont 
ajourné, le 7 juillet, certains 
ministres du cabinet on pris 
immédiatement des vacances.

Envoi d'armes 
au Nigeria: le 
Canada n'a pas 
juridiction...

OTTAWA L'envoi d’armes de 
Grande-Bretagne au Nigeria à 
bord d'un a\ion c anadien ne tom­
be pas sous la juridiction du gou­
vernement canadien, a déclaré 
hier un porte-parole du ministè­
re des Affaires extérieures.

la1 vice-président de la compa­
gnie aérienne Pacific Western 
Airlines de V ancouver avait dit 
vendredi que le iransporl de 
"matériel défensif' de la Gran­
de-Bretagne au Nigeria à bord 
d’un avion de sa compagnie avait 
lieu avec “la bénédiction du gou­
vernement canadien".

L'avion canadien a été loué à 
une compagnie libanaise, la 
Trans • Mediterranean Airways, 
qui à son tour l'a loué à la Gran­
de-Bretagne

La semaine dernière, le Bu­
reau de relations du Common­
wealth. à Londres, avait confirmé 
que le gouvernement brilannique 
permettait l'envoi de certaines 
armes au gouvernement du Nige­
ria, en guerre civile avec la ré­
gion orientale du pays qui s’est 
proclamée indépendante sous le 
nom de Hialra.

session
mais la majorité d entre eux 
ont commencé à travailler 
intensément à leurs projets 
pour l’automne. Ces projets 
ont été révisés la semaine 
dernière lors des rencontres 
et sessions du cabinet sur la 
législation.

Cette revision achevée,
d'autres ministres se prépa­
rent maintenant à prendre des 
vacances. Le ministre des fi­
nances. M Mitchell Sharp, est
parti au cours de la fin de 
semaine pour la France Le 
ministre des affaires ex­
térieures. M. Paul Martin, doit 
prendre des vacances après 
la visite de M. Dmitri Po­
lyansky, vice-président du
Conseil des ministres de 
TUnion soviétique.

Certains rapports annon­
çaient que le cabinet n'était 
pas d’accord sur le niveau 
des dépenses gouvernementa­
les au cours de la prochaine 
année fiscale, mais une 
source en provenance du ca­
binet a déclaré que ces ru­
meurs étaient "grandement 
exagérées".

Le problème réside dans le 
fait que le gouvernement 
aura cette année à dépen­
dre en grande partie d em­
prunts pour financer les dé­
penses courantes. Le déficit 
prédit par M. Sharp dans son 
discours sur le budget, 
le printemps dernier, est de 
$740.000,000, et le gouverne­
ment devra trouver $1.590.- 
000.000 en argent ne prove­
nant pas des impôts - soit 
au moyen d'emprunts ou en 
utilisant certaines balances de 
banque du gouvernement

M. Sharp a déclaré aux 
Communes qu'il ne croit pas 
pouvoir réunir un montant aus­
si considérable, Tannée pro­
chaine.

Néanmoins, la plupart des 
ministères espéraient augmen­
ter leurs dépenses au cours 
de 1968-69 C'est là la façon 
habituelle de procéder pour 
les ministres qui soumettent 
le premier exposé de leurs 
évaluations de dépenses.

On ignore jusqu'à quel 
point T assurance-santé pour­
ra débuter tel que prévu 
le 1er juillet prochain Cer­
taines provinces ont refusé 
de s'engager maintenant quant 
à leur part à payer, et cela 
a obligé le cabinet, pour 
Tinstant. à laisser la ques­
tion en dehors de ses pians 
initiaux concernant le budget

Le Vatican et les contraceptifs

Les fidèles ne doivent pas 
attendre un “texte de loi”

CITE DU VATICAN M 
Federico Allessandrini. di­
recteur adjoint de l'Osserva- 
tore Romano, ne s'attend pas 
que le pape donne jamais un 
“texte de loi" fixant les fi­
dèles sur la question de la 
pilule anticonceptionnellle

Dans un article que pu­
bliait hier TOsservatore della 
Domenica. le professeur Ales- 
sandrini écrit notamment 
"Beaucoup, dans le monde 

chrétien, paraissent attendre 
une loi de caractère positif. 
Ils oublient qu'une pareille 
loi, si jamais elle devait exis­
ter, ne serait que l'expres­
sion finale de la loi divine, 
constituée par la tradition et 
la révélation"

"Il ne s'agit donc pas d'un 
texte législatif, tel que ce qui 
pourrait être approuvé humai-

1

nement. à la majorité, par un 
parlement"

M Federico Alessandrini 
estime du reste que le pape, 
qu'il s'agisse de Jean XXHI 
ou de Paul VI, a déjà répondu 
à un certain nombre de points 
relatifs à la question II cite 
comme exemple Jean XXIII. 
dans l'encyclique Mater et 
Magistra. et Paul VI et le 
concile dans la constitution 
pastorale Gaudium et Spes. et 
Paul VI encore dans l'ency­
clique Popularum Progressio. 
Ces textes ont traité en effet, 
rappelle M Alessandrini. de 
la "morale du mariage".

Certes, d'autres documents 
viendront. Mais sur ce qu'ils 
contiendront "au sujet des 
problèmes dont, en cet ins­
tant particulier, semble de­

voir page 6 : Le Vatican *
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Tandis que la critique s'intensifie

Les E-U poursuivent leurs raids 
près des frontières de la Chine

Ad. Dmitri Polyanski et le premier ministre, Ad. Pearson
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SAIGON Pour la deuxième 
journée consécutive, les chas­
seurs - bombardiers Intru­
der" et "Skyhawk" ont bom­
bardé hier Lang Son. ville 
nord-vietnamienne située à 
une dizaine de milles seule­
ment de la frontière chinoise 
L'aviation américaine a dé­
truit au cours de ce deuxième 
raid l'une des travées d'un 
pont ferroviaire de dérivation 
situé à un demi-mille du pont 
principal de la voie ferrée 
reliant Hanoi à la Chine, 
pont qui avait été mis hors 
d usage par les bombarde­
ments de la veille 

Ces bombardements ont été 
rendus possibles- par la le­
vée du moins temporaire,

Le scrutin de grève n'est pas 
encore terminé chez les ma­
rins, mais déjà plus des deux 
tiers des membres se sont 
prononcés en laveur du dé­
brayage prévu pour jeudi mi­
di. Rappelons que les marins 
votent par secteur, un port à 
la fois. Le scrutin sera com­
plété demain

Le chef négociateur des ar­
mateurs, M. Benjamin Truax, 
a reconnu que la situation 
était inquiétante. De son côté 
le président du syndicat inter­
national des marins du Cana­
da. M. Leonard McLaughlin, 
s’est dit convaincu que les 
votes qu'exprimeront d'ici de­
main midi les marins de To­
ronto, Port Arthur et Fort 
William révéleront qu'environ 
96 pour cent des 5,400 marins 
des eaux intérieures favori­
sent l'arrêt de travail. Hier 
avec les votes de la région 
de Saint-C'atharines en Onta­
rio, 71 pour cent des marins 
s'étalent ainsi prononcés. l,a

de l'interdit présidentiel sur 
toute mission de bombarde­
ment à l’intérieur d’une zone 
de sécurité de 20 milles en 
deçà de la frontière chinoise.

Entre-temps le sénateur 
Mike Mansfield, leader de la 
majorité démocrate au sénat, 
a sévèrement critiqué hier 
la nouvelle escalade aérienne 
enregistrée au Nord-Vietnam

Qualifiant de "très dange­
reuse extension de la guerre" 
l'activité de l'aviation améri­
caine au Nord-Vietnam au 
cours des derniers jours, M. 
Mansfield a affirmé que le 
bombardement d'objectifs si­
tués à une quinzaine de milles 
seulement de la frontière chi­
noise accroît la possibdi-

constitution du syndicat pré­
voit qu'il faut une majorité 
des deux tiers en faveur de 
la grève pour qu elle soit dé­
clenchée.

Le président du syndicat a 
aussi révélé hier que le prési­
dent de la commission de tu­
telle sur les syndicats mari­
times, le juge René Lippe, a 
rencontré séparément ces 
jours derniers les deux par­
ties au litige, sans qu'il y ait 
encore une rencontre lace a 
face. "I ne entente de derniè­
re heure est encore possible", 
a dit M. McLaughlin.

Toutefois le porte-parole 
patronal. \1. Truax. a déclaré 
que les compagnies ne pou­
vaient changer leur position. 
"Nous n'avons pas les moyens 
de leur donner ce qu'ils ré­
clament, a-t-il dit. ("est au 
syndicat des marins de jouer, 
lis disent qu’ils n’ont plus rien 
à nous ottrir et nous n'avons 
rien à leur offrir de notre 
côté."

té d'une confrontation entre les 
Etats-Unis et la Chine De 
telles attaques, a-t-il dit. aug­
mentent également les chan­
ces que les difficultés inté­
rieures qui troubicnl la Chine 
soient ou bien oubliées ou 
bien écartées et que toutes 
les factions chinoises soient 
réunies

Ces critiques du sénateur 
Mansfield font suite a celtes 
qu'a formulées un autre sé­
nateur démocrate, M William 
Fulbnght. président du comité 
sénatorial des affaires étran­
gères Il a qualifié ces raids 
près de la frontière chinoise 
de ’très dangereux et d’extrê­
mement stupides" Pour sa 
part, l’influent quotidien New 
York Times écrit, dans son 
editorial d'hier: "La politique 
des Etats-Unis au Vietnam 
se limite maintenant à des ma­
noeuvres acrobatiques. Il sem­
ble que les Etats-Unis tendent 
de voir jusqu'où ils pourront 
aller sans que la Chine ou l'U­
RSS ou même les deux n'en­
trent dans le conflit et qu'en 
même temps, ils espèrent, par 
une escalade des bombarde­
ments, réduire le Nord-Viet­
nam à implorer la paix. 
Cette politique se révélera 

certainement aussi futile que 
dangereuse " estime le New 
York Times.

Si cette nouvelle escalade 
militaire inquiète les "colom­
bes”, partisans de négocia­
tions et d'un dégagement amé­
ricain. elle suscite l'approba­
tion des "éperviers ". favora­
bles à une intensification de la 
guerre pour obliger flanoi a 
capituler d'une position de 
force

Le sénateur John Stennis. 
(démocrate du Mississippi! 
président du sous-comité sur 
T étât de préparation", es­

time pour sa part qu i! faut 
accroître la pression sur les 
communistes au Vietnam Cette 
opinion rejoint celle exprimée 
la veille par les envoyés spé­
ciaux du président Johnson 
au Sud-Est asiatique, le géné-

Voir page 6 : Chine

Le premier ministre Daniel 
Johnson a declare hier soir que 
l'URSS avait fourni la preuve 
que Te fédéralisme bien com­
pris est assez flexible pour 
s'adapter aux situations les 
plus complexes et qu il peut 
favoriser singulièrement la 
coexistence harmonieuse de 
plusieurs communautés cul 
turelles au sein d'un même 
pays"

Le premier ministre qué­
bécois souhaitait alors la 
bienvenue au premier vice- 
president du conseil des mi­
nistres de l'URSS. M. Dmi­
tri Polyansky, lors d'une ré­
ception à l'hôtel de ville de 
Montréal pour marquer la 
journée de l'URSS a TExpo.

M Johnson a rappelé qu'en 
1944 LURSS avait senti le be­
soin de réaménager sa const i 
tution en fonction des "réali­
tés nouvelles et qu elle avait 
reconnu à chacune de ses ré­
publiques fédérées une très 
large compétence internatio­
nale”. Deux de ces républi­
ques. l'Ukraine et la Biélo­
russie, ont été amenées a fai­
re usage de cette competence 
et sont directement représen­
tées a TONU et dans diver­
ses institutions spécialisées 
11 y a même des territoires 
autonomes à l'intérieur de 
certaines républiques

"Voila une experience qui 
pourra se révéler très utile 
et très stimulante pour les 
Canadiens, au moment où 
ceux-ci s'apprêtent à repen­
ser leur propre constitution", 
a commenté M Johnson

Le premier ministre du 
Québec avait déjà une premiè­
re fois, à l'occasion de la 
Journée du Québec a l'exposi­
tion universelle, le 24 juin, 
fait allusion au statut parti­
culier de l'Ukraine et de la 
Biélorussie au sein de l'Union 
soviétique

(En dépit d une centrali­
sation administrative très 
poussée, doublée par les puis 
santés structures du parti, les 
diverses républiques 15 au 
total jouissent d'une certai

OTTAWA Le premier mi­
nistre de la Nouvelle Ecosse 
M Robert Stanfield, a laisse 
entendre hier qu'il pourrait 
bien se lancer dans la politi­
que fédérale même s'il était 
défait au leadership du parti 
conservateur, le mois pro­
chain Il a ajouté que s'il 
n est pas élu chef du parti, 
sa décision de demeurer ou 
non premier ministre de sa 
province dépendrait des vues 
du nouveau chef et de l'opi­
nion de ses collègues du con­
seil des ministres 

Dans une déclaration écrite, 
M. Stanfield a dit quTI était 
entré dans la course parce 
qu'il est convaincu que les 
relations anglo-françaises doi­
vent être améliorées et qu'il 
désire apporter sa contribu­
tion en ce seas II a ajouté 
que les dispositions de l'Acte 
de l'Amérique du Nord britan­
nique concernant la préserva­
tion de l'héritage culturel des

ne autonomie de fait, sur les 
questions culturelles notam­
ment. La langue maternelle 
est toujours respectée a l'é­
cole comme à la television, 
oil par exemple, les program 
mes sont diffusés en russe et 
dans la langue locale. NDLR)

M Polyanski devait se ren 
dre demain a Québec mais en 
raison d'engagements anté­
rieurs, le premier ministre 
Johnson a fait savoir qu'il ne 
pourrait recevoir l'homme 
politique russe Le premier 
vice-président du Conseil des 
ministres soviétique a donc 
etc reçu officiellement hier 
soir conjointement par la pro­
vince et la ville de Montréal, 
à I hôtel de ville, a un dîner 
d'Etat

Aujourd'hui, M Polyanski 
présidera les diverses mani­
festations prévues a T occasion 
de la Journée nationale de

Voir page 6: Johnson

OTTAWA Le premier vice 
président du conseil des minis 
1res de l'Pniun sin (clique, M. 
Dmitri Polyanski, cl le premier 
ministre lester Pearson ont eu 
hier ries entretiens poliliques qui 
oni porte sur la question du Viet­
nam. sur la situation au Moyen 
Orient et sur l'état des relations 
bilaterales entre le Canada et 
I l HSS. Si. sur eette dernière 
question, les deux hommes se 
sont réjouis de l'évolution favo­
rable des rapports et du develop 
peinent des relations roimner 
l iâtes entre les deux pays, sur le 
Vietnam et le Moyen-Orient, les 
disi lissions oni été "très Iran 
ehes et très utiles", pour re­
prendre les termes du porte 
parole lanadien ( ”esl done dire 
que les deux hommes ont exposé 
des thèses pour le moins diver­
gentes ei que les entretiens n'onl 
pas permis de dégager la moindre 
identité de vue.

Canadiens français n'avaient 
pas été pleinement respectées

Et. dit-il, les droits dont 
jouissent les Canadiens de 
langue anglaise au Québec de­
vraient être accordés aux Ca­
nadiens français habitant les 
a u Cres provinces

M Stanfield a déclaré que 
la Nouvelle Ecosse est parve­
nue au point ou elle peut envi­
sager de dispenser dans les 
écoles des cours en français 
dans des matières autres que 
1 enseignement de la langue 
française.

Le candidat a déclare égale­
ment que. selon lui. le Canada 
devrait participer dans une 
certaine mesure aux program­
mes conjoints de défense, et 
non pas seulement accepter 
la protection qu'on pourrait 
lui offrir. 11 s est dit en fa­
veur d une aide accrue à l'é­
tranger et de mesures on vue 
de favoriser le commerce en-

M Daniel Johnson

Selon certaines inlormatinns, 
M t'olyanski. connu pour la 
"franchise’’ de ses propos, a ai 
ruse les l'.tats t nis d'agression 
au Vietnam et Israel d’agres 
sion au Moyen-Orient. Ce que le 
premier minisire canadien a con 
teste I. homme |Hililiqui sosie 
tique a rappelé que son gouver 
nement estime que les Liais 
I nis doivent suspendre incondi 
lionnellemenl leurs raids contre 
le Nord Vietnam s'ils désirent 
sincèrement mettre fin au con 
Hit vietnamien A quoi M l’ear 
son aurait répondu que Washing 
ton ne saurait prendre relie 
décision sans être assuré d’un 
geste réciproque de la part de 
Hanoi. Sur la irise du Moyen 
Orient. M t’olyanski a tait rc 
marquer que les troupes israe 
tiennes devaienl se retirer des 
territoires conquis au début du 
mois de juin

Voir page 6: Vietnam

tre l'Occident et les oavs en 
voie de développement

Pour sa part, le premier 
ministre du Manitoba. M Dull 
Hoblin. est retourne à Winni 
peg hier après quelques jours 
de campagne au Quebec il 
fera deux autres incursions au 
Québec, dont l'une a Montréal, 
a la fin du mois, et au cours 
de laquelle il donnera les gran­
des lignes de sa pensée sur 
la Confederation A (instar 
des autres candidats a la chef­
ferie, il doit aussi rencontrer 
le premier ministre du Que­
bec. M Johnson

Ce dernier a déjà déclare 
qu'il ne favoriserait aucun des 
candidats II a toutefois louan­
ge récemment M. Hoblin pour 
avoir présenté a I Assemblée 
législative du Manitoba un pro­
jet de loi visant à permettre 
renseignement du français 
dans les écoles publiques

Voir page 6 Stanfield

Débrayage, jeudi

Dé/à plus des deux tiers 
des murins sont d'accord

Chef conservateur ou non

Stanfield songe à opter 
pour l'arène fédérale

Vietnam et Moyen-Orient:

Ottawa et Moscou restent 
sur leurs positions

Vers le congrès d'octobre de la FLQ

l'Québec après l'Expo .. et
par Paul Cliche

QUEBEC Une réunion importante qui groupera tous les 
principaux dirigeants du parti libéral provincial-députés, 
cadres de la FLQ et membres de la Commission politique 
de l'organisme - aura lieu à Montréal aujourd'hui pour dé­
cider de l'organisation définitive du congrès annuel de la 
fédération qui aura lieu à Québec les 13, 14 et 15 octobre 
prochains

Cette réunion qui était prévue depuis quelque temps déjà, 
revêt une acuité extraordinaire à la suite de la déclara­
tion faite par M. René Lévesque au début de la dernière 
fin de semaine afin que la question constitutionnelle de­
vienne la sujet prioritaire de Tordre du jour des prochai­
nes assises.

On sait que le thème du congrès choisi au début de juin 
dernier est Québec...après TExpo Six sujets priori­
taires, tous de nature socio-économique, doivent retenir 
l'attention des délégués: le travail et la main-d'œuvre, 
le développement rural et régional, la protection du con­
sommateur. les problèmes urbains et le logement, la fis­
calité et Tassurance-maladie.

Ces sujets avaient été détermines a-t-on su. par le con­
seil général de la fédération après consultation de la com­
mission politique

La décision avait été rendue publique, le 4 juin, dans un 
communiqué émis par le président de la FLQ. M Eric 
Kierans

Le communiqué mentionnait également que d'autres su­
jets étaient à Tétude à la commission politique: avenir 
constitutionnel du Québec, éducation, loisirs, richesses 
naturelles, terres et forêts, etc. Ces sujets devaient faire 
Tobjet de rapports préliminaires au congres d'octobre

En somme, la décision signifiait que le parti ferait le 
point et élaborerait son programme sur les six "sujets 
prioritaires" mentionnés et remettait aux congrès suivants 
l'étude en profondeur des autres questions.

Mais depuis, il a coulé bien de Teau sous les ponts, com­
me on dit en langage populaire.

La visite du général de Gaulle a provoqué toute une re­
mise en question ou du moins, a accéléré grandement le 
processus en cours depuis la défaite de juin 1966 On 
connaît les principales peripeties qui sont survenues

de Gaulle
depuis moins de trois semaines: prise de position du cau­
cus et déclaration de M. Lesage sur la visite du président 
de la France qui a provoqué ta démission de l'ancien pré­
sident de la FLQ, le député François Aquin ainsi que cel­
le de quelques autres dirigeants dont le président con­
joint de la commission politique. M. André Brossard; pro­
testations d'autres militants en vue; déclaration de M 
Lévesque et. enfin samedi, volte-face de M Lesage qui 
a remercié de Gaulle "pour tout ce qu'il a fait et tout 
ce qu'il a dit " pour les Québécois.

Samedi, la déclaration de M Lévesque a soulevé Tire 
de certains députés ; non pas tellement à cause de son con­
tenu mais de la façon de faire les choses L’es personnes 
n'ont pas voulu faire de déclarations officielles mais ont 
laissé entendre que la remise en question de Tordre du 
jour du congrès était déjà chose décidée, que ce der­
nier le savait et que cela n'était pas dû seulement aux 
pressions du député de Laurier mais à celles de plu­
sieurs éléments nationalistes du parti

Voir page 6: Québec aprèt TExpo
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aujourd'hui
expo

Une théologie du renouveau, 
thèmed'uncongrès international 
qui se tiendra à Toronto

• NOMBRK DK VISITKI RS: 
324,624 A 15h. hi«r. 2«0.54S 
visiteurs étaient entrés a l'Expo 
alors qu'on en attendait 351,676 
dans la journée Total depuis 
l'ouverture: 30,745,653.
• JOl'RNEK NATIONALE DE 

L'URSS: voir ailleurs.
• PAVILLON DE 1 INDE 

programme d'activités spéciales 
à l'occasion de l'anniversaire 
de l'indépendance de l'Inde A 
9h., envoi du drapeau indien de­
vant le pavillon: a divers mo 
ments. distribution de prix aux 
enfants de 6 a 10 ans. deux 
spectacles de danses folkloriques 
en matinée et en soirée: on pour 
ra également voir des artisans 
indiens travailler l’ivoire, l’ar­
gent. etc., ainsi que des pein­
tres indiens
• CENTRE DU COMMERCE 

INTERNATIONAL à 12h 30,
■ ’Association nationale des cons 
tructeurs d’habitations du Canada 
tient ses assises a l’Expo-Club
• PAVILLON DI LA ill 

NESSE: â l’occasion de la jour 
née de l'URSS, à 12H.30, au 
cinéma-midi, projection de 'Ce 
sacré chat noir” un court mé 
trage de VL Kojine. et de ”Blon 
des et quatre brunes”, un moyen 
métrage . De ]4h. a I6h , au ci­
néma théâtre, spectacle par des 
artistes de l’Opéra Bolchoi
A I6h et 2üh . a l’agora, spec­
tacle de la Troupe nationale 
folklorique du Ruanda A 16h.30. 
spectacle au café-dansant avec 
le chansonnier Serge Mondor.. 
A 20h , au cinéma théâtre, lia 
dm Canada produit l'émission 
"Jaz/ en liberté”, avee le mu 
sieien Sadik lialdm; un "jam 
session” suit à 2lh 30 A 23h . 
à l’agora (avec Bob Seger) 
et à 23h 30 au café-dansant, dis 
colheque intégrale . A 24h., 
au cinéma-minuit, début de la 
rétrospective des films de Nor­
man Mcl-aren. qui durera 
jusqu'au 17 août
• FESTIVAL MONDIAL Dans 

la rétrospective mondiale du ci­
néma d'animation, projection de 
"la revanche des illustrateurs” 
(à 13h.45|, de productions de 
Walt Disney la !6h.) et de dix 
“cartoons" de Tex Avery 
(à lKh.30|... A 20b , a la salle 
Wilfnd Pelletier, le "Festival 
des nations de l’URNS" (jus 
qu'au 17 août inclusivement) Au 
théâtre Maisonneuve, a la mé 
me heure, aujourd'hui et demain, 
spectacle de musique électro­

nique et de films expérimentaux 
présenté par la République fédé­
rale d'Allemagne... A 21h.30, à 
l'affiche du 8e Festival interna­
tional du film de Montréal. 
“J’ai même rencontré des tzi­
ganes heureux ”, du Yougoslave 
Alexander Petrovie.
• PAVILLON DE LA CHINE 

tnationalistei: a 16h.. tous les 
mardis et vendredis, défilé de 
mode ou alternent costumes tra­
ditionnels et créations "nouvel­
le vague".
• PAVILLON DE LA CRAN 

DE-BRETAGNE: à I6h, chaque 
mardi et jeudi, les cornemuses 
et les tambours des “Did 
78th Fraser Highlanders” défi­
lent autour du pavillon pendant 
une demi heure.
• Al DIIORII M DI PONT

de 19h. a 22h., pour la jour 
née de l'URSS, projection de 
huit films scientifiques Vlan 
(mes out into Cosmic Space". 
"Attention Weightlessness ",
"Planet of Wonders”, "Commo­
dore Islands Mystère du pas 
sé". "Portrait d'un chirurgien".

Alois du soleil amical". "A 
l'Institut de Filatov".
• PAVILLON DE LA I RAN 

CE: a 21h45, au rez-de-lagune, 
dernière représentation de la 
farce de Claudel, "Protée", 
par la compagnie Volard-Rosnv
• DEVIAI N A L'EXPO: a 

20h 30, a l'auditorium Du Pont, 
John Kenneth Galbraith, un des 
théoriciens américains les plus 
influents en matière de politi 
que et d'économie, parlera de 
l'économie et de la société ur 
haine dans la séné des confé­
rences Maclean Hunter

Séisme en France
BORDEAUX La terre a trem­

blé dimanche soir a deux repri­
ses, dans le sud-ouest de la Fran­
ce. depuis la Gironde jusqu'aux 
Basses Pyrenees et dans le nord 
de l'Espagne, de Saint-Sebastien 
a Barcelone

En France, c'est dans le Haut- 
Béarn. à Arette. où une personne 
a été tuée et quatre dont un en 
fard blessées, que les secous­
ses semblent avoir été les plus 
fortes La première a duré une 
minute au moins, la deuxième, 
quelques secondes L église du 
village s'est effondrée, une dizai­
ne de maisons ont été détruites 
et une trentaine d autres sont 
dangereusement lézardées

TORONTO Plus de 4.000 
prêtres catholiques, laies et 
observateurs non catholiques 
sont attendus a un impor­
tant congres de théologie qui 
présentera 44 conférenciers, 
du 20 au 24 août, à Toronto.

Le thème du congrès sera 
"La théologie du renouveau de 

l'Eglise catholique ". l'un des 
pôles d'attraction du concile 
oecuménique Vatican II II s'a- 
git-là du projet du centenaire 
des évêques catholiques cana­
diens qui en ont décidé la tenue, 
en 1964

L'organisation en a été con­
fiée à l'Institut pontifical des 
études médiévales, à l'univer­
sité de Toronto, et le père 
Lawrence K Shook en assume 
la direction.

Dès le début, a précisé 
le père Shook, nous avons 
essayé d'éviter de donner l'im­
pression de tour d'ivoire " Il 
espère que les orateurs, ve­
nus de 15 pays et comptant 
notamment cinq cardinaux, 
parleront plus que jamais à 
"l'homme de la rue”

La plupart des participants 
se sont déjà inscrits au con­
grès, soit 1.800 qui v assis­

teront a la salle académique 
de l’Université et 200 autres 
qui le suivront par un réseau 
de télévision en circuit fermé 
De plus. 2.500 autres pour­
ront, moyennant un dollar par 
jour, suivre les conférences 
et débats par le même réseau 
de télévision au college Saint- 
Michael

A l'exception des séances 
plénieres, cinq conférences 
seront données simultanément 
dans cinq auditoriums diffé­
rents. et le choix fait pour la 
télédiffusion rend compte de 
leur importance

Le discours d'ouverture sera 
donné par le cardinal Paul- 
Emile Léger archevêque de 
Montréal, sur le thème du con­
grès. En clôture, le cardinal 
Franz Koemg, de Vienne, par­
lera de la théologie des com­
munications.

Quinze des conférences 
seront données en français, les 
autres en anglais, mais la tra­
duction simultanée en l'une 
ou l'autre langue, selon le cas, 
sera assurée à chaque séance

Des 44 orateurs, on compte 
29 prêtres ou religieux catho­
liques et cinq laies. Il y aura

Décès de Me Louis-Philippe Lainesse
Me Louis-Philippe Lainesse. 

c r . avocat av’engte de Montréal, 
qui a passé une partie de sa vie 
à defendre des personnes de la 
même infirmité que lui, est décé­
dé a I hôpital Notre-Dame, à 
làge de 63 ans

Me Lainesse est né à Warwick 
(Artliabaska) en 1903

A l'âge de quatre ans a la sut 
te d'un malheureux accident, il 
perd la vue Ce qui aurait du 
être le début d une vie restrein­
te, dépendante devint cependant 
pour lui, après les premières 
Luttes avee les ténèbres, le dé­
but d une aventure qui fera de 
lui 1 une des belles figures du 
Barreau de la Province et le
défenseur par excellence des 
aveugles

Fin 1910. M Lainesse entre
à I lastitut Nazareth où il pour­
suit ses études primaires supé­
rieures. Fin 1921, il quitte Naza­
reth ou ses succès lui ont valu 
les plus grands honneurs

AGENT D APPROVISIONNEMENT - Traitement initial jusqu'à 
S 13,860 selon la compétence Service general des achats.
De preference, diplôme universitaire en genie, en commerce ou toute 
autre discipline reliée à la fonction. Habileté démontrée et corn 
petence reconnue en gestion des approvisionnements. Âge mini 
mum. 30 ans.
Concours 67S-2111. S'inscrire avant le 11 septembre pour la pro­
chaine seance d’examen.

aussi deux rabbins juifs, sept 
protestants de différentes 
confessions et un prêtre or­
thodoxe.

Huit des conférenciers sont 
Canadiens, dont le rabbin 
Stuart E. Rosenberg, de To­
ronto, le père Bernard J F 
Lonergan, de Toronto, le pro­
fesseur Fernand Dumont, de 
l'université Laval, et le père 
J M -R Tillard, président de 
la Société canadienne de théo­
logie. Parmi les nombreuses 
femmes qui prendront la 
parole on remarque deux 
laiques GEM Anscombe, 
de l'université d'Oxford et le 
docteur Christine Mohrmann. 
d'Amsterdam

La sécurité de la vieillesse

Ottawa n 'accepterait pas 
ta requête de Johnson
TORONTO - Il semble que 

le gouvernement fédéral re­
jettera la requête du premier 
ministre Daniel Johnson pour 
que la responsabilité des pen­
sions de vieillesse soit trans­
férée d'Ottawa à Québec

Des sources sûres d'Ot­
tawa sont d’avis que le pre­
mier ministre Pearson répon­
dra à M. Johnson que les 
droits d'Ottawa dans le do­
maine des pensions ont été 
établis clairement dans un 
amendement constitutionnel, 
en 1951.

M. Pearson dira probable­
ment également a M. Johnson

qu'il n'y a rien qui puisse 
empêcher le Québec d'établir 
son propre système de pen­
sions, parailèlement à celui 
du gouvernement iédéioi, dé­
clare le quotidien torontois.

M. Johnson a fait part à 
la législature, vendredi, d’une 
lettre à M. Pearson dans la­
quelle le premier ministre du 
Québec demandait que les em­
ployés des cadres supérieurs 
de la fonction publique, tant 
fédérale que provinciale, se 
réunissent pour négocier le 
transfert des pensions.

Une source d’Ottawa a sug­
géré que M. Pearson accept

terait peut-être eette réunion 
par courtoisie, mais non 
pas pour des fins de négo­
ciation.

Le problème des pensions a 
été discuté par le cabinet fé­
déral vendredi et les minis­
tres seraient déterminés à 
ne pas acquiescer à la de­
mande du Québec.

M. Pearson rendra peut- 
être publie le texte de sa 
réponse à M. Johnson au cours 
d une conférence de presse, 
aujourd'hui.

I.a pension fédérale de vieil­
lesse garantit $75 par mois 
à toute personne au-dessus 
de 68 ans ou plus.

CARRIÈRES ET PROFESSIONS

En 1928 il réalise un projet 
longtemps caressé et il entre à 
la faculté de droit de l'universi­
té de Montréal II y décroche 
une licence en droit avec grande 
distinction et il sort péernier 
de sa promotion

Par la suite, il devient mem­
bre de 1 American Foundation 
for the Blind membre de l'Asso­
ciation Valentin Haüy pour les 
aveugles de F'rance II devient 
aussi membre de la division du 
Québec de l'Institut National Ca­
nadien pour les aveugles dont 
il a contribué à l'établissement

F n 1937. le gouvernement, qui 
a édicté la Loi de l'assistance 
aux aveugles, requiert la colla­
boration de Me Lainesse et ce 
dernier agira par ta suite comme 
reviseur en chef des pensions 
aux aveugles II y consacrera 
une partie considerable de son 
temps parce qu'il s'en fait un 
devoir, même au détriment de 
ses affaires personnelles

OFFRE D'EMPLOI
LA COMMISSION DES ÉCOLES CATHOLIQUES O ARVIDA 

requiert les services:

1. d'un professeur d'éducation physique pour en­
seigner aux élevés de 5e à 7e année.

2. d'un professeur d'anglais pour l'enseignement aux 
éleves de 5e a 7e annee

Conditions de travail intéressantes.
Echelle de traitements prévus par le Bill 25.
Priere de joindre le curriculum vitae.

Veuillez adresser vos demandes à:
N. Roch Laroche,
Directeur général des écoles, 
Case postale 430,
ARVIDA, Qué.

PROFESSEURS DEMANDES
pour le cours secondaire:

Un professeur de mathématiques.
Un professeur de latin pouvant aussi enseigner le français 
Un professeur de cinéma.

Adressez vos demandes à:

SEMINAIRE ST-SACREMENT
901 rue St-louis, Terrebonne.
Tél: 666 3002

LE GOUVERNEMENT DU QUÉBEC DEMANDE

CONSEILLEE EN MAIN-D OEUVRE - Traitement initia! jusqu'à 
S i 3,860 selon la competence Direction generale de la main d'oeuvre 
Ministère du Travail. Diverses régions du Quebec
Collaborer à la mise en application des politiques de mam-d'oeuvre 
Diplôme en sciences de l'homme ou en toute autre discipline univer­
sitaire appropriée, et plusieurs années d'expérience pertinente de 
préférence dans la formation professionnelle et le placement de la 
main d'oeuvre

- Concours 67PM-2111 S'inscrire immédiatement

PRÉPOSÉ À L’INFORMATION
la Commission Scolaire Régionale du Golfe demande un Prépose 
à l'Information:

1 - Devra avoir une formation pedagogique;
2 - Êîre sensibilisé au renouveau pedagogique présentement en

cours dans la province,
3 - Avoir de la facilité à s'exprimer en français et en anglais;
4 - Être dynamique;
5 - Posséder le sens de l'organisation;
6 - Minimum 16 ans de scolarité - 3 ans d'expérience;

Salaire: $8,000.00 à $12,000.00; selon qualifications et ex­
périence.

LA COMMISSION SCOLAIRE REGIONALE DU GOLFE
700 Avenue Laure,
Sept-lles, P.Q

le 9 août 1967

DIRECTEUR D’ÉTUDES PRIMAIRES
Population scolaire : 2,500 éleves

Qualifications requises: licence ou maitrise en péda­
gogie, équivalent à au moins 17 années de scolarité, 
au moins 5 ans d'expérience dans l'enseignement.

Faire parvenir demande d'emploi

COMMISSION SCOLAIRE ST-FRANÇOIS-DE-LAVAL
6990 Boul. des Mille Iles 

St-François, Laval.

LA CLINIQUE MEDICO PSYCHOLOGIQUE 
DE SHERBROOKE INC.

demande:

Deux psychiatres (un spécialisé en psychiatrie infantile) 
Deux psychologues cliniciens.
Un travailleur social professionnel.

Écrire :
M. Romuald Voyer, T.S,P., Dir„
955 est, rue King, Sherbrooke, P.Q.

LA COMMISSION SCOLAIRE RÉGIONALE 
SALABERRY

CONCILIATEUR - Traitement initial de $6 315 6 $12,300 selon la 
compétence Ministère du Travail: Québec et Montreal

Veiller à l'application du Code du Travail en matière de réglement 
des mésententes dans les relations patronales-ouvneres.
Diplôme en relations industrielles, en droit ou en toute aurtre dis 
cipline universitaire appropriée, ou experience exceptionnelle et com­
petence reconnue dans les négociations de contrats collectifs de 
travail.
Concours 67P 2114 S’inscrire avant le 22 août pour la prochaine 
seance d'examen

TRADUCTEUR Traitement initial (usqu'a $10,770 selon la competence 
Secretariat de la Province postes a Quebec
Traduction du français à l onglais, et occasionnellement de l'anglais 
au français, de textes administratifs et |uridiques Revision et correction 
d'épreuves.
Diplôme en lettres ou en toute outre discipline universitaire appro 
priée ou experience exceptionnelle et competence reconnue dons le 
domaine de la traduction 
Concours 67P 2125 S'inscrire immédiatement

TRAVAILLEUR SOCIAL Traitement initia! (usqu'a $10,770 selon la 
competence Ministères de la Famille et du Bien Etre Social, et de 
la Justice Postes à Québec et d Montreal
Service social auprès des individus et des groupes pour les aider
O résoudre leurs problèmes de mésadaptation sociale
Etre membre de la Corporation des travailleurs sociaux profession
nels du Québec
Concours 67P 2126 S’inscrire immédiatement

COORDONNATEUR DE BUREAUX INTERREGIONAUX - Traite 
ment initial jusqu’à $18.500 à Québec et a Montreal jusqu a $ 17,500 
dans les autres regions Ministère de l'Education Postes a Quebec. 
Montreal, Sherbrooke, Nul! Trois Rivieres Chicoutimi et Rouyn- 
Noranda
Diriger et coordonner les activités des conseillers régionaux en ma 
tiere de programmes, examens, organisation scolaire équipement 
financement et planification
Licence en sciences de l'homme ou en sciences de l'éducation 
Plusieurs années d'expérience professionnelle dont sept au moins dans 
l'administration et la direction de groupes 
Concours 67S 1 302 S'inscrire immédiatement

DIRECTEUR REGIONAL - Traitement initia! |usqu a $15,500 selon la 
compétence Direction generale de la main d oeuvre Ministère du 
Travail Postes à Quebec, Montreal, Sherbrooke. Hull, Trois Rivières. 
Rimouski, Chicoutimi, Sept Iles et Rouyn Norunda 
Assumer la direction d'un bureau regional et des bureaux locaux 
qui en dependent , être responsable de l'application des politiques 
de main-d'oeuvre dans une des regions administratives du Québec 
Diplôme en sciences de l'homme ou en toute autre discipline 
universitaire appropriée, et plusieurs années d'experience adminis­
trative au niveau de la direction et compétence reconnue dans le 
domaine de la main d'oeuvre 
Concours 67S-1301 S'inscrire immédiatement

SPÉCIALISTE EN SCIENCES DE L ÉDUCATION Bureau» nterre 
gionaux) Traitement initial lusqu o $12.300 selon la competence 
Ministère de l'Education Postes dans différentes régions administra 
tives du Quebec
Conseiller les commissions scolaires, les organismes et les institutions 
d'enseignement en matière de programmes, d examens, d'organisation 
scolaire et d'éducation populaire Renseigner les groupes intéressés 
et veiller à l'application des lois de l'éducation.

- Diplôme en sciences de l'éducation ou én toute outre discipline 
universitaire appropriée ; ou expérience exceptionnelle et compétence 
reconnue en éducation . de préférence détenir une licence ou une 
maitrise dans les domaines concernés. Bonne connaissance de la 
langue anglaise

• Concours 67PB-2123. S'inscrire immédiatement

INGENIEUR-PHYSICIEN - Traitement initial jusqu'à $12,300 selon la 
compétence Ministère de la Santé . poste à Montreal 
Etudes sur les mesures de protection de la santé publique contre les 
radiations des appareils radio theraptques, des réacteurs nucléaires 
et des accélérateurs de particules
Diplôme en physique ou en génie physique Connaissance sur les 
radiations et les mesures de protection.
Concours 67PP-2118 S'inscrire immédiatement

PHYSICIEN MÉTÉOROLOGISTE - Traitement initial jusqu'à $12,300 
selon la competence Ministère des Richesses Naturelles : poste a 
Quebec
Recherches hydrometéorologiques et statistiques en rapport avec le 
contrôle des inondations. Etudes sur la physique de l'atmosphere 
et la climatologie
Diplôme en physique en geme physique ou en mathématiques, et 
maitrise en météorologie.
Concours 67PM 2118. S'inscrire immédiatement

BIOLOGISTE - Traitement initial jusqu'à $11,280 selon la competence. 
Ministère des Richesses Naturelles : poste a Quebec et séjours occa 
sionnels dons le Grand Nord
Recherches sur les ressources animales et végétales du Nouveau 
Quebec à des fins sanitaires, récréatives ou commerciales 
Diplôme en biologie ou autre discipline connexe Experience souhaita 
ble dans les ressources cynégétiques.
Concours 67P-2113 S'inscrire immédiatement.

CONSEILLER D ORIENTATION PROFESSIONNELLE - Traitement 
initial jusqu'à $12,000 selon la competence Ministère du Travail 
Direction générale de la main d oeuvre Diverses regions de la 
province
Aider les individus dans le cadre de programmes gouvernementaux 
d'éducation et de main d'oeuvre
Etre membre de la Corporation des conseillers d'orientation profes 
sionnelle du Québec
Concours 67P 2116 S'inscrire immédiatement

AGENT DE LA GESTION FINANCIERE - Traitement initial jusqu o 
$11,780 selon la competence Divers ministères Quebec et Montreal 
Licence ou maitrise en sciences commerciales ou baccalaureat en 
commerce et au moins 2 années d'experience professionnelle , ou 
membre d'une association reconnue de comptables professionnels 
Concours 67P2103. S'inscrire immédiatement

On peut consulter des avis de concours plus complets dans 
tous les bureaux du Gouvernement à travers la province

Les personnes qui désirent prendre part a ces concours doivent
s'inscrire directement o la Commission de la fonction 
publique du Québec en remplissant le questionnaire 
' demande d'emploi" qu'on peut se procurer aux bureaux de la 
Commission ;

7T0 Place d Youville suite 700 Quebec 4 
1454, rue de la Montagne, Montreal 25 

et aux bureaux locaux des ministères dans choque région

Seules les candidatures accompagnées d'une attesta­
tion officielle d’études sont considérées. Pnère d'indiquer 
la fonction qui vous intéresse et le numéro de concours cor­
respondant. Si vous posez votre candidature 6 plus d'une 
fonction, il est essentiel de soumettre une demande d'emploi 
distincte dans choque cos

LA COMMISSION D'APPRENTISSAGE 
DES MÉTIERS DE LA CONSTRUCTION DE HAUTERIVE

sollicite des candidatures aux postes suivants:

DIRECTEUR GÉNÉRAL
assume la direction d'un centre d'apprentissage dispen­
sant l'enseignement professionnel. Le candidat devra 
posséder une compétence reconnue dans le domaine de 
l'administration et une expérience de plusieurs années 
au niveau de l'enseignement.

DIRECTEUR DES ÉTUDES
sous la responsabilité du directeur général, diriger le 
personnel enseignant et assister le directeur général dans 
ses fonctions. Qualifications de base appropriées et 
posséder au moins huit années d'expérience dans 
l'enseignement.

Faire parvenir curriculum vitae avant le 22 août 1967 à : 

Le Directeur,
Commission d'apprentissage des métiers de la 

construction de Hauterive,
Case postale 550, Hauterive.

DIRECTEUR DU PERSONNEL
QUALIFICATIONS

Diplôme universitaire en relations humaines, psychologie ou en 
commerce (administration) ou connaissances équivalentes acquises 
par l'expérience.

Le candidat devra posséder un fort esprit de coopération, un 
jugement sûr, le sens du "leadership” et beaucoup d'initiative.

- La préférence sera accordée au candidat possédant au moins 
deux ans d'expérience en administration de personnel

FONCTIONS:

Pour un hôpital de 265 lits, voir d la sélection, l'embauchage 
et la formation du personnel, superviser la description et l'évalu­
ation des tâches,- voir à l'application et l'interprétation des 
conventions collectives

CONDITIONS

Avantages sociaux avantageux. Le salaire sera basé sur l'expé­
rience et les qualif'cations du candidat

Toutes les demandes seront gardées confidentielles.
Foire parvenir votre Curriculum Vitae à l'adresse suivante:

Directeur Général,
Hôpital Cooke,
3450 rué Sté-Marguerite,
Trois-Rivières.

requiert les services de professeurs masculins et féminins 
dans les matières suivantes:

Mathématiques en 1 1è année scientifique 
Éducation physique en 8è et 9è année 
Physique en 10e et lié annee

Toute offre de service doit être adressée à:

Maurice Marleau,
Directeur général des écoles,
87 rue Ste-Cecile,
Sclaberry de Valleyfield.
Tél. 373-0612

37 SECONDES
Seulement sont requises pour lire cette annonce 

Revenu S6,000 à SI 2.000

Si vous êtes ambitieux, débrouillard et confiant en vous-même, 
continuez
Si vous visez plus haut que huit hommes sur dix; si vous 
aimez faire face à un défi; si vous cherchez les responsabi­
lités et un revenu basé sur vos capacités et votre succès 
n'arrêtez pas
Nos compagnies possèdent au-del'a de $100,000,000 d'actifs, 
sont pionnières dans leur domaine et jouissent d'une excellente 
réputation.
Direction: jeune, compétente et agressive. Pas de “bois mort” 
ni de superflu. Nous plaçons l'accent sur la croissance - per­
sonnelle et corporative - Revenu de $6,000 à $12.000 assurance 
collective, régime de rentes, participation au profit.

MAINTENANT
Rviisex Umtvmvrrt. partiez à ce que cela peut reprétenter 
pour vaut et téléphonez à:

M. René Pronovost - 937-2387

CENTRE D'APPRENTISSAGE DE HUEE
demande un

PROFESSEUR D'EDUCATION PHYSIQUE

à piein temps

pour l'organisation complète d'un programme d'éduca­
tion physique et de loisirs à l'intention des élèves du 
Centre d'Apprentissage.

COMPETENCE: doit être gradué d'université

SALAIRE: très bon salaire et très bonnes conditions
de travail.

Les intéressés doivent faire parvenir immédiatement leur 
curriculum vitae à monsieur Louis N. Froment, directeur, 
Centre d'Apprentissage de Hull, casier postal 907, Hull, 
P.Q.
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TH« H*dy Trio
Aujourd'hui, o 
2h.30 p.m. 
ou Théâtre

le (hevalier suprême à Montréal: 30 orateurs haranguent 1,000 personnes pendant quatre heures au Ges'u

Il est faux que l’Ordre 
des chevaliers de Colomb 
évite de payer des impôts

Après de Gaulle, l'indépendance acquise 
ou une révolution totalement à faire?

par Jean Drolet

M. John McDevitt. de Mal­
den. au Massachussetts, che­
valier suprême de l'Ordre des 
chevaliers de Colomb, a décla­
ré hier à Montréal que l'affir­
mation selon laquelle cet orga­
nisme évite de payer des im­
pôts sur ses revenus et des 
taxes sur ses propriétés en 
se déguisant sous le masque 
d une société religieuse est 
fausse

Les Chevaliers de Colomb 
ne reçoivent aucune réduction 
de taxes sous aucun plan, a dé­
claré le chef des 1,300,000 
chevaliers M. McDevitt vou­
lait ainsi réfuter les alléga­
tions contenues dans un arti­
cle de la revue Playboy " 
d'avril dernier et signé de la 
plume d'un évêque épiscopalien 
en retraite Mgr James A. 
Pike, de Californie, y affir­
mait que l'Ordre des cheva­
liers de Colomb est l'exemple 
d une société religieuse qui se 
retranche derrière le para­
vent de la religion pour ne pas 
payer d'impôts 11 insinuait 
que l'Ordre ne payait pas de 
taxes sur ses terrains du Yan­
kee Stadium et sur d'autres 
investissements.

La 85e assemblée annuelle 
du Conseil suprême a débuté 
hier au Reine-Elisabeth. Elle 
a lieu cette année à Montréal 
afin de commémorer le 100e 
anniversaire de la confédéra­
tion et le 67e anniversaire de 
l’établissement du premier 
conseil au Canada, le 24 mai 
1900. à Montréal. Plus de 
2.000 membres assisteraient 
aux délibérations

Au cours de ces assises, 
plus de 200 résolutions seront 
soumises à l'attention des dé­
légués des Etats-Unis, du Ca­
nada, du Mexique, des Philip­
pines et de Porto Rico. Une 
des résolutions demande que 
soit accentuée la lutte contre 
le crime, dit que l Ordre de­
vrait être à l’avant-garde de 
la lutte pour la sécurité et le 
respect des lois, et déplore 
laccroissement de la crimi­
nalité. la clémence des juges 
envers les criminels et le

danger croissant que court le 
citoyen de se faire attaquer 
dans la rue

Une autre résolution suggè­
re que l'Ordre appuie un pro­
gramme d'aide aux enfants re­
tardes Une autre demande 
qu'on mette fin à la discrimi­
nation rehgieuse envers les 
enfants dans certaines écoles 
confessionnelles.

Il faut aussi signaler dès 
maintenant l'absence presque 
totale de français à ce congrès 
tous les communiqués de pres­
se. sans exception, sont en 
anglais. De plus, bien que 
l'Ordre des chevaliers de Co­
lomb compte plus de 75,000 
membres au Québec, la pro­
vince se classant ainsi au 3e 
rang de tous les Etats selon 
1 importance du recrutement, 
il n'y a que 15 délégués cana- 
diens-français qui ont droit 
de vote sur un total de 382. la 
constitution de l'Ordre fixant 
un maximum de 10 représen­
tants par Etat

Comme nous le disait l'au­
mônier d'Etat de la province 
de Québec, l'abbé Norbert La­
coste. à la fin de la conféren­
ce de presse d’hier, il est 
déjà difficile de faire valoir 
le fait français à l'intérieur 
du mouvement canadien: lors­
que les Américains se présen­
tent, le Québec est submergé

Rappelons que l'Ordre fut 
fondé aux Etats-Unis en 1852 
par un prêtre irlandais qui 
avait fait ses études au sémi­
naire de Saint-Hyacinthe, i ab- 
bé Michael McGivney Ces 
dernières années, les Cheva­
liers de Colomb se sont dis­
tingués par deux grandes ac­
tivités: la diffusion de la doc­
trine sociale catholique et la 
lutte à la üttérature obscène

par Gilles Lesage

Le fameux cri de "Vive le 
Québec libre ' est-il la clé de 
l’indépendance qui se fera ce 
soir ou. au contraire, le gé­
néral de Gaulle reparti, ne 
reste-t-il. outre une nouvelle 
prise de conscience plus vive 
chez les dirigeants et dans le 
peuple, qu un souffle chaleu­
reux vers une révolution qui 
reste à faire totalement'’

C’est ce que près d une 
trentaine d orateurs des mi­
lieux les plus divers se sont 
demande avec passion diman­
che soir au Gesù. en présen­
ce de 800 à 1,000 personnes 
désireuses à leur tour, à l'ins­
tar du président de la France, 
d’"aller au fond des choses ", 
comme les y invitait le co­
mité Pierre Lemoyne d'Iber­
ville

La plupart, sinon tous, pre­
nant pour acquis que l'illus­
tre visiteur est venu dire de 
faire l indépendanee totale du 
Québec, il en résulte pour 
plusieurs la volonté détermi­
née, ou le souhait pieux, de 
réaliser un front commun de 
tous les indépendantistes de 
coeur et d'esprit.

Pour certains, plus aucun 
doute possible, il en résulte 
que "les traîtres ont jeté bas 
leurs masques" et que les "pa­
triotes" savent maintenant, et 
de façon définitive, "qui est 
qui ", et particulièrement M. 
Jean Drapeau, qui a été l'ob­
jet de plusieurs quolibets et 
huées pour le rôle de "frein" 
qu'il a joué à la suite de l'ex­
plosion de frénésie du mémo­
rable 24 juillet.

Drapeau en berne

Cette idée a notamment été 
exprimée par le poète Gaston 
Miron, pour qui le général a

Des plans métropolitains 
d’urbanisme, une utopie?
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TORONTO Un professeur 
de l'université de Syracuse, M 
Bertram Gross, a soutenu hier 
à Toronto que les grands 
plans directeurs d’urbanis­
me relevaient souvent de Ta 
mauvaise plaisanterie, de la 
fraude ou du mythe"

Le professeur Gross, qui 
est président de Interplan, 
groupe international d'études 
en planification nationale, a 
déclaré que la planification 
des villes actuellement pou­
vait être une "échappatoire, 
une satisfaction personnelle 
de s'exprimer, un culte de 
iutopie".

M. Gross parlait alors de­
vant la conférence d’étude et 
d'échange sur les problèmes 
urbains, qui réunissait à l'uni­
versité York quelque 250 dé­
légués représentant 40 gran­
des agglomérations urbaines 
de neuf pays.

Il a dit que l'urbaniste 
ne pouvait faire un travail 
complet que s’il collaborait 
avec des disciplines spécia­
lisées comme l’économie ur­
baine et les laboratoires d'étu­
des sur le logement.

S'en prenant au vieillisse­
ment de plus en plus rapide 
qui peut être noté dans tous les 
domaines municipaux, le pro­
fesseur a lancé un appel à 
l’action. Il faut construire une 
"ville des hommes ", a-t-il

Évitez les dégâts 
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dit. et non plus seulement 
un centre fait de terrains, 
de constructions, de trans­
ports et d'égout.

Cette conférence de dix 
jours vient au terme du pro­
gramme d'études et de stages 
sur les problèmes métropo­
litains à l’occasion du cente­
naire". C'est le Bureau des 
recherches municipales de To­
ronto qui a lancé l'idée d'une 
telle conférence internationa­
le.

Une conférence 
sur l'éducation 
syndicale

La conférence annuelle sur 
l'éducation syndicale aura lieu 
du 16 au 25 août à l'hôtel 
Mont-Royal à Montréal sous 
les auspices de la Confédé­
ration internationale des syn­
dicats libres, organisme qui 
groupe 107 pays.

La conférence a non seule­
ment pour but d'étudier les 
programmes d'éducation au 
sein du mouvement ouvrier 
mais aussi de chercher 
le moyen d'offrir de plus am­
ples occasions d'éducation à 
toute la population des pays 
industrialisés et en voie de 
développement

Quelque 200 dirigeants syn­
dicaux. universitaires, éduca­
teurs syndicaux et représen­
tants de divers organismes 
gouvernementaux et autres, y 
compris l'Organisation inter­
nationale du travail et 
l'UNESCO, participeront à la 
conférence.

M. Bruno Storti, de Rome, 
président de la C.I.S.L., pro­
noncera l’allocution d'ouver­
ture, et M H.A. Tuletz. 
secrétaire général adjoint de 
la C I S I. . de Bruxelles, fera 
le discours de clôture

agi comme un puissant ré­
vélateur en projetant le pro­
blème du Québec sur la scène 
internationale, a-t-il dit. de 
Gaulle nous a fait atteindre le 
point de non-retour, où il s'a­
git de savoir qui est pour et 
qui est contre "Or Drapeau 
s'est approprié un rôle d'in­
terprète de la nation qui n'é­
tait pas dû à son rang Et il a 
manqué à la vérité non pas 
par ce qu il a dit. mais par 
ce qu'il n'a pas dit. Drapeau 
en berne "

M Miron a lancé que, face 
aux "mystificateurs" qui pré­
tendent pouvoir sauver le peu­
ple par des moyens qui vont 
le perdre, les indépendantis­
tes ont désormais un grand de­
voir de solidarité, "sinon ils 
sont condamnés à l'agonie 
perpétuelle et à la dispari­
tion".

Le syndicaliste Jacques- 
Victor Morin a lui aussi ten­
té de tempérer l'euphorie qui 
a envahi certains groupements 
séparatistes, en disant crain­
dre que l'on prenne Ta voie 
d évitement du gargarisme”. 
"Ce nèst pas encore dans le 
sac. dit-il; la politique est un 
art difficile à manier; il va 
falloir des coalitions, un mi­
nimum d’action commune et 
populaire afin de faire pren­
dre conscience au peuple de 
sa "négritude". Et il salue 
le rôle joué lors de la visite 
du général par le premier mi­
nistre Johnson et par le dépu­
té François Aquin, dont le nom 
est souligné par des bravos.

Les Québécois libres

Les plus jeunes ont insisté 
sur la nécessité d une révo­
lution à l'avantage des classes 
laborieuses. Au lieu du "Vive 
le Québec libre" du général 
et repris à l'unisson par la 
plupart des orateurs. Michel 
Bichette, de l’Union générale 
des étudiants du Québec, au­
rait voulu entendre "Vive les 
travailleurs du Québec libre". 
Les déclarations des leaders 
syndicaux Bepin et Laberge 
ont démontré qu'ils ne sont pas 
sensibilisés au problème na­
tional. dit-il, et qu'il y a dan­
ger que l'indépendance se fas­
se par et pour une minorité, 
alors que la majorité reste­
rait dans l'esclavage. "Vive 
les Québécois libres”, a aussi 
lancé "un simple citoyen", 
M. Gilles Desmarais, pour qui 
l'indépendance, à moins d’être 
socialiste, n'aura réussi qu'à 
libérer un territoire.

Les "aînés” ont manifesté 
plus de satisfaction. Pour le 
philosophe André Dagenais, le 
Québec est "une jeune et belle 
déesse à aimer" et le Cana­
da. pays prétendûment bilin­
gue et biculturel, et donc bi 
céphale. un monstre.

De même que de Gaulle a 
raison de vouloir assurer I tn- 
dependance de la France dans 
le monde, de même le Que­
bec. avec 150 ans de retard 
sur les autres pays du conti­
nent. doit-il assurer la pre­
sence de la France dans les 
trois Amériques, note M Da- 
genais

M Walter O'Leary, l'un des 
quelques séparatistes de 1935 
qui ont conservé la foi de leur 
jeunesse, estime que de Gaulle 
a aide les Québécois comme 
La Fayette a aidé les Améri­
cains, et que le 24 juillet de­
vra être la fête nationale du 
Québec indépendant. dans 
deux ans "Cessons d'attaquer 
Ottawa et allons vers l'ONU. 
C'est une chance providentiel­
le que la France vienne ap­
puyer 1 indépendance du Que­
bec et à côté de la France, 
ses amis a l'ONU nous aide­
ront"

Un ancien chef du RIN. 
M Marcel Chaput, affirme que 
la visite de de Gaulle a fait 
ressortir T'hypocrisie et 
F hystérie du Canada anglais, 
dont la haine à l'égard du 
Canada français s est déchaî­
née

Ralliement national

Le leader du RN. M Gilles 
Grégoire, a dit que le général 
n'avait eu qu'à lancer son cri 
du coeur pour que les $75 mil­
lions du centenaire s'envolent 
avec le vent, ce qui prouve.

selon lui. que la liberté est 
plus forte que l’argent Le 
statut particulier9 demande- 
t-il C'est celui du condam­
né à mort à qui l'on passe 
tous ses caprices avant de lui 
passer la corde 

Raillant le motto égalité 
ou indépendance" de M John­
son. le depute de Lapointe de­
mande au premier ministre 
de dire au plus tôt ee qu'il 
entend par T égalité Pour lui 
il ne fait aucun doute que la 
seule égalité possible, c'est 
celle de l'indépendance, et 
le Ralliement national est 

prêt à collaborer avec tout 
ee qui aidera à donner l in 
dépendance du Quebec daas la 
paix et la démocratie 

"Des plaines d'Abraham. à 
Québec, au balcon de l’hôtel 
de ville, à Montréal, le peu­
ple du Quebec vient de fran­
chir la distance qui le sépa­
rait de l'humiliation à la fier­
té. de la dimension paroissia 
le à la dimension internatio­
nale, a affirmé pour sa part 
M Raymond Barbeau

Au nombre des prochaines 
étapes de la liberation, M 
Barbeau préconise la fonda­
tion d’un journal nationaliste, 
la création d’une commission 
d'enquête sur les problèmes 
économiques; la création d'un 
ministère de (immigration 
pour rapatrier au Québec les 
francophones du Canada, et 
l'unité des républicains du 
Québec

L'auditoire demande que les 
patriotes" soient libérés

peuple québécois, unanime, exige de son gouvernemenl la 
libération des patriotes détenus dans les prisons coloniales pour 
ajfoir voulu la liberté du Québec.”

Le père (jüstave Lamarche, c.s.\ , historien et professeur, a 
soulevé un véritable tonnerre d'applaudissements parmi la iou 
le réunie au (iésu dimanche soir, en lisant à voix forte cette re­
quête qu’on venait de lui transmettre et qu'il taisait sienne

la* sigle du FLQ a été lancé a quelques reprises et chaque 
lois la réunion enthousiaste a connu ses moments les plus exci­
tants.

Ainsi, un reporter de la radio a été acclamé en s’écriant \i 
ve les patriotes du FLQ '. M Jean-Marc Brunet a aussi dit De 
(iaulle parti, rien n'est changé... le haut clergé québécois, le 
cardinal Léger en tête, continue de nous trahir comme il l'a tou 
jours fait. Ft il s'apprête à nous trahir une lois de plus et à tai­
re taire les quelques prêtres qui ont choisi l'indépendance."

Et il nomme M Jacques Poisson, p s.s. (présent dans la sal­
le) ancien directeur de la revue “Monde Nouveau" qui. dit-il. a 
été expatrié par le cardinal". “Vive les curés libres", lance la 
foule.

Dans ee climat survolté. le père Lamarche, vieillard a la cri­
nière blanche, est acclamé par la foule, debout, lorsqu’il s’avan­
ce pour offrir "un salut à la liberté".

"Je suis, dit il avec des yeux malicieux, du moyen clergé. Je 
crois à l’humble liberté humaine des individus et des peuples.”

la* passage de de (iaulle l’incite a célébrer avec encore plus 
de ferveur le jour de la libération, “le grand jour, le seul qui 
vaille qu’on s’y brûle" (Julien (iracqi.

Et lorsqu'il demande l’élargissement des prisonniers du 
FLQ. on entend encore de toutes parts "Vive les curés libres", 
pendant que ses collègues de la tribune l’entourent pour le féli­
citer.

Les radiologistes se plaignent 
de la lenteur du gouvernement

Les radiologistes se plai­
gnent de ce que le gouverne­
ment provincial ne semble pas 
pressé de reprendre les négo­
ciations en vue de régler son 
différend avec eux.

Dans un communiqué trans­
mis hier à la presse, la Fé­
dération des médecins spécia­
listes note que mardi dernier, 
le gouvernement promettait 
de reprendre les pourparlers 
avant la fin de la semaine 
dernière, mais il n'y a eu 
aucune rencontre depuis. La 
Fédération émet l'opinion que 
le gouvernement attend la pu­
blication du rapport Caston- 
guay. prévu pour aujourd'hui. 
"Le cabinet des ministres 

tonnait la teneur de ce rap­
port depuis quelques semai­
nes. dit-elle, sa publication 
ayant été retardée dans l at- 
tente de la version anglaise "

La Fédération rappelle 
qu’en accord avec l’associa­
tion des radiologistes elle 
avait pourtant "clairement ex­
primé au ministre de la santé, 
lors de l'entrevue du 8 août 
dernier, que sans égard aux 
conclusions possibles du rap­
port Castonguay les principes 
de la rémunération par hono­
raires et de la liberté du lieu 
d'exercice sont fondamentaux 
pour la profession médicale; 
il ne peut donc être question 
de les remettre en cause”.

Le communiqué affirme que 
41 médecins radiologistes ont 
déjà abandonné leur poste dans 
26 hôpitaux, et 120 des 208 ra­
diologistes de la province ont 
remis leur démission, à pren­
dre effet avant la fin du mois 
d'août. Parmi les principaux 
hôpitaux privés des services 
radiologiques on compte l'Hô-

Radio-Canada suspend le 
président du syndicat CSN

Ia* syndicat de la (’S\ a Kadio-( anada lait lace à des ditticu! 
tés nouvelles. Coup sur coup. hier, le président du syndicat. M 
Michel Bourdon, a etc trappe d'une suspension de trois jours 
pour activités syndicales, et le president de la section des con­
cierges. M. Jeoftre Gauthier, qui depuis H) ans travaille le jour, 
a ete mlorme qu a compter d hier soir a 10 heures il devait tru 
vailler de nuit. Les concierges, affilies à la CSN, sont présen­
tement en négociations

La suspension de M Bourdon est justifiée par le tait qu’il a 
poursuivi des activités syndicales sur les heures et le lieu du 
travail l n porte parole du Syndicat général du cinéma et de la 
télévision (CSN) a declare II est étonnant de voir Radio-Cana­
da suspendre un employé pour ees raisons alors que jadis M. 
Clive McGee (maintenant directeur des relations industrielles a 
la Société d'Etat) a fonde le syndical \RTEC durant ses heures 
de travail et qu'au lieu de le suspendre. Radio-Canada l'a pro­
mu a l'un de ses plus hauts postes. Autres temps autres moeurs 
Pourtant, dans le moment, les représentants de \ABET poursui­
vent eux aussi une campagne de recrutement intense durant les 
heures de travail auprès des emplovés de la production a la télé 
vision, et personne ne les importune."

Autre cri d'alarme 
concernant une loi 
générale du cinéma

Il est plus que temps que le 
gouvernement du Québec sorte 
de ses dossiers son projet de 
loi générale pour l’industrie du 
cinéma, déclare 1 Association 
des producteurs de films du 
Québec qui vient de s'associer 
au en d alarme lance par les 
cinéastes canadiens.

L'association des produe 
leurs de films du Québec pro­
fite des réjouissances actuel­
les "d'un Festival internatio­
nal qui vit surtout du cinéma 
des autres" pour demander au 
Quebec de suivre J exemple 
de la plupart des pays du mon­
de"

"Le cinéma est à la fois un 
art et une industrie, estime 
l’association des producteurs 
et la vitalité de l'un dépend de 
la santé économique de I au 
Ire " Les producteurs réela 
ment donc D l institution d un 
système d'aide pour le finan­
cement de la production de 
films; 2) la protection du mar 
ohé québécois contre les dum­
pings étrangers, et l exploita 

*tion des marchés extérieurs: 
3) une loi générale pour l in 
dustrie du cinéma

Les producteurs jugent que 
des législations fragmentaires 
sont souvent dommageables et 
servent de paravent aux pro­
blèmes véritables. Même la 
production d’Etat sert "d’ali­

bi" selon eux et donne bonne 
conscience aux dirigeants 
Mais dans les faits la produc­
tion étrangère a encore la 
"préséance '

Tant que le législateur qué­
bécois n aura pas mis fin à une 
telle situation, le cinéma "ne 
cessera de piétiner et de tour 
ner en rond, soutiennent les 
producteurs, et cela en dépit 
des efforts des créateurs"

("est pourquoi l'Association 
(ies producteurs de films du 
Quebec s associe pleinement 
au cri d'alarme lance par les 
auteurs canadiens de films de 
long métrage et partage leur 
inquiétude sur le sort qui leur 
est réservé au stade de la 
distribution

au clou
Le lUdlicment des credilis 

1rs tiendra son congrès nalio 
nal a Québec 1rs 7 et H octobre 
prochains Le parti s’attend que 
près de 1,000 délégués quéhé 
cois ainsi que du Nouveau 
Brunswick, de l’Ontario, du Ma­
nitoba et même de la Colom 
bie britannique assistent a ce 
congrès auquel participeront M 
Réal Caouettc et scs sept dépu 
tés

A CAUSE DU DÉCÈS DE

M. J.-ARTHUR DUPONT
président de lu

Société de Secours aux Enfants Infirmes de la Province 
de Québec Inc.

les bureaux de la Société seront fermés

Mardi, le 1 5 août
jusqu’à 1 heure de l’après midi

tel-Dieu de Montréal, l’Hôpi 
tal Maisonneuve, le Montreal 
General Hospital. l’Hôpital 
Fleury, l'Hôtel St-Sacrement 
de Québec, le Reddy Memorial, 
l'Hôtel-Dieu de Valleyfield 
Dans la plupart de ces hôpi­
taux. I on n’hospitalise olus 
que les cas urgents

Les radiologistes, dans 
l'ensemble, sont convaincus 
que le gouvernement n'a pas 
l'intention d’en venir à une 
entente avec leur association 
Cette dernière a reçu jus­
qu'à présent 84 offres fer­
mes de postes en radiologie 
au Canada et plus de 20 aux 
Etats-Unis. Trois radiologis­
tes ont déjà définitivement quit­
té la province Onze autres 
ont accepté des positions en 
dehors du Québec et quitte­
ront sous peu
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EDITORIAL

Les problèmes sociaux dans la région de Hull
Deux prêtres catholiques et deux mi­

nistres protestants ont présenté la semai­
ne dernière à la Commission d'enquête 
Dorion sur l'intégrité du territoire un 
mémoire qui mérite de retenir l’atten­
tion. On sait que cette commission doit 
présenter bientôt au gouvernement pro­
vincial un rapport au sujet de l'ouest 
du Québec, plus précisément de la partie 
du territoire de notre province qui est in­
cluse dans la région de la capitale cana­
dienne

L'intégrité du territoire est en jeu par­
ce que le gouvernement fédéral et le Par­
lement canadien ont accordé à la Com­
mission de la capitale nationale des pou­
voirs étendus sur une superficie de 750 
milles carrés en territoire québécois 
La CCN a exproprié dans cette zone 110 
milles carrés de terrain et a contribué 
de façon notable à l’aménagement et a 
I embellissement de cette région

Mais en même temps, ces activités de 
la CCN ont aggravé le déclin industriel 
dont Hull et la région souffraient déjà, 
leur développement économique est en­
travé; les municipalités ont perdu une 
part notable de leurs revenus, car l'orga­
nisme fédéral ne paie pas de subventions 
en lieu de taxes sur les vastes terrains 
expropriés. 11 y a donc là un problème 
grave sur lequel divers groupements de 
la région ont attiré l'attention des auto­
rités provinciales et M Johnson a annon­
ce des mesures remédiatrices qui doi­
vent suivre le rapport de la Commission 
Dorion

Dans les débats sur cette question jus­
qu'ici on avait insisté surtout sur les 
aspects juridiques et politiques, écono­
miques et culturels de cette situation, tels 
qu ils se posent globalement aux munici­
palités et aux corps intermédiaires de la 
région 11 va de soi que ces difficultés, 
notamment sur la plan économique, ont des 
répercussions directes sur la population 
Mais cela risquait de demeurer dans 
l'ombre, pendant qu'on discutait le pro­
blème d'ensemble, et en particulier le 
danger que la création d'un district fédé­
ral fasse passer une partie du territoire 
québécois sous l'autorité d'Ottawa.

Le mémoire d une quinzaine de pages 
présenté par les abbés Jean Brunelle et 
Jacques Carrière, du diocèse de Hull, 
le pasteur anglican Lydon McKeown, de 
Hull, et le pasteur Maurice Nerny. de 
l’Eglise unie, d'Ottawa, signale a la Com­
mission Dorion les difficultés de toutes 
sortes ou se débattent les économique­
ment faibles, à Hull et dans cette région 
défavorisée. Ses auteurs ont voulu atti­
rer l’attention sur la condition des hum­
bles qui sont écrasés par un contexte 
social et qui ont besoin d'aide pour en 
sortir

Ainsi, du point de vue de la santé, 
la moyenne de lits d'hôpitaux par 1,000 
habitants au Canada est de 7.14; elle est 
de 6.86 dans l'ensemble du Québec, mais 
elle n'atteint pas 4.0 dans l'ouest du Qué­
bec. Les hôpitaux d'Ottawa suppléent à 
ces besoins, mais ce n'est pas une si­
tuation normale. Même chose pour les 
soins psychiatriques; la région aurait be­
soin de 200 lits au lieu des 33 lits ac­
tuels.

La région n a pratiquement pas de 
foyers pour vieillards. Il faudrait, un 
service d'aides ménagères, car la région 
compte 1.250 enfants placés de façon 
permanente ou temporaire; 850 sont dans 
des foyers nourriciers, les autres dans 
des institutions, mais comme les institu­
tions locales n en peuvent accepter qu une 
centaine, près de 300 sont à l'extérieur 
de la région, loin de leurs parents et des 
travailleurs sociaux qui pourraient le 
mieux les connaître et les aider

La liste se poursuit. Il n'y a pas de 
centre local pour les délinquants juvéni­
les. de sorte que les délinquants et dé­
linquantes juvéniles doivent être logés à 
ta prison commune de Hull 11 faudrait un 
atelier de travail pour les jeunes handi­
capés physiques et mentaux Le service 
social de Hull a besoin d'un immeuble.

En plus d'insister ainsi sur des cas 
concrets et des besoins précis, les auteurs 
du mémoire présentent l'ensemble du pro­
blème social comme un élément majeur et 
primordial de la planification régionale. 
Us demandent qu'on accorde la primauté 
au facteur humain. Ils affirment que la

politique d'expropriation a ses limites 
et ajoutent: “Ce pouvoir d'acheter des 
droits de propriété ne finit-il pas par me­
nacer la liberté et aliéner d'autres biens 
personnels et communautaires? (...) Ne 
conduit-il pas (...) à l'arrêt du progrès 
normal de nos communautés de vie? Le 
danger demeure d'une confusion entre 
aménagement du paysage de la région de 
la Capitale nationale et le bien commun 
véritable exigé par la situation spéciale 
de cette région ".

La question est posée de façon directe 
et catégorique Sans doute l'aménagement 
d'une belle capitale canadienne est chose 
légitime, mais à condition que ce program­
me ne vienne pas aggraver les difficul­
tés des économiquement faibles II faut 
au contraire que 1 embellissement soit 
harmonisé avec le progrès social. Le 
mémoire note que l’aménagement maté­
riel ne regie pas le problème humain et 
demande que la suppression des taudis et 
la rénovation urbaine ne soient pas plani­
fiées seulement par les techniciens et 
urbanistes, mais que l'on consulte les 
services sociaux qui sont en mesure de 
promouvoir l'éducation permanente et de 
préparer les milieux concernés.

Le mémoire formule une recommanda­
tion sur laquelle tout le monde s'accorde 
aujourd'hui: la nécessité de la présence 
du pouvoir provincial Si l’ouest du Qué­
bec se trouve dans une situation aussi 
fâcheuse, c’est surtout parce que Québec 
a négligé cette région. Les interventions 
d'Ottawa, malgré leur aspect favorable, 
ont aggravé les difficultés. Le gouverne­
ment Johnson a sans aucun doute le devoir 
de protéger l intégrité territoriale du 
Québec et de créer un organisme qui pour­
ra traiter avec la CCN et protéger les 
intérêts de notre province

Mais il importe que cette action ne soit 
pas négative, pour protéger efficacement 
les droits du Québec il faut que l'autorité 
provinciale occupe tout son champ d’ac­
tion, c'est-à-dire qu elle assure le pro­
grès social et économique de cette col­
lectivité. L'intégrité véritable du terri­
toire implique et exige l'épanouissement 
des hommes qui y vivent

Paul SAURIOL

m

Le retrait du bill 67 fut une sage décision
Le gouvernement Johnson 

a finalement reculé devant une 
opinion nettement hostile 11 
a retiré son bill 67 destiné à 
modifier les structures de la 
Commission des écoles catho­
liques de Montréal C'est un 
recul qui l'honore et dont il 
faut lui savoir gré

Le bill 67 présentait quel­
ques bons points 11 prévoyait 
notamment la possibilité pour 
les femmes d'accéder aux pos­
tes de commissaires et il per­
mettait de recruter les mem 
bres de la commission sur 
tout le territoire desservi par 
cette dernière Mais tout cela 
était bien secondaire dans le 
bill Pour l'essentiel, celui- 
ci était nettement mauvais 
On l'avait d'ailleurs conçu et 
présenté sans avoir pressenti, 
encore moins consulté les au­
torités actuelles de la CECM

Si le bill 67 avait été adopté, 
le gouvernement aurait tout 
simplement assumé le contrô­
le entier de la plus importante 
commission scolaire de la 
province. Il aurait désigné 
lui-même, en effet, tous les 
commissaires, y compris le 
président et le vice-president 
Le caractère démocratique de 
l'institution, déjà très peu ac­
centué. aurait complètement 
disparu

La Commission Parent pré­
conisait. dans la quatrième 
tranche de son rapport, le 
remplacement de l'actuelle 
CECM par sept commissions 
scolaires régionales dont les 
membres auraient été élus, et 
non pas nommés Non seule­
ment le bill 67 n'était-il pas 
un pas dans cette direction, 
il en était la plus l'
antithèse imaginable Aussi 
personne ne pouvait-il prendre 
le gouvernement au sérieux 
quand ce dernier prétendait 
que son projet de loi avait pour 
but de faciliter éventuellement 
la mise en oeuvre des recom­
mandations de la Commission 
Parent

Ce projet de loi était donc 
foncièrement mal inspire au­
tant que rétrograde Au mo­
ment où tout le monde invite 
les parents à assumer leurs 
responsabilités en matière d'é­
ducation, le gouvernement v ou­
lait tout simplement instaurer 
une sorte de dictature au sein 
delà CECM

Le gouvernement Johnson 
a encore prétendu, pour justi­
fier son initiative, que l'ac­
tuelle C E C M ne suivait pas 
le rythme imprime au reste 
de là province en matière d'é­
ducation C'étaient des pré­
tentions que les faits contre­
disent. du moins en très bon­
ne partie Car les dirigeants 
actuels de cette commission 
scolaire ont pris d'assez nom­
breuses décisions, en ces der­
niers temps, qui allaient dans 
le sens d une plus grande dé-

f

mocratisation Et sur le plan 
de la mise en oeuvre des au­
tres recommandations du rap­
port Parent, la marche vers 
1 avant était aussi appreciable 
Au fait compte tenu des moyens 
financiers à sa. disposition, la 
(VE C M avait connu des pro­
grès remarquables Ceux-ci 
auraient pu être plus conside­
rables avec un peu plus de 
coopération de la part du gou­
vernement provincial

Donc, pour ces raisons, il 
y a lieu de se réjouir de la 
décision du gouvernement de 
ne pas user de sa force numé­
rique pour imposer un nouveau 
régime scolaire a la métropo­
le, régime scolaire qui n'au­
rait nullement été à l'heure 
de 1967 Le bill 67 avait été 
quelque chose de peu mûri, 
de peu réfléchi Maintenant 
que la session a été prorogée, 
le gouvernement a le temps 
de relire le rapport Parent 
et de consulter les corps inter­
médiaires Il devrait ne- re­
venir. a la session proci.uine, 
avec un projet de loi qui colle­
ra davantage à la réalité II 
y a lieu non seulement de le 
souhaiter, mais de l'espérer

Communiqué
décevant

Selon un article paru dans 
La Presse d'hier, les auto­
rités concernées par la situa­
tion du logement des visiteurs 
à l'Exposition universelle de 
Montréal ont conjugué leurs 
efforts, samedi matin, pour 
louer l'efficacité et la compé­
tence de Logexpo"

Nous croyons que l'auteur 
de cet article a quelque peu 
"forcé'' le sens du communi­
qué émis au terme de la réu­
nion en question Le texte de 
ce communiqué, il faut l'ad­
mettre. n'etait pas très clair, 
mais il ne constituait certai­
nement pas un vote de félicita­
tions sans réserves à l'endroit 
de ce service de l'Expo 67. 
Les personnes présentes au 
conciliabule reconnaissaient 
tout au plus que Logexpo ne 
saurait être remplacé par un 
autre organisme, a ce stade- 
ci, étant donne que l’Expo en 
est déjà à son quatrième mois 
et qu aucun autre organisme 
ne saurait avoir dans 1 immé­
diat tous les atouts et le per­
sonnel requis pour s'acquitter 
de pareille tâche On ne chan­
ge pas de monture pendant la 
traversée d une rivière

Ceci dit. les participants a 
la réunion ne donnent nulle­
ment l'impression d'être sa­
tisfaits de la situation Le 
communiqué dit, en effet, que

plusieurs opinions et sugges- 
tions" ont été émises C est 
donc qu'on est convaincu qu'il 
y a quelque chose à corriger.

Le communiqué reste déce­
vant quand même car. la réu­

nion terminée, on n a aucune 
idiv des corrections propo­
sées. Espérons qu elles tien­
nent compte des critiques nom­
breuses et incessantes des 
touristes aussi bien que des 
logeurs déçus

Evidemment, comme le dit 
le communiqué, il faut bien 
savoir que Logexpo n'est qu'un 
agent de liaison entre locatai­
res et locateurs Les loca­
teurs doivent d'abord faire ap­
prouver leurs chambres et le 
prix de celles-ci par le servi­
ce provincial de logement. Ce 
dernier est probablement le 
plus à blâmer dans cette affai­
re Dans le cas des motels 
temporaires, par exemple, il 
a autorisé des prix (oui sim-

Je vis chez loi depuis que je 
suis ne. sauf pour quelques un- 
net's passées à travailler ail­
leurs

Et j'y vis peut-être sans y pen­
ser

Parce que jamais je ne me suis 
arrête jamais je n ai pensé à toi 
avant aujourd'hui 

J'ai couru dans tes ruelles, sur 
tes gazons, j'ai grandi sur tes 
trottoirs, dans tes rues et ja­
mais je n'ai pensé à toi 

Jamais je n'ai pense qu'un pur 
je pourrais devoir t'offrir au mon­
de

Depuis plusieurs années main- 
tenant. je sors de chez toi. j'y en­
tre. je peste contre ta circulation 
trop dense tes feux rouges trop 
nombreux, ta poussière qui m e- 
touffe. ta chaleur trop humide ou 
ton froid trop je ne sais plus 

Je crois que c'est quand il pleut 
que je pense à toi 

Parce que quand il pleut, je 
marche et va sent bon l'air frais 

Ou encore quand je m'étends 
sur le gazon de la montagne 
Alors je pense a toi et je te trou­
ve belle, mais c'est tout 

Ce à quoi je pense surtout à ce 
moment là c'est à la joie que je 
ressens, à la satisfaction que j'ai 
moi. d'habiter chez, toi 

Ce n est pas réellement à toi.
Je suis trop orgueilleux pour 

ça
Et ya ne dure qu un instant 
Pourtant depuis quelques mois, 

il me faut t'offrir Et tu es deve­
nue grande dame.

Mais tu es devenue grande da­
me aux yeux de qui'’

A mes yeux ou aux yeux des 
gens des autres villes, des autres 
pays, qui viennent te visiter?

line ville en somme, c'est le 
reflet des gens qui I habitent, qui 
y travaillent, qui y pensent, qui 
s'y aiment qui y vivent 

Ai-je fait en sorte que tu sois 
mon reflet'’

Les gens qui viennent à l'Expo, 
d'accord, sont vendus à l'idée 
' Terre des Hommes'

Ma terre à moi c'est tout de 
même toi ’ Et je n'y ai jamais 
pense

Au contraire, a chaque occa-

h

plement exorbitants. Une 
chambre située dans un taudis 
peut être acceptable à $3 ou 
$4 par jour: à $24 c'est un 
scandale.

Le gouvernement ou son 
service du logement a sûre­
ment le pouvoir de modifier 
les prix qu'il a d'abord auto­
risés s'il ne veut pas enlever 
leurs permis aux propriétai­
res de bidonvilles II devrait 
également avertir tous ceux 
qui exigent des dépôts trop 
substantiels des visiteurs ou 
qui refusent de rembourser 
ces mêmes dépôts qu'ils per­
dront leurs permis à la pre­
mière offense

Il y aurait probablement 
aussi un nettoyage à faire quel-

Lettre à ma ville

sion que j'ai, je te fuis. ie m'éva­
de

Et souvent, ou plutôt, à chaque 
fois que je reviens chez toi, j em­
prunte une vraie face de carême, 
comme si tu me dégouttais, plu 
tôt qu'être fier de toi 

Si c'est va que tu reflètes, ima­
gine un peu la tète qu'ont ceux qui 
te visitent depuis quelques mois 

Bien sur. plusieurs d'entre eux 
ne pensent même pas à tes habi­
tants.

Ils sont trop occupes par les 
réceptions mondaines, par les 
randonnées touristiques en grou­
pes. par les musées et par
l'Expo elle-même 

Mais plusieurs autres pensent 
à ceux qui t'habitent.

Plusieurs prennent même con­
tact avec nous ious. avec moi 

Et ce contact, quel est-il?
Si extérieurement tu as revê­

tu ton air de fête et de grande da­
me, ai-je coiffé mon haut de for­
me et ma fierté de vivre chez toi"

Monsieur le directeur.
Dans un récent Bloc-notes . 

vous faites état de ces quelque 
deux millions de Canadiens fran­
çais qui vivent en dehors du Que­
bec et que mentionne d ailleurs 
le communique français

Dans une communication a la 
presse M Bourgault parie éga­
lement de deux millions de Ca­
nadiens Iraneais dans les pro­
vinces anglo-canadiennes

Les derniers chiffres disponi­
bles sur le sujet datent de 1961 
A la question du r('censeur Quel­
le est la première langue que vous 
avez apprise et que vous compre­
nez encore"' ont répondu le 
français" au Canada 5.123,151 
personnes, au Quebec 4.269.189 
personnes

Cela fait exactement 853.462

que part. On continue, en ef­
fet. a croire, dans le public, 
que l'acheminement des tou­
ristes vers les lieux d'héber­
gement est assez souvent in­
fluencé par le jeu des ristour­
nes ou "commissions" On a 
laissé entendre en haut lieu, 
et cela à quelques reprises, 
qu'on avait découvert des cas 
d'irrégularité et qu'on s'ap­
prêtait à intenter des pour­
suites pour se débarrasser 
des indésirables. Aucun agent 
de Logexpo ou du service pro 
vincial de logement n'a pour­
tant encore été poursuivi de­
vant les tribunaux. Y aura-t- 
il de telles poursuites"

V.P.

Et mon contact humain avec ce 
visiteur, quel est-il?

Réalise-t-il que j'ai un coeur 
qui bat et que c'est lui et deux mil­
lions d autres qui font battre ton 
coeur"

Et qü ai-je fait pour qu il le 
sente et pour qu il puisse vivre 
avec toi

Ai-je eu 1 occasion de lui sou­
rire et de lui dire bonjour ou bien­
venue"

Et s'il me passe une remarque 
desobligeante à ton egard, dois-je 
l'envoyer promener en lui disant 
de retourner dans sa ville, ou 
vais-je me faire l'ambassadeur 
de ma terre à moi en lui faisant 
comprendre que. comme toutes 
les autres villes du monde, tu as 
tes défauts et tes qualités, et que 
c'est pour ça. parce que tu es hu­
maine. que j'aime vivre chez toi

Cest à moi de te rendre belle 
et de t offrir Et je suis fier de cet 
honneur qm m est donné

JEAN NORMANDEAU

personnes de langue maternelle 
française hors du Québec 

On ne répétera jamais assez, 
par ailleurs, que 552.739 person­
nes d'origine française décla­
raient l'anglais comme langue 
maternelle. 68.339 au Québec, 
donc prés d un demi-million ail­
leurs

Ajoutons que, parmi les 853.- 
462 qui comprennent encore no 
tre langue, beaucoup le fait est 
notoire - ne l'utilisent que pour 
causer avec jx'perc et ne veulent 
ou ne peuvent plus la transmettre 
a leurs enfants 11 ne me semble­
rait donc pas excessif de situer 
autour de 90', le pourcentage des 
"vrais" francophones du Canada 
qui vivent sur le territoire na­
tional. celui du Québec, notre seu­
le patrie

JEAN DORION 
Montréal

RIO-DE-JANEIRO Du piton 
chauve de Leme jusqu au fort 
aplati entre ciel et mer de Copa- 
cabana les rouleaux de l'Océan 
déferlent sur les 6 kilomètres 
de bonheur de la plus célèbre 
plage du monde De jeunes fem­
mes. souples mulâtresses ou blon­
des dorées louent a la balle dans 
le soleil Et l'avenida Atlantica. 
simple frontière aux trottoirs de 
mosaïque entre les vacances 
et le travail n est qu un incessant 
grondement de voitures Mais 
cest la réprobation, et non l'en­
vie. qui marque le visage du di­
plomate brésilien qui maccom- 
pagne Plus aucune hésitation 
dit-il. n est permise, le gouverne­
ment doit s installer à Brasilia 
Il se tourne un instant vers la 
plage et les vagues Tenez, je 
préférerais renoncer à mon rang 
d ambassadeur pour m engager 
demain comme huissier ou com­
me chauffeur, mais à Brasilia 
Véhémence excessive, à la mesu­
re des tentations qu il rejette? 
Pourtant, ce n est qu un en du 
haut et du bas de lltamaraty, 
le charmant vieux palais du mi­
nistère brésilien des affaires 
étrangères, d'ou l'on découvre à 
la fois le building massif du 
ministère de la guerre et un pan 
de favela (l) contre le ciel: "Nous 
devons aller a Brasilia

Les plans sont prêts Avant la 
fin de 1968 tous les services de 
l ltamaraty doivent en principe 
être transférés dans un building 
au demeurant fort beau et spa­
cieux, de la capitale fédérale, 
entraînant nécessairement le dé­
ménagement des ambassades, où 
l'on continue à l'unanimité de 
manifester un enthousiasme très 
modéré pour les charmes suppo­
sés du haut plateau central

Le choix de Brasilia

Il est admis que Brasilia, "capi­
tale de l espoir selon la défini­
tion d'André Malraux, a failli 
mourir Symbole de 1'"inflation 
galopante" dénoncée par les ad­
versaires de Kubitschek bâtis­
seur d une cité futuriste dont les 
plans existaient depuis un siècle, 
elle a pâti pendant les trois an­
nées de gouvernement Castelo 
Branco de I hostilité des vain­
queurs de Goulart pour tout ce 
qui rappelait la "corruption" ou 
U irresponsabilité de leurs pré­
décesseurs Il est vrai que des 
crediLs supplémentaires furent 
accordés à la municipalité de Bra­
silia en 1965. mais les militaires 
ont conservé jusqu'à présent l'es­
sentiel de leurs "centres de com- 
manderrent à Rio II est vrai 
aussi que de 1961 à 1964 les pré­
sidents ayant succédé à Juscelino 
ne manifestèrent pas un enthou­
siasme excessif pour la nouvelle 
capitale Janio Quadros n'y vécut 
qu'avec répugnance, et Joao Gou­
lart. mal à l'aise dans la sobtude 
de l'Alvorada, ne s'y installa ja­
mais réellement

la menace qui planait sur Bra­
silia semble aujourd'hui tout à 
fait écartée. Le maréchal Costa e 
S'!'a. successeur à la présidence 
u s le 15 mars dernier du ma- 
récnal Castelo Branco, s est réso­
lument prononcé en sa faveur 
"Cest là seulement a-t-il dé­
claré. que mon gouvernement 
pourra travailler Ce choix est 
Lun des symptômes du "virage" 
politique de la nouvelle équipe, 
dont il reste, certes, à apprécier 
et 1 importance et surtout les pos­
sibilités On bâtit de nouvelles 
"superquadras . on rafraîchit les 
couleurs de celles qui avaient mal 
supporté depuis cinq ans l ardent 
soleil de Goias, on plante des

espaces verts" pour atténuer 
l'aridité de la steppe, à la fois 
prenante et oppressante, dont la 
terre rouge éclate sous un ciel 
immense que rien narrète. 
D'excellentes revues à grand ti­
rage comme “Cruzeiro" et "Man- 
chete' célèbrent les vertus du cli­
mat de Brasilia, paradis des 
enfants” Cest un argument dans 
un pays où les enfants sont rois 
lin stade de soixante mille places, 
répliqué modeste du Maracana 
géant de Rio. est presque terminé 
C est un signe dans une nation 
où le football est une institution, 
un art pratiqué avec un inégala­
ble talent du nord au sud, et 
presque un service public: Pelé, 
vedette du Santos F.C et de la 
selection nabonale (et dont la 
possible baisse de forme est un 
sujet de conversation quotidien', 
vient de recevoir l'une des plus 
hautes distinctions nationales

Aux planies nombreuses du 
corps diplomatique "Ce nest 
pas possible’ Nous ne serons pas 
prêts Le téléphone marche mal 
Les télécommunications sont in­
suffisantes Il n'y a pas assez de 
collègues...", les ministres du 
gouvernement répondent invaria­
blement "Le téléphone ne mar­
che pas beaucoup mieux à Rio. 
qui est saturée Brasilia n'est 
pas seulement une nécessité, 
c'est une base de départ pour la 
conquête des terres vierges de 
1 intérieur Voila le grand mot 
lâché’ Après trois années d'un 
regime qui se flatte d’avoir ar­
rêté le Brésil "sur la pente du 
communisme en restant obnu­
bilé par la "lutte contre l'infla­
tion ", les Brésiliens font leurs 
comptes et donnent l'impression 
de vouloir repartir en avant avec 
un état d'esprit de "bandeiran- 
tes" Les pionniers conquérants 
des terres inexplorées du Minas 
ou de Sao-Paulo, précédés de la 
"bandeira ", le drapeau, ont en un 
peu plus de deux siècles pose les 
bases d'un développement qui ne 
se limite plus au littoral magni­
fique. lénifiant et surpeuplé Mais 
à l'échelle du Brésil, cette con­
quête est incomplète. Aux Etats- 
Unis, la "marche vers l'Ouest" 
s'est effectuée grâce aux che­
mins de fer Au Brésil, c'est la 
route qui remplira nécessaire­
ment. et qui remplit déjà, ce 
rôle Opter pour Brasilia, plaque 
tournante des axes routiers de 
demain, c'est donc choisir le dé­
veloppement de "tout le terri­
toire national, c est tenter s'il en 
est encore temps de l'arracher 
aux convoitises étrangères

Certes, le Brésil est un géant 
Scs 8.500.000 kilomètres carrés 
lui donnent dans le monde le 
cinquième rang pour la superficie 
et sa population atteint 85 mil­

lions d’habitants Premier produc­
teur mondial de café, troisième 
de sucre, de mais, de cacao, de 
tabac, il dispose d autant de ter­
res cultivables que toute l'Europe 
Son potentiel hydro-électrique est 
le second du monde II possède le 
septième des réserves mondiales 
de minerai de fer sans parler de 
l'or, de l'argent, des pierres pré­
cieuses et surtout des minerais 
stragégiques dont l'inventaire 
complet n est pas encore établi 
malgré les efforts intéressés des 
organismes nord-améneains hau­
tement spécialisés

Dieu est-il 
encore brésilien?

Ce potentiel fantastique na 
cessé au vingtième siecle d'ins­
pirer les dirigeants brésiliens 
La "fatalité de ta grandeur se 
retrouve dans les strophes de 
l'hymne national, et l’on a pu 
dire à Rio que Dieu était bré­
silien' La conviction que "tout 
était possible a pourtant été 
soumise depuis une dizaine d an­
nées à rude épreuve. Juscelino 
Kubitschek. qui avait promis de

faire progresser le Brésil de 
cinquante ans en cinq ans . dou 
bla de 1956 a 1961 la production 
d'acier et d'électricité, multiplia 
la production du pétrole, bâtit 
Brasilia en dépensant près de 
600 millions de dollars et mit en 
chantier les 2.200 kilometres de 
la route Belem-Brasiiia. pre­
mière et spectaculaire ébauche à 
travers les steppes du Mato- 
Grosso et la forêt amazonienne 
d'un futur réseau interne de com­
munications Mais iorsquil trans­
mit ses pouvoirs à Janio Quadros 
l'inflation était réellement préoc­
cupante et le coût de la vie mon­
tait de 30': par an en moyenne

Le Brésil est par excellence le 
pays des cycles C est vrai en 
économie 'sucre jusqu'au milieu 
du dix-septieme siècle, minerais 
et or du Minas-Gerais pendant la 
plus grande partie du dix-huitie- 
me siècle, caoutchouc à la fin du 
dix-neuvième siècle et café jus­
qu au milieu du vingtième siè­
cle) Cest vrai aussi en politi­
que Constamment la progression 
brésilienne s'est faite depuis le 
seizième siècle en dents de scie 
On peut estimer qu'une période 
de calme et de réflexion était né­
cessaire après les cinq années 
de "développement effréné de la 
présidence Kubitschek En im­
provisant dans tous les secteurs 
"contribuant ainsi à 1 inflation 
et à la dispersion de la machine 
administrative". Juscelino avait 
sans doute exploité les dernières 
possibilités du système hérité de 
Vargas Bien avant la fin de son 
mandat le "cadre" brésilien, 
du triple point de vue institution­
nel. politique et économique, ne 
correspondait plus aux nouvelles 
réalités Le "bond en avant" 
réalisé de 1955 à 1961 impliquait 
de toute évidence une remise en 
question du système né en 1930. 
particulièrement dans deux do­
maines: celui des "rapports de 
forces politiques" (maintien de 
ta prédominance des "eoronels" 
(2) malgré l'importance crois­
sante des zones urbaines), celui 
de [ education (qui était et est 
resté le gros point noin. Le dé­
sastreux intermède de Janio Qua­
dros. 1 irrésolution de Joao Gou­
lart. les faiblesses et les illu­
sions de la gauche, la volonté af­
firmée par l armée en 1964 d in­
tervenir "directement" et non 
plus indirectement" (comme 
lors des crises ayant précédé les 
investitures de Kubitschek et de 
Goulart). ont contribué à obscur­
cir un tableau déjà complexe

Multiplier les ports 
et les routes

Le débat entre partisans de
Texpansion et ceux de la 

"stabilisation nest pas nou­
veau. Il était au premier plan 
de la vie politique depuis la fin 
de la deuxième guerre mondiale 
Mais quatre mois après l’intalla- 
tion à BrasiUa du maréchal Costa 
e Silva il oppose dans une contro­
verse publique et aigre certains 
ministres du gouvernement et 
ceux qui se regroupent dans ce 
qu'on appelait avant la tragique 
disparition du maréchal le 
"clan Castelo Branco" Défen­
dant le politique économique et 
financière de l'ex-ministre du 
Plan Roberto Campos, "qui n a 
pas eu. faute de temps la possibi­
lité de produire tous ses effets", 
ces derniers dénoncent les dan­
gers évidents de la politique du 
gouvernement Certains jour­
naux ont même déjà parlé de 
"complot", incitant aussitôt les 
chefs militaires à "assurer le 
président Costa e Silva du sou­
tien indéfectible des forces ar­
mées Le simple fait que je 
sois ministre des affaires étran­
gères prouve que la politique du 
Brésil va changer nous a dé­
claré M Magalhaes Pinto, ancien 
gouverneur du Minor-Gerais et 
l'un des leaders civils de la cons­
piration de mars 1964 contre le 
gouvernement Goulard Ami per­
sonnel de Juscelino Kubitschek. 
porte-parole des puissantes ban­
ques du Minas et d un capita­
lisme brésilien inquiet de l'accé­
lération depuis 1964 de la "péné­
tration" nord-amencaine dans 
l'économie. M Magalhaes Pinto 
est l'un des chefs de file des par 
tisans d un "new look" Il a en­

gagé dans la presse une polémi­
qué avec Roberto Campos II n est 
pas le seul ministre à critiquer 
la politique suivie par le gouver­
nement Castelo Branco

Agé de quarante-cinq ans. 
grand athlétique, l'abrazo" 
par .ulierement cordial, un sou­
rire éclatant dans un visage bron­
zé. le général Andreazza a la 
réputation d'un homme très 
écoute par le président Costa e 
Silva Lorsqu’il m'a reçu dans 
son bureau en pantalon de toile et 
chemise ouverte, il rentrait d une 
expedition de trois jours, en voi­
ture et avion qui l'avait conduit 
de Brasilia à Belem II exultait

En cinq ans. la route de 1 Ama­
zonie a déjà attire une population 
évaluée a un million d'habitants 
Les villages grandissent, se mul­
tiplient. s'étalent autour du poste 
a essence, lieu de rendez-vous 
des camionneurs qui font la rou­
te Nous n'avons pas intérêt 
a construire de nouvelles voies 
ferrées C’est trop cher trop dif­
ficile et peu rentable Nous dé­
pensons 500 millions de dollars 
par an. la moitié des recettes du 
café pour nos exportations par 
mer Cest absurde II nous faut 
une flotte marchande a la me­
sure de nos besoins II faut déve­
lopper la cabotage le long des 
côtes, ce qui revient à moderni­
ser et a multiplier nos ports II 
faut d'abord des routes" Les 
projets prêtés au général An­
dreazza sont nombreux: cons­
truction d un pont de Rio à Nite- 
roi (banlieue de l'ancienne capi­
tale fédérale située de lautre 
côté de la baie de Guanabara et 
reliée à Rio par un bac. célébré 
depuis Orfeu Negro" mais no­
toirement insuffisant). cons­
truire une route de Rio à Santos 
(3l et doubler celle de Rio a Sao- 
Paulo. asphalter celle de Belem 
a Brasilia, terminer la seconde 
grande transversale amazonien­
ne de Brasilia à Acre

La priorité ainsi accordée au 
développement, dénoncée parfois 
comme un retour au "jusceli- 
nisme ne suscite pas il est 
vrai, l'enthousiasme de tous les 
ministres Ce n’est pas l une des 
moindres incertitudes de la situa­
tion brésilienne: quelle “voie” 
exacte choisira une équipe diri­
geante passablement hétérogène'’ 
C’est ainsi que le général Costa 
Cavalcanti important ministre 
des mines et de l'énergie, consi­
déré en 1964 comme un des prin­
cipaux porte-parole de la linha 
dura ("la ligne dure, ma-t-il 
dit. je ne sais pas ce que vous 
voulez dire Démocrate et anti­
communiste. je connais seule­
ment la ligne "correcte et 
v est eelle-la qu il faut sui­
vre). s'est présenté comme 
un "partisan du développement 
vertical", et il s'est d'abord atta­
ché à justifier les mesures poli­
tiques et économiques du gouver­
nement Castelo Branco 
"Si c'était à 
refaire...”

Un autre signe du new-look 
est précisément que l'on convient 
dans certains milieux dirigeants 
des excès de 1 épuration ayant 
suivi le coup d'Etat de mars- 
avril 1964 Officiellement, bien 
sûr. il n'est pas question de reve­
nir sur les mesures prises de rou 
vrir les dossiers de députés ou 
de personnalités "cassées" par 
la "révolution” Des hommes 
comme Roberto Campos et le 
général Costa Cavalcanti, par 
exemple, m'ont affirmé que "si 
c'était à refaire, ils le refe­
raient, Mais il est révélateur 
que l'on entende, à l'occasion, 
chanter les louanges de Celso 
Furtado, ancien ministre de Gou­
lart et ancien directeur de la 
Sudène (4). A Recife le Dr Rubens 
Vaz a transmis ses pouvoirs au 
général Euler, nouveau superin­
tendant de la Sudène, en présence 
de quatre ministres, dont le géné­
ral Albuquerque Lima Tous ont 
acquiescé lorsque I on a rappelé 
les mérites d'un économiste 'au­
jourd'hui professeur assistant à 
la Sorbonne) qui parlait, lui aussi 
de la "conquête du plus grand dé­
sert économique de la terre habi­
table ' La Banque nationale de 
développement, mise en sommeil 
depuis 1964 a repris ses active 
tés en même temps qu elle a re­
trouvé les faveurs officielles

Dans la situation où se trouve 
le Brésil actuellement, c'est le 
devoir de n'importe quel gouver­
nement de réaliser une politique 
de développement" Cette formu­
le de Celso P'urtado est impU 
citement adoptée par un gouver 
nement brésilien au sein duquel 
les deux responsables de "l'éco­
nomie et des finances", MM 
Beltrao et Delfim Netto. consi­
dérés comme des amis, sinon 
comme des hommes' de Ro­
berto Campos, manifestent de 
sérieuses velléités “d indépen­
dance '

il' Habitations populaires sur les colli 
ne» de Hio généralement insalubres

•2' Le coronet est dans le Brésil ru­
ral le grand propriétaire qui contrôle la 
vie politique

i.T’ l-a magnifique plage d Angrasdos-Kets 
à 100 kilometres au sud de Rio est actuel­
lement à uni journée de voiture

T La Sudene est un organisme d Etat 
créé en 1959 par le gouvernement pour pla 
mfier le développement du Nord Est

Prochain article:
Des gratte-ciel 

de Corumba
aux "Mocambos” 

de Recife
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DES IDEEST DES EVENEMENTS TET DES HOMMES
Lettre de Grande-Bretagne

Comment interpréter 
la hausse des divorces?
par Paul Ginestier

LONDRES Chaque année, 
le nombre des divorces en 
Grande-Bretagne augmente de 
6 p.c., et en 1966 il a juste 
dépassé 45.000 Que cachent 
ces statistiques?

Un avocat spécialiste en di­
vorces. membre de la Haute 
Commission sur le ' mariage 
de l’Eglise anglicane (où son 
frère est d'ailleurs chanoine i, 
M. A. Bull, a fait une étude 
poussée de la question Voici 
ses conclusions:

a) d'abord, qu'on’le veuille 
ou non, la grande majorité des 
divorces se fait par consente­
ment mutuel: dans 92 p.c. des 
cas. une des parties refuse de 
plaider et le jugement est donc 
rendu en quelques minutes, 
juste le temps qu'il faut pour 
le dire.
b) le plus grand nombre de 
divorces se produit chez les 
couples de 30 à 35 ans, mariés 
depuis une dizaine d'années 
Les "jeunes" et les "vieux" 
divorcent relativement peu

c) le nombre croissant de 
divorcés ne signifie nullement 
que le nombre des mauvais 
mariages s’est accru, cela si­
gnifie simplement que les gens 
sont beaucoup moins prêts à 
accepter une mauvaise situa­
tion qu'ils ne l’étaient aupara­
vant La raison en est sans 
doute économique: il y a 60 ans. 
un travailleur, ayant un bas sa­
laire, sans cesse menacé par 
le chômage, la pauvreté, voire 
la destitution, avait trop de sou­

cis pour songer, en outre, à 
mettre fin à un mauvais maria­
ge. Si bien que l'on peut dire 
que le plus grand nombre de 
divorces, comme le plus grand 
nombre d automobiles, est un 
signe de l'élévation du niveau 
de vie! Cela prouve aussi que 
les gens ont du mariage un 
idéal beaucoup plus élevé, d'où 
leurs amères déceptions qui. 
parfois, restent insupporta­
bles.

A cette perspective optimis­
te s en ajoute une autre: pour 
diverses raisons démographi­
ques et sociales (les gens se 
marient plus jeunes, ils meu­
rent plus vieux), il y a aujour­
d'hui en Grande-Bretagne deux 
fois plus de femmes mariées 
qu'en 1955, si bien que rela­
tivement le nombre des divor­
ces a diminué.

Conclusion pratique de M. 
Bull: chaque fois qu'il y a eu 
un accident, les autorités pro­
cèdent à une enquête dont le 
but n'est pas tant d'établir 
les responsabilités que d'em­
pêcher le renouvellement de 
i accident. L'expert propose 
que i on fasse de même pour 
tous les accidents de mariage, 
et que les résultats de ces 
enquêtes, dûment classifiés, 
soient publiés en volumes mis 
à la disposition des assistan­
ces sociales, des médecins, 
des prêtres etc. en général 
de tous ceux qui peuvent con­
tribuer. par leurs conseils, 
à sauver les mariages

Lune ou pas lune (de miel)?

Notons qu un prêtre de 
l'Eglise anglicane, dans un 
opuscule intitule "guide to 
mariage ", part en guerre con­
tre le principe de la lune de 
miel Voici ce qu'affirme le 
révérend Vivian Symons

" Le seul endroit où l’on puis­
se vraiment commencer la vie 
conjugale et les divers ajuste­
ments indispensables à une 
harmonie est le foyer, et non 
l'anonymat des cabines de ba­
teaux, des wagons-lits ou des 
chambres d'hôtel' l'ie plus, 
la lune de miel traditionnelle 
a un inconvénient majeur, l im- 
possibihté de se séparer, mê­
me un instant, d'un conjoint 
frais émoulu Or les périodes 
solitaires de réflexion sont in­
dispensables Notons que le 
révérend parle en connaissan­
ce de cause: il a plus de 80 
ans et il a marié des milliers 
de couples Lui même a con­
volé deux fois, sa première 
épouse étant morte il y a une 
vingtaine d'années; il confesse 
d'ailleurs: "Mes deux lunes de 
miel ont ete des échecs gra­
ves; mais je ne me fonde pas 
sur des résultats aussi subjec­
tifs. .l'ai interrogé de nom­
breux jeunes couples qui n'ont 
fait que confirmer, oh combien, 
mon opinion’ Selon lui. on 
serait étonné de voir le nom­
bre "d’accidents de mariage" 
dont la cause profonde a ses 
racines dans la lune de miel

Noir, où est ta place?
L'été est revenu aux Etats- 

Unis avec ses vagues d'inquié­
tude. En effet, les manifes­
tations noires ont repris com­
me chaque année Mais cet­
te année, elles ont pris une 
tournure nouvelle Ce ne sont 
plus par des marches, des 
chants et des prières que les 
Noirs des Etats-Unis revendi­
quent leurs droits dans les 
cités américaines; le mouve­
ment prend une tournure plus 
violente, qu'on pourrait corn-

AUJOURD’HUI 
AU PAVILLON 
DU CANADA

Le Katimavik : une immense 
pyramide reposant sur sa pointe , 
magnifique vue d'ensemble de 
l'Expo. Des centaines d'éléments 
d'exposition intéressants 
ressources et énergie, 
communications et transports; 
temps nouveaux. 
Ciné-carrousel : films 
dramatiques sur la croissance du 
Canada, présentés dans cinq 
cinémas tournants

Grimpez dans i Arbre des 
Canadiens .
Restaurant, cafétéria, casse- 
croûte .
Le Centre d'activité créa­
trice, pour enfants de 3 à 11 ans, 
permet aux petits de se divertir 
sous la surveillance de personnes 
expérimentées Musique, art 
dramatique, arts,école maternel­
le, terrain de jeu . tout est gratuit 
De 10h a m à 6h p m.

THÉÂTRE
midi
Maitland Farmer,
organiste d'Halifax
2 h 30 p.m
The Hidy Trio
3 h. 45 et 5 h. p.m.
Les Feux Follets,
relâche le lundi 
6 h 15 p m.
Katimavik-Revue, une réalisa 
tion de Gratien Gélinas et de 
Wayne & Shuster mise en 
scène de Alan Lund - relâche
le,undi' A NOTER
Toutes les representations au 
théâtre sont GRATUITES mais il 
fout se procurer des billets.
Les billets pour les deux représen­
tations des Feux Follets seront dis­
tribues le jour même des represen­
tations (guichet face au théâtre) 
a partir de 2 h. 45 de l'après- 
midi
Les billets pour "Katimovik Revue ' 
seront distribues le jour même de 
la représentation (guichet face au 
théâtre) à partir de 5 h 15 de 
l'après-midi
Il est interdit de photographier et 
d'enregistrer les spectacles

KIOSQUE A MUSIQUE
2 h 30 p.m. et 5 h. p.m.
Musique du pavillon tous la 
direction de Paul de Margerie 
2h. 30 p.m., choque jeudi, 
défilé de la mode canadienne^ 
une production de lono Mo­
nahan
3 h 45 p.m.
Les Alexandrins, 
chansonniers

parer à un mouvement de ré­
bellion C'est le signe évident 
de l'échec des leaders de la 
non-violence

Cet échec est bien malheu­
reux certes, mais il était pré­
visible dès lors que la non­
violence n'avait jamais trouvé 
de solution complète aux pro­
blèmes raciaux.

Des morts et des millions 
de dégâts, tel est le bilan 
des échauffourées. A Newark 
comme à Détroit, les Noirs 
veulent le pouvoir, ils dési-" 
rent une ville qui leur appar­
tienne. Y parviendront-ils’? 
Cela est peu probable! Mais 
c’est ainsi qu est la nature 
humaine elle se rebelle là 
où elle' est brimée, là où 
elle est rejetée, et sa rébel­
lion va jusqu'au sacrifice su­
prême qui, au fond, pour eet- 
té" minorité, conduit au néant 
Et l'on cherchera au bout du 
compte les responsables. Qui 
sont-ils'.’ La faim, la misère, 
le sous-développement, tous 
ces maux dans lesquels, pour 
sauvegarder leurs niveaux de 
vie. des hommes maintiennent 
d’autres hommes. Et ceci ne 
se passe pas seulement aux 
Etats-Unis. On le stigma­

tise en Afrique du Sud. en 
Rhodésie. dans les colonies 
portugaises Déjà en Europe 
et particulièrement en France 
et en Grande-Bretagne des 
journaux tirent la sonnette 
d’alarme, on s'inquiète, on 
crie que dans quelques an­
nées les Noirs dépasseront le 
chiffre d'un million en Fran­
ce. et seront un danger so­
cial en Grande-Bretagne

Noir où est donc ta place 
parmi les hommes? " Nous 
les culbutés de la grosse hou­
le”. nous les rejetés de tous 
les peuples, n est-il pas temps 
de prendre conscience, non 
pour nous dresser contre les 
autres, mais pour nous orga­
niser. nous redresser de telle 
sorte qu on n ait même pas 
besoin de non-violence" pour 
arracher nos droits'1 Lors- 
qu’enfin l’homme noir sera 
prêt à se défendre, à qui la 
faute si les autres n ont pas 
découvert à temps qu il est 
dans l'intérêt de l'humanité, 
que tous les hommes soient 
égaux'.’

(Editorial de "Afrique Nou­
velle". hebdomadaire de Da­
kar. au Sénégal)
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Ô détails

De grâce, messieurs les ty­
pographes du Devoir respectez 
la ponctuation des lettres que 
vous reproduisez dans la tri­
bune des lecteurs N'omettez 
pas les guillemets, les caractè­
res italiques, les parenthèses, 
les virgules, et lorsque vous 
avez ouvert la parenthèse, re- 
fermez-la. non pas par peur 
du courant d'air, mais pour I m- 
teüigibilitê du texte et par fidé­
lité à limage "grammaticale" 
que le correspondant donne lui - 
même Par ailleurs, ne savez- 
vous pas que le déplacement 
d une virgule peut changer tout 
à fait la signification d un énon­
cé. et qu une erreur de ponctua­
tion peut bouleverser le sens 
d'une phrase’’ (Le professeur, 
dit l'inspecteur, est un âne Le

professeur dit 1 inspecteur est 
un âne.)

Entre autres détails, j’estime 
que j'avais droit à ce que vous 
conserviez les guillemets dont 
j'avais entouré l’expression 
"traîtres fédéraux" . dans ma let­
tre que vous avez publiée ie 
28 juillet et que, notons-le en 
passant, je vous avais adressée 
longtemps auparavant Ne pour­
rait-on songer, au Devoir, à 
coiffer de la date d’envoi len- 
tète des lettres qui sont publiées 
à un moment où elles peuvent 
être devenues intempestives? Ce 
serait là une initiative utile, en 
certains cas. et guère coûteu­
se

G. COLPRON 
Ottawa

IE NE DONNAIS PAS 
MON PLEIN RENDEMENT...
J'avais 50 ans. Je réussissais. 
J'étais heureux.

Plusieurs me disaient que j'avais 
assez de talents pour faire plus 
et mieux.

Mais quelque chose m'empêchait 
de donner ma pleine mesure. C’ê- 
tait la peur de l'opinion des 
autres.

J'ai alors décidé de suivre le cours 
de culture humaine et de maîtrise 
de soi de l'Institut de Personnalité 
au Palais du Commerce.

J'y ai découvert des défauts ca­
chés que j'ai corrigés et des quali­
tés inconnues que j'ai dévelop­
pées.

Ce cours fut l'un des meilleurs 
placements de ma vie.

Cet exemple est typique. Si vous 
pensez que ce cours s'adresse 
seulement aux instruits, aux ti­

mides, aux jeunes et aux riches, 
vous vous trompez. Il aide toute 
personne (hommes et femmes) de 
18 à 75 ans. La seule condition 
requise est d'avoir l'ambition de 
s'améliorer sans cesse pour réussir 
toujours de mieux en mieux.
C'est un cours pratique conçu par 
Jean-Guy Leboeuf auteur du volu 
me: "Arrêtez d'avoir peur et 
croyez au succès". C'est un cours 
de qualité recommandé depuis 
1954 par plus de 10,000 gradués 
enthousiastes. Pourquoi ne pas 
consacrer seulement une soiree de 
votre vie à en juger vous-même la 
méthode et les résultats ? Soyez 
des nôtres, venez assister à une 
démonstration gratuite mardi le 
15 ou mercredi le 16 août à 8 h. 
p.m. à l'insitut de personnalité 
au Palais du Commerce, suite 
219, (entrez par 1600 , rue Berri 
et prenez l'ascenseur). Pour obte­
nir un dépliant gratuit à l'Insti­
tut de Personnalité signalez im­
médiatement 842-8186.

Gageons que ces remarques 
ne seront pas du goût des ho­
teliers et du ministère du Tou­
risme
Marché au mari

Néanmoins. lune de 
miel ou non. le mariage ne 
perd rien de son prestige 
Dàutre part, la mode est aux 
"marches": on marche d une 
ville à l'autre pour demander 
le désarmement nucléaire, 
pour protester contre lapar- 
theide ou la guerre au V ietnam 
(slogan favori: faites l’amour, 
pas la guerre' : Combinent les 
deux tendances, le club des 

cours solitaires féminins" 
de West HartepooL qui comp­
te 70 membres (célibataires, 
veuves ou divorcées de 27 à 
58 ans) a eu ridée d'organiser 
une marche chasse au mari 
qui doit se terminer un diman­
che. à 11 heures du matin, 
au coin des orateurs de Hyde- 
Park II faut que ces dames 
aient vraiment envie de se 
marier, car il y plus de 200 
Km de West-Hartepool à Lon­
dres elles se donnent 6 jours

Espérons quelles réussi 
ront et qu'on ne les fait pas 
marcher!

Puisque nous parlons d'en­
treprises bizarres, notons cet­
te course saugrenue Départ 
Londres Arrivée: Cape Town 
(Afrique du Sud). Contestants: 
le paquebot Windsor Castle 
qui, avec ses moteurs de 4,500 
chevaux, met normalement 11 
jours et demi pour parcourir 
ses 10,250 Km; et une auto­
mobile Ford Corsair, avec son 
moteur de 102 chevaux au 
frein, qui aura un chemin de 
19.000 Km à faire, le tiers 
sur des pistes à peine tracées 
Une concession les traver­
sées de la Manche et de la 
Méditerranée se feront par 
ferry! Le chauffeur. Mr Eric 
Jackson, ne se fait aucune 
illusion et déclare: "à côté 
de ce que j’entreprends, le 
Rallye de Monte-Carlo est une 
aimable plaisanterie! " L ho­
raire est si serre que M 
Jackson et son coéquipier pro­
posent de ne pas s'arrêter du 
tout , ils se rappellent la leçon 
de leur première tentative, 
où ils ont mis 13 jours 8 heu­
res, étant donc battus à plate 
couture par le paquebot.

Autre entreprise bizarre: les 
auteurs de ces "chansons" qui 
illustrent la "pop-music" fi­
nissent par etre à court 
d'idées, d’autant plus qu’ils 
n'en avaient que peu au départ 
Et cela arrive aux plus intel­
lectuels, comme les "Maîtres- 
Chanteurs", qui sont simple­
ment quatre instituteurs qui 
ont trouvé un débouché plus 
rénumérateur que leur profes­
sion de maîtres d’école.

Imaginez qu'ils avaient trou­
vé une idée admirable le 
préambule était, d une voix 
sombre et grave: "Voici l'an­
nuaire des téléphones de Lon­
dres, liste des abonnés de A 
à D " et ensuite ils chantaient 
la succession des noms et 
adresses...

L’administration des Pos­
tes n'est pas amusée: elle 
vient de menacer de fane un 
procès (car toute reproduction 
d'un annuaire du téléphone, 
comme celle du livre d'un au­
teur moderne, est interdite 
sans accord avec l’éditeur) 
et le disque a été retiré de la 
circulation.

Mais, dans le même filon, 
Maîtres-Chanteurs ont cher­
ché des document officiels dont 
la reproduction était libre, ét 
maintenant ils chantent, en plu­
sieurs chansons, le code de 
la route article par article 
et on déjà vendu 70.000 dis­
ques, gagnant une petite fortu­
ne

Car la fortune est, c’est bien 
connu, aveugle’

Bonn revise profondément 
sa politique d'assistance
par P.J. Franceschini

La politique de coopération 
avec les pays insuffisamment 
développés est soumise à Bonn, 
en raison de la politique de 
restrictions budgétaires, à un 
nouvel examen 11 semble 
même que M Wichnewski. qui 
a succédé à M Walter Scheel 
à la tête de ce département 
lors de la formation du ea 
binet de grande coalition, ten­
te de modifier la nature des 
aides apportées et la hiérar­
chie des bénéficiaires

Le budget 1968 prévoit 1.6 
milliard de marks au titre 
de la coopération, c'est-à-di­
re 100 millions de plus que 
Tannée précédente, mais près 
de 300 millions de moins qu'on 
ne le souhaitait avant les di­
minutions de crédit En fait, 
la proportion du revenu na­
tional consacrée à la coopé­
ration par la République fé­
dérale détroit régulièrement 

qui n’a jamais atteint D"< 
comme le recommande TO - 
C.D.E.. est passée de
0.83'; en 1965 à 0 68', en 
1966. Eîlle serait moindre 
encore en 1967 Ce recul 
est dû en premier lieu à 
la diminution d’activité des 
grandes firmes privées alle­
mandes aux prises avec des 
problèmes de financement dont 
Krupp a donne récemment Til- 
lustration Les Allemands 
font également valoir que l’ai­
de consentie par la Commu­
nauté européenne sous forme 
de prestations de caractère 
économique et social et 
qu’ils financent au même ti­
tre que la France pour 34‘ ;

ne leur a rapporte Tan 
dernier que 9 14'i des con­
trats. Les industriels 
français, mieux introduits en 
Afrique, se réservent en ef­
fet la part du lion

C’est sur le plan des prêts 
que la République fédérale 
connaît les plus vives inquié­
tudes. Les remboursements 
et les règlements d intérêt 
sont actuellement rendus plus 
difficiles par l’aggravation gé­
nérale de la situation des 
pays sous-développés due à 
la sous-évaluation des matiè­
res premières. La crise du 
Moyen-Orient a. en outre, por­
té un coup très dur aux éco­
nomies de la région Ain­
si TEgypte devait rembour­
ser au 30 juin dernier 4.5 
millions de DM II a fal­
lu reporter l’échéance au 31 
décembre. Bonn a encore 
auprès du Caire des créan­
ces de plus de 300 millions
de marks qu’il lui 
ficile de recouvrer

sera
En

PRÉVENIR 
LA CALVITIE, 
C’EST DÉJÀ 
UN PEU 
LA GUÉRIR..

Qu'est-ce qui couse la calvitie ? 
Peut-on contrôler la chute des 
cheveux ? Quel danger représen­
tent les pellicules ? Peut-on faire 
repousser des cheveux sur des 
places chauves ou presque chau­
ves ?

A toutes ces questions et a 
beaucoup d'autres encore, l'ex­
pert capillaire connaît les ré­
ponses Ses connaissances appro 
foodies de sa profession sont le 
résultat de son expérience.

Le Trichologue R A PIERRE 
vous conseillera les traitements les 
plus précis, les plus perfectionnés 
et les plus appropriés â votre 
cas. C'est exactement ce qu'il vous 
fout si vous êtes déterminé â pré-

M. R.A. PIERRE
Trichologue

venir ou combattre les ennuis ca­
pillaires locaux qui entraînent la 
calvitie Bientôt vous réaliserez 
que votre chute de cheveux s'est 
arrêtée, les pellicules n'existent 
plus, les démangeaisons cessent, 
le développement de vos cheveux 
reprend

Ne vous laissez pas tenter par 
les "cures-miracles" et les "gué- 
rit-tout" (o moins que vous ne 
les ayez dejo essayés???). Venez 
plutôt AUJOURD'HUI vous ren­
seigner auprès d'un SPÉCIALIS­
TE.

Au choix: Traitement à appli­
quer à votre domicile par vous- 
même - ou, si vous préférez, 
traitement au centre donné par un 
personnel compétent.

CENTRE CAPILLAIRE PIERRE
ÉDIFICE PLACE CANADIENNE

450 est, SHERBROOKE, angle Berri 
Suite 490 - Tél.: 288-3823 - 288-7378

Heures: 11h. a.m. à 8h. p.m.
Le samedi. 10h a.m. à 46. p.m.

crédits pour l’achèvement d'un 
barrage sur Tlndus La Tur­
quie en est à sa seconde 
demande de prolongation des 
délais de remboursement con­
sentis en 1958.

Priorité
T Amérique latine

Ces difficultés ont attire 
i attention du public allemand 
qui. jusqu'à present, accor­
dait aux problèmes de coope­
ration un intérêt plutôt min­
ce. Le gouvernement con­
sacre 1.3 million de marks 
à "éveiller T opinion" et à 
combattre un courant ' car- 
tienste très puissant outre 
Rhin Les trois ministres 
qui ont à connaître de l ai­
de au développement MM 
Yi< hnewski icooperation cm 
nomique). Brandt (affaires 
étrangères) et Schiller (éco­
nomie) sont sociaux-démo­
crates et tentent d’élaborer, 
après beaucoup d’hésitations.

socialiste" enune "doctrine 
Ui matière

Les premières déclarations 
de M Viehnewski n’étaient 
pourtant pas de nature à en­
courager les préoccupations 
humanitaires; après sa prise 
de fonctions, il déclarait tout 
de go que Taule au dévelop­
pement était avant tout un 
moyen d’ouvrir des marchés 
à l'industrie allemande En 
février dernier, il se féli­
citait encore de la "bonne 
alfaire que représentait la 
construction d’un pont au Gha­
na “Nous avons accorde 
un crédit que le Ghana nous 
remboursera 11 \ aura me­
me des intérêts Le pro­
jet ouvre aux firmes alleman­
des une porte d'entrée sur 
le pays II semble que cet­
te conception trop visiblement 
intéressée de la coopération 
soit aujourd'hui mise en veil­
leuse

Deux tendances se manifes­

tent en effet: Bonn voudrait, 
dans la mesure du possible, 
intégrer son assistance à des 
plans multilatéraux plus vas­
tes On pourrait ainsi échap­
per aux difficultés politiques 
que suscite Berlin-Est en fai­
sant monter les enchères au­
près des pays en quête d ai­
de. Il est également question 
de donner à la politique de 
coopération un caractère plus 
technique et plus pratique 
Le chancelier Kiesinger, dans 
un ouvrage collectif, avait lui- 
même. avant son accession 
au pouvoir, attiré longuement 
T attention sur ce point et in­
siste sur la nécessité de "rat­
trapages culturels II est 
donc question d'envoyer plus 
d experts outre-mer et d’offrir 
un plus grand nombre de bour­
ses Enfin, les Mlcmands 
estiment que la part faite a 
l'Afrique dans les program­
mes d’assistance est actuelle­
ment trop belle L’Amérique 
latine, où, comme le soulignait 
récemment M Viehnewski.

les intérêts allemands sont 
justement plus importants", 
aurait été negligee Or les 
nations de cette région, tenues 
pour plus "sérieuses" et éco­
nomiquement moins menacées, 
ont donné à Bonn des satisfac­
tions qui lui étaient refusées 
en Afrique noire et surtout, 
dans le monde arabe

lettres au DEVOIR
Premiers impératifs

Bravo \I Loger Dans votre 
bloc-notes du 20 juillet, vous si- 
gralez que le Ministère de I F. 
ducation aver tous ses efforts 
eonoernant les structures du sys­
tème scolaire, ne se soucie gué 
re de renseignement de la lan­
gue Chez nous au Québec il faut 
tout de même commencer par ce 
la a T école primaire I ensei 
gnemeni de la langue trançaise, 
tant parlée qu écrite Car nous ne 
pouvons pas. comme ailleurs 
dans le monde, compter quelque 
peu sur le milieu social pour in­
culquer à nos enfants la connais 
sanee et Tutilisation facile de la 
langue

Comment il se fait que les 
Français aussi bien de la clas­
se moyenne et populaire que de 
Télite intellectuelle ont du vo 
Tabulaire, formulent facilement 
des phrases qui ne massacrent 
pas toute espèce de syntaxe, 
alors que chez nous Cost sur 
cela je pense que la Commis 
sion Parent aurait dit se pencher 
avant tout Pendant son périple 
en Europe, au lieu de s attacher 
exclusivement à essayer d'impor 
ter des structures propres a des 
pays de culture tout a tail ditto 
rente de la notre (la langue c’est 
la culture), elle aurait dû avant 
tout s'attacher a otudier les mé­
thodes d enseignement dans les 
écoles françaises Elle aurait 
peut-être appris ainsi par quels 
moyens T école française enrichit

et dirige linguistiquement les en 
fants. alors que T école québécoi­
se y réussit si peu 

La Commission Parent et, par 
la sude le Ministère ont rocher 
ohé un système ideal (qui, par 
definition, n existe pas) un sys­
tème qui nous aurait portés au 
sommet de la civilisation model 
ne Mais ils ont néglige lessen 
tie) Ils ont perdu de vue la ne 
eessite de corriger d'abord ce 
qui esl pitoyable avant de son 
ger a des sommets absolutis­
te* qui sont devenus par le lad

même faetiees (enseignement de 
I allemand et du japonais des les 
bas niveaux, etc i. Nous devrions 
avoir plus souvent présente a 
I esprit la maxime universelle de 
Pascal Qui veut laire l'ange (ail 
la liote

Après celte citation, il va sans 
dire que les impératifs que j ai 
rappelés plus haul n ont rien a 
vmr avci un ultra-purisme lin 
gmstique

G COTPHON 
Ottawa

Au sujet du mot "speaker''
Le mol speuker, qui était ad 

missiblo au temps ou la radiodit 
lusion s'appelait encore la téhes 
sëfe ; ne l’est plus aujourd’hui Le 
speaker était un monsieur invisi 
ble qui nous conviait à savourer 
le velouté de sa voix, et qui jouait 
de scs cordes vocales sans grand 
souci du sens des phrases qu’il 
articulait II parlait sans 
plus

Aujourd'hui, surtout depuis l'a 
xénement de la télévision, ce mot 
ne suttit plus II tant détinir la 
mission de ceux qui ne sont (dus 
seulement chargés de prononcer 
des s\llabes. mais de dire quel 
que chose ( haque collaborateur 
de l'O.iLT I a, en diet, une 
loin lion déterminée; les uns soin

des animateurs (<iu> Lux. par 
exemple, animant ' son l’aima 
res des chansons», d’autres sont 
des commentateurs (comme Ro­
ger Couderc, “commentant un 
match de rugby); d’autres sont 
des présentateurs (Léon Zitro 
ne "présentant le journal teles i 
se) ; d’autres sont des reporters 
des interviewers des ebroni 
(lueurs et nos charmantes annon 
C(*uses n'en déplaise a Jaequeli 
ne Caurd. qui trouve ce mol al 
treux elle a un peu raison , "an 
nomcni le programme des émis 
Nions Speaker n’est plus qu’un 
terme vague et sentant le lagol 

(Lxtrail de la revue mensuelle 
ML LT LAN(iA(»L, éditée par La 
rousse.»

dif-
ou-

tre. près d un milliard de 
marks de crédits, consentis 
par des exportateurs alle-i 
mands sont garantis par 
le gouvernement fédéral. 
Dans les circonstances ac­
tuelles. les égyptiens ne 
peuvent cela va sans dire, 
se montrer de bons 
payeurs II en va de même 
pour la Jordanie, qui vient 
de demander à Bonn un mo­
ratoire de trois ans 

Les pays asiatiques com­
me le signalait lundi la Frank- 
tuter Allgemeine n offrent 
pas des perspectives de rem­
boursement beaucoup plus bril­
lantes. Dans les trois pro­
chaines années, l’Inde doit 
restituer à la République fé­
dérale 900 millions de marks. 
Le Pakistan est tenu de ver­
ser 100 millions chaque an­
née et sollicite de nouveaux

EPARGNEZ JUSQU'À $55.50
CHEZ

difaæ^eauüais-

VENTE MI-ÉTÉ

DE
COMPLETS
FAITS

SUR
MESURE

Derniere mode, tissu de très haute qualité, complet 2 morceaux 
se vendant normalement jusqu'à $145.

MAINTENANT
SOOJ»

Comptes courants acceptés

oMaxSeauVaistz’
385 ouest rue St-Jacques

A quelques pas de la station de Métro "Place Victoria" 
Stationnement gratuit coin Notre-Dame et St-Pierre.
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Suite de la première page

LE CEC
La productivité, a rappelé M Deutsch tient à trois fac­

teurs principaux
• La compétence, le niveau d'éducation, la formation et 

l'habileté de la main-d'œuvre
• Les progrès techniques dans l'industrie, l'accroisse­

ment de l'échelle de production, la spécialisation industriel­
le. et I augmentation de la valeur des équipements (usines 
et machines) par rapport au nombre d’ouvriers
• La mobilité et la souplesse tant des capitaux que de 

la main-d'œuvre, de manière a pouvoir rapidement trans­
férer les ressources des secteurs moins productifs vers 
ceux qui le sont davantage

M Deutsch a noté que jusqu ici, les rapports du Conseil 
économique ont insiste sur la nécessité de mieux utiliser 
les ressources de main-d’œuvre et d améliorer la forma­
tion de celle-ci Cette année le Conseil s'attardera aux 
problèmes des échelles de production et de la specialisa­
tion industrielle, comme instrument d'augmentation de la 
productivité. Ce nouveau rapport sera probablement publie 
le mois prochain

QUEBEC APRES L EXPO
Qu adviendra-t-il aujourd hui et au cours ries pro­

chains jours'.' Il semble bien que la question constitution­
nelle deviendra Lun des sujets prioritaires des assises. 
Pour le faire de façon formelle certains malins souli­

gnent qu'il faudra toutefois changer le thème du congres
Québec après l'Expo’ en Québec apres l'Expo et 

la visite de de Gaulle '
On se demande par ailleurs, si avec un ordre du jour 

aussi chargé les libéraux pourront vraiment approfondir 
la question et si les études présentement en cours à la 
commission politique seront as ez élaborées a ce moment- 
là pour fournir matière à une discussion

JOHNSON
FCRSS a l'Exposition univer­
selle Il sera reçu il 10b 45 
.1 la Place des Nations par le 
commissaire général Pierre 
Dupuy puis visitera en fin de 
matinee le pavillon de son pays 
avant de se rendre au restau­
rant Hélène de Champlain 11 
visitera plusieurs autres 
pavillons durant l'après-midi 
et quittera le Canada apres- 
demain en fin de journée pour 
regagner Moscou

LE VATICAN
pendre 1 avenir de I humani­
té comme celui de la limita­
tion des naissances, nous sa­
vons fort peu de chose .

D'autre part, on a annoncé 
hier que l’encyclique sur la 
réforme de la Curie sera 
publiée le vendredi 18 août

Le document, rappelle-t-on, 
doit annoncer la création d'un 
organisme de coordination des 
administrations du Saint-Siè­
ge. Certains ont a ce sujet 
prononcé le mot de ministère 
des finances En fait il semble 
que ce terme soit trop limi­
tatif. puisque le nouvel orga­
nisme devra gérer toute L éco­
nomie du Saint-Siège En parti 
culier, il réunira l'administra­
tion des biens du Saint-Siège,

DÉCÈS
COURCHESNE à Montréal, le 14 
août 1967 6 l'âge de 71 ans, est 
decede, Ignace Courchesne, époux de 
Ado Beaulieu demeurant au 7940 
De laSeine, Ville d'Anjou. Les funé 
railles auront lieu jeudi le 17 août 
le convoi funèbre partira du Salon 
Urgel Bourgte Ltée No 745 rue est 
Crémazie a 9 heures 30, pour se 
rendre à l'église Notre Dame d’Anjou 
ou le service sera célébré a 10.00 
heures Et de la au cimetière de St 
Thomas de Joliette lieu de sepultre 
Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

la commission cardinalice 
poui la cité du Vatican, l ins- 
titut pour les oeuvres de reli­
gion et l'administration spé­
ciale On désigné par ce der­
nier nom la gérance de 1 in­
demnité versée par l'Etat ita­
lien lors des accords du La- 
tran, en compensation des 
biens perdus par le Saint-Sie- 
ge au profit de 1 Italie

CHINE
ral Maxwell Taylor et M 
Clark Clifford. Quant a l'amiral 
Ulysses Grant Sharp, comman­
dant en chef des forces améri­
caines du Pacifique, il < rmt 
que cette escalade est indis­
pensable et préconise en ou­
tre le blocus du port de Hai­
phong

Sur le plan polifique, on a 
annoncé hier que les candi­
dats civils pourraient repren­
dre leur tournée de propagande 
qu'ils avaient interrompue il 
y a quelques jours accusant le 
régime militaire d'avoir sabo­
té une tournée électorale dans 
la partie septentrionale du 
Sud-Vietnam Le ministère 
de lintérieur a fait savoir 
hier aux candidats que des 
dispositions avaient été pri­
ses pour assurer leur trans­
port et organiser des réunions 
dans diverses régions du Viet­
nam

Par contre, Lun des can­
didats civils, M Truong Dinh 
Dzu. a accusé le régime mi­
litaire et les candidats 
Thieu et Ky d'avoir promis 
des récompenses aux chefs 
de police du Vietnam s'ils 
faisaient pression sur les élec­
teurs en faveur de l'actuel 
président, le général Nguyen 
Van Thieu.

Enfin, une nouvelle scission 
a ébranlé la hiérarchie 
bouddhique à la suite de la 
reconnaissance officielle, ac­
cordée par le gouvernement, 
à une faction au détriment 
de l'autre. Les bouddhistes 
dits militants ont fait savoir 
qu'ils organiseraient des 
manifestations et qu'ils crée­
raient un comité d'action 
antigouvernemental.

PETITES ANNONCES DU “DEVOIR” 
844-3361

AIDE DOMESTIQUE DISPONIBLE
Faites faire vos gros travaux d'au­
tomne par M Thibault, murs et pla 
fonds S6.00 planchers S3 00 ser 
vice régulier SI 3.00 Tél. 849- 
39 T 3 16-12.67

AUTO A VENDRE
Véritable prix d’aubaine Ford 
Fairlaoe 1963, 2 jxirtes, en bonne 
condition, jxirticulier S'adresser 4584
Papineau, Tel. 527-9861 J N O 

À VENDRE

Meubles antiques. 3 sièges 17e siècle
anglais, 1 trône vénitien 16e siecle, 
1 table style espagnol Particulier 
M lemieux LA 6-9251 et 731- 
7251

DIVERS

TOP MART INC , 15 est, rue Ste 
Catherine Tel 845-0401. Station 
de métro Saint-Laurent Vente de !i 
quidation de manufacturiers Vérita­
bles vestons de cuir $25, manteaux 
d'hiver avec véritables collets de four­
rure $35: complets en terylene et 
fortrel $25; impermcfables $8, $10, 
$15, vestons de sport $10, $15, 
pantalon $3, $6.50, etc J.N.O

---------EXPO 67 A LOUER
EXPO 67, 15 minutes par metro, 2 
chambres accommodant 4 personnes 
Écrire, Mme J Grenier. 268 avenue 
Labonté, Longueuil, P G J N.O.

CHAMBRES A LOUER ___
à 10 minutes, Expo 67 chambres 
accommodant 4 6 6 personnes 
Stationnement Écrire Mme J. Labonté, 
799 rue Dollard, Longueuil P G

 14 8-67
Côte des Neiges, duplex de luxe, 
veuve distinguée, louerait chambre à 
dame ne travaillant pas a l'extérieur, 
près hôpital Ste Justine Tél 737- 
7437 ou 738-7077. u g 67

Expo 67, 2 chambres maison privée 
cottage tranquille et propre, accom­
moderait 5 personnes trajet facile, 
15 minutes par autobus Écrire R.V., 
177 Gordon. Verdun, P Q 14 8 67

COMPTABILITE
Pour petites entreprises, garages et
particulier, comptabilité, tenue de 
livre, impôt. S adresser. G Bilodeau,

522-0760.18 8 67 

COURS PRIVÉS

PROFESSEUR
DISPONIBLE

enseignerait à temps partiel 
histoire et ou géographie (10 
périodes par semaine).

Tél 733-8328
14-8-67

DEMENAGEMENT
ROUSSIUE TRANSPORT Déméno 
gement local, longue distance. Em­
ballage et entreposage 725-2421 

J.N.O.

LOGEMENTS A LOUER
Haut Anjou, site très attrayant, tour 
de chemin, bas Duplex neuf 5V5 ap 
portements, sous sol fini, garage, 
terrace $165 00, jour 721-9630 
après 6 hr s 376-3447,

28 8 67

DUPLEX (bas) 5833 Clanranald, 5 
pièces (pour adultes) endroit at 
trayant, sera totalement redécore 
Libre 30 septembre $150. HU
9-6096 ou 5831-33
Clonranald. 17-8-67

PRÊTS HYPOTHÉCAIRES
Argent sur propriété 1ère et 2e hy
potheque 7% ou plus 729-4332 

J.N.O

TAILLEUR
. ----- " ................. Ml

j Vous avez maigri ou engraisse ? 
I Faites réajuster vos vêtements, habits 

ou paletots, transformes en devant 
simple dernier style

DROLET TAILLEUR 
- SPÉCIALITÉ •

Habits et costumes sur mesure 
351 est, rue GUIZOT

Tel. 388-2532 j n o

TRAVAIL DEMANDÉ
Secrétaire demande travail à domici 
le, ouvrage général de bureau, et 
secrétariat. Tel 937-9747

18 8 67

Expo: l'URSS fête sa journée
C'est aujourd hui la journée 

nationale de l’URSS à l'Expo. 
M. D.S. Polyansky, premier 
vice-président du conseil des 
ministres de l'URSS, e! repré­
sentant de M N V Podgorny. 
président du présidium du So­
viet Supreme, sera accueilli 
ce matin à la place des Na­
tions par le commissaire ge­
neral de T Expo. M Pierre 
Dupuy.

La journée débute a 10h 
place des Nations par un eon 
cert donné jiar 1 orchestre du 
Bolchoi Puis vers Kfh.'iS les 
180 participants du spectacle 
"Festival des Nations de 

l'URSS” qui sera présenté ce 
soir à la salle Wilfrid-Pelle- 
fier de la Place des Arts, 
défilent sur la place des Na­
tions et assistent à la céré­
monie

M D.S Polyansky doit arri­
ver sur la place à llh. en com­
pagnie du commissaire géné­
ral de l'Expo, M Pierre Du­
puy. Après les allocutions.

les dignitaires visiteront le 
pavillon de l'URSS Ils seront 
ensuite reçus à déjeuner à 
(13 h.) par M Dupuy au pavil­
lon d honneur Hélène de Cham­
plain

La délégation officielle visi­
tera aussi dans l'après-midi, 
entre 15hl5 et 17h00. les pa­
villons du Canada, du Québec 
et de l Ontano

Sur la place des Nations le 
spectacle gratuit entre 17h 
et !8h30 présentera le Fes­
tival des Nations de l’URSS . 
avec la participation de for 
chestre et des solistes du 
Bolchoi, la chorale Veriovka 
et les artistes des 15 républi­
ques soviétiques

A 18h. une réception en I hon- 
neur de la délégation gouver­
nementale de l'L’RSS aura lieu 
au restaurant du pavillon de 
l'URSS. En soirée, M. Polyan­
sky doit assister au concert 
de gala donné à 20h par des 
artistes soviétiques à la salle 
de cinéma du pavillon

Un rapport à Québec sur des 
"consolidateurs" de dettes

La hausse des frais des services auxiliaires

L'UGEQ aux universités: 
justifiez votre décision

L’Union générale des étu­
diants du Quebec (UGEQi de­
mande que les universités 
(Montréal et Laval en particu­
lier) justifient l'augmentation 
recent e des frais des services 
auxiliaires, et que. d’autre 
part, une rencontre multipar­
tite ait lieu, groupant des re­
présentants du ministère de 
1 éducation, des universités 
et de l'UGEQ. en vue de clari­
fier la situation

Ces demandes font suite 
a une rencontre "relative­
ment fructueuse, bien que peu 
satisfaisante à notre égard", 
entre le vice-président à 
l'éducation de l'UGEQ et le 
directeur général de 1 ensei­
gnement supérieur. M Ger­
main Gauthier Dans un com­
munique la centrale syndicale 
étudiante laisse entendre que 
le ministère de l'éducation 
et les universités se renvoient 
la balle et elle se refuse 
à voir l'étudiant "faire les

VIETNAM
Déjà dés son arrivée à Ottawa, 

Vf. Polyanski avail critiqué indi 
reetement les Etats-Unis et Is 
raél:
“En ce moment, la situation 

internationale s'est gravement 
détériorée comme résultat de 
l'agression contre le peuple viet­
namien et contre les pays ara­
bes

"Cette agression est chargée 
de dangers extrêmement graves 
pour les autres pays et pouirait 
se terminer par une autre guer­
re mondiale, dont le caractère 
monstrueux est connu de tous".

Le porte-parole canadien s'est 
refusé a donner la substance 
des entretiens d’hier se conten­
tant de souligner que la franchi 
se que les deux hommes d'Etat 
ont apportée dans ces entretiens 
“témoigne de l'amitié qui exis­
te entre le Canada et l'Union so 
uétique ".

Le porte-parole canadien a dé 
daré qu'a ce sujet, M. Polyan­
ski et M. Pearson ont chacun 
exprime leur satisfaction devant 
les relations existantes et formu­
lé le voeu qu elles s'étendent.

la deuxième heure des entre­
tiens a porté sur les affaires 
internationales et sur seulement 
deux questions, celle du Viet­
nam et celle du Moyen-Orient.

Le porte-parole canadien a no­
té que c'est Vt Pearson qui a 
invite VI Polyanski à aborder 
■ es deux questions. Il a ajouté 
que les deux hommes ont cha­
cun lormulé la position officiel­
le et connue de leur pays res­
pectif. A l'égard du Vietnam et 
du Moyen-Orient, le Canada ap­
puie. de taçun générale, la po 
sition et l'action des Etats I nis. 
tandis que IT'nion soviétique a 
condamné les Etats-Unis com­
me agresseurs dans ces deux 
régions du monde.

Au chapitre des relations bi­
latérales. il a été question no­
tamment de commerce, de tou­
risme et des techniques agrico­
les

l.e porte-parole canadien a dé­
claré que VI Polyanski avait lor- 
mulc de nouveau le désir de 
l'Union soviétique d'accroître 
son commerce d'exportation au 
Canada pour équilibrer les ex­
portations canadiennes de blé 
en l nton soviétique.

Vf Paul Vlartin. secrétaire 
d’Etat canadien aux Affaires ex­
térieures. et cinq hauts fonc- 

i liminaires canadiens ont partici­
pé aux entretiens, tandis que la 

! délégation soviétique se compo­
sait de neuf personnes. Plus 
tôt VL Polyanski avail remis à 
VI Pearson une lettre de VI 
Alexis Kossyguine. premier mi- 

| nistre soviétique

STANFIELD
De son côté, M. Alvin Ha­

milton. ancien ministre de 
l'agriculture, a révélé qu'il 
centrait ses efforts sur la 
Colombie britannique. l'Onta­
rio et le Québec. Parlant dans 
sa circonscription de Qu Ap­
pelle. en Saskatchewan, le can­
didat s'est dit assuré d’obtenir 
plus de votes que n'importe 
quel autre des neuf candidats 
au leadership

Si le nombre des personnes 
à l'emploi d'un candidat a quel­
que importance dans la lutte 
pour le poste de leader. M. 
George Hees est sûrement plus 
avantagé que les autres, puis­
qu'il peut compter sur une 
équipé de 15 personnes, à To­
ronto seulement. Les autres 
candidats viennent loin derriè­
re le député de Northumber­
land à ce chapitre.

frais de ce jeu de saute-mou­
ton"

Le problème. rappelle 
l'UGEQ a été soulevé par le 
comité des subventions aux, ins­
titutions universitaires et il 
ne saurai! donc être résolu 
qu'à ce niveau Toutefois, le 
ministère renvoie aux univer­
sités le soin de trouver une 
solution au problème pour Tan­
née l%7-68. étant donné qu'el­
les ont accepté le principe de 
l'autofinancement des servi 
ces auxiliaires et des subven­
tions limitées au chapitre des 
sports et des loisirs.

Un accord concernant 
l’assainissement de 
la rivière St-Charles

QUEBEC Une entente fé­
dérale - provinciale - munici­
pale a été conclue concernant 
l'assainissement de la rivière 
Saint-Charles dont les tra­
vaux préliminaires coûteront 
$18,000.000 et s'échelonne­
ront sur une période d'environ 
trois ans. a révélé le minis­
tre fédéral de la ma in-d Be li­
vre. M Jean Marchand.

Ottawa paiera 50 p.c du 
coût des travaux, soit $8.000, 
000 alors que Québec paiera 
35 p.c . soit $5.600.000. et la 
ville de Québec. $2.400,000

Ce montant de $16.000.000 ne 
représente toutefois que la 
construction d un mur de sou­
tènement Quant au barrage, 
qui coûtera approximative­
ment $1.500.IKK), il sera en­
tièrement à la charge du gou­
vernement fédéral

La Sûreté provinciale du 
Québec vient de remettre au 
nunistère de la justice de la 
province le rapport d une en­
quête de plusieurs semaines 
sur un groupe de sm-disant 
"consolidateurs de dettes qui 
promettent à des gens de ré­
gler leurs problèmes finan­
ciers mais qui ne feraient 
q u empocher leur argent

C'est ce qu a annoncé l ins-! 
pecteur Jean Ragé, chef de 
l'escouade provinciale de la 
fraude qui ajoute qu'il a ins­
titué des enquêtes sur une di­
zaine d'autres compagnies du 
genre

"Je tiens, a-t-il dit. a met­
tre les miséreux en garde con­
tre ces annonces de soi-disant 
compagnies de finance qui leur 
offrent de payer toutes leurs 
dettes, de les consolider com­
me elles disent, moyennant 
un certain versement hebdo­
madaire ou mensuel

L expérience nous démon­
tre que ces soi-disant bons 
samaritains ont tellement mal 
administré leurs propres at- 
faies qu'ils sont les premiers 
a ployer sous le poids de leurs 
propres dettes, et qu ils empo­
chent pour la plupart sans ver­
gogne l'argent de leurs clients 
sans honorer leurs obliga­
tions.

L inspecteur Ragé a révélé 
que son personnel avait décou­
vert des fichiers, au cours 
d une descente le mois der­
nier dans un établissement du

nord de Montréal sur les­
quels était inscrite une liste 
de présumées victimes allant 
des numéros 600 a 1.375

"Ces gens auraient versé 
au moins $25.000 aux soi-di­
sant consolidateurs de dettes, 
et ces derniers auraient em­
poché tout l'argent sans payer

AVIS DE CESSION GÉNÉRALE
AVIS est par les présentes donné 
que le contrat de vente en date du 
28 juillet, 1967 a LA BANQUE 
TORONTO DOMINION de toutes det 
tes, présentes ou futures, payables û 
LES PRODUITS R.C. PRODUCTS 
a ete enregistré au bureau d'enre­
gistrement de la division d'enregis­
trement de Montréal le neuvième 
jour de août 1967, sous le numéro 
2005696
Ce neuvième jour d'août, 1967.

La Banque Toronto-Dominion

AVIS
Ayis est par les présentes donne, con 
formément a l'article 1571-D du code 
civil de la Province de Québec, que 
CLAUDE SIGOUIN AUTO IIMI 
TÉE dont la principale place d'af 
foires dans la Province de Quebec 
est située dans le district judiciaire de 
Montreal a transporté toutes ses cré­
ances et comptes de livres actuels et 
futurs à La Banque Provinciale du 
Canada à titre de garantie, par acte 
portant la date du 13e jour du mois 
de juillet 1967 et enregistre au Bu 
reau de la division d'enregistrement 
de Ste-Rose le 26e jour du mois de 
juillet 1967 sous le numéro 247867. 
Daté a Montréal ce 28e jour du mois 
de juillet 1967

LA BANQUE PROVINCIALE DU 
CANADA

UNIVERSITÉ LAVAL
DEMANDE DE SOUMISSIONS

TUNNEL DE SERVICES POUR
PAVILLON DE LA BIBLIOTHÈQUE GÉNÉRALE

QUALIFICATION :

Les entrepreneurs et les sociétés soumissionnaires doivent présen­
tement être qualifiés pour l’ouvrage qu’ils sollicitent et doivent être 
en état de référer a un travail du meme genre qu’ils ont déjà exécuté

Ces entrepreneurs et ces sociétés doivent étudier attentivement 
toutes les conditions prescrites dans les plans et devis et les remplir 
d’une manière satisfaisante, visiter le site de l’ouvrage et s'informer 
des conditions et restrictions existantes avant de soumettre quoi que ce 
soit

La soumission comprendra uniquement le coût total des item 
compris dans leur contrat.

OBTENTION DES PLANS:
Les documents préparés par OSCAR DORVAI . B Sc. A., M I I C , 

Ingénieur-Conseil, peuvent être obtenus au bureau de Hngénieur- 
Conseil, soit au 500 I st. Rue Grande-Allée. Québec 4. a compter de 
mercredi le 16 août 1967.

Tout entrepreneur qui désire une copie des plans et devis devra 
aviser l’Ingénieur-Conseil par téléphone au numéro 529-0213.

CANADA
Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 735 232

DAMI MARCH I 1 TURCOT­
TE, épouse commune en biens de 
Rolland f orest, domiciliée et ré 
sidant au 5X05 - Ire avenue. Rose­
mont. dans les cité et dislrict de 
M onlréal.

-vs- Demanderesse 
ROLLAND t OREST, des lieux 
inconnus.

Détendeur
et

I 'HONORA Bit MINISTRE 
DELA JUSTICE DE EA PRO­
VINCE DE QUEBEC.

M is-en-causc
PAR ORDRE DE LA COUR

Le défendeur. ROLLAND FO­
REST, est par les présentes requis 
de comparaître dans un délai de 
trente jours à compter de la der­
nière publication Une copie du 
bref d'assignation et de la décla­
ration a été laissée au greffe de 
la Cour Supérieure à son inten­
tion

MON I RFAI . le 10 août 1987 
RAYMOND PILON

Protonotoire adjoint CSM
Mes PAREN T . GADBOIS.
Al A R V & BEI AND.
Avocats,
333 est. rue Craig,
Suite 20X 
Montréal. P Q.
Procureurs de la demanderesse

CANADA
Provinte de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 738 431
PROMPT TAXI ASSOCIATION 
LTD . corps politique et incorpo­
ré, dûment incorporé, avec bureau 
chef et principale place d'affaires 
dans les Cité et District de Mont­
réal. au I 150 rue St. Antoine.

Demanderesse,
vs

V A S11 I OS K Y RIA K O PU LOS. 
de Brooklyn, dans l'Etat de New 
York, étant un des Etats-Unis 
d'Amérique et résidant et domi­
cilié au 475 Prospect.

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR

Le défendeur, VASIt IOS K5- 
RIAKOPULOS, est par les pré­
sentes requis de comparaître dans 
un délai de trente jours a comp­
ter de la dernière publication. Une 
copie du bref d'assignation et de­
là déclaration a été laissée au gref­
fe de la Cour Supérieure à son in­
tention

MONTREAL, le 10 août. 1987 
RAYMOND PII ON

Protonotaire adjoint C.S.M

Mes BENSON & WOLOESKY. 
Avocats.
Suite. 941,
Edifice Carré Dominion 
1010, ouest rue Ste-Catherine. 
Montréal, P Q
Procureurs de la demanderesse

PROPRIÉTAIRE DU PROJET:
Le propriétaire du présenl projet est l'Université l aval, Ste-Eoy. 

~ Québec 10.

SOUMISSION ENTREPRENEUR GÉNÉRAL:
Seul l'Entrepreneur ayant sa principale place d’affaires dans la 

Province de Québec es! autorisé a soumissionner

DÉPÔT POUR PLANS:

Le dépôt que l’Lntrepreneur devra faire pour l’obtention des plans 
sera de cinquante dollars ($50.00) sous forme de chèque visé

Cette somme lui sera remise sur réception des plans, par l’Ingé- 
meur-Conseil. au plus tard une semaine après l’ouverture des soumis­
sions. soit mercredi le 13 septembre 1967, avant 5.00 h p m heure 
avancée de l'est.

Dans le cas ou les plans seraient retournés après cette date, le 
dépôt de cinquante dollars ($50.00) sera confisqué par l’Ingénieur- 
Conseil.

OBLIGATION DE PRÉSENTER UNE SOUMISSION :

Tout entrepreneur général qui aura obtenu une copie des plans pour 
soumission, devra présenter une soumission.

S’il ne présente pas de soumission, son dépôt sera confisqué

Les soumissions devront être faites en deux (2) copies sur des 
blancs de formules fournies par Llngénieur-Conseil a l'entrepreneur 
général en trois (3) copies, et remises a celui-ci sous enveloppe scellée, 
portant en plus de l'adresse, le nom de l’ouvrage en question Seules 
ces formules seront acceptées. Tous les espaces blancs devront être 
complétés et remplis, les nombres écrits simultanément en chiffres et en 
lettres, et aucun changement ou interlinéation ne doit être fait.

Chaque entrepreneur général joindra a sa soumission, un document 
émis par une compagnie d'assurance réputée, autorisée a se porter 
caution judiciaire, confirmant que si le contrat est accordé, clic émettra 
en faveur du propriétaire pour la construction de l'édifice une police 
garantie relative a la fidèle exécution des travaux et du paiement 
d’iceux pour une valeur de 509! du montant de notre soumission

Dans le cas ou le soumissionnaire déciderait d’expliquer et de 
justifier sa soumission, il le fera dans une annexe a sa soumission, 
mais toute soumission qui contiendra des explications ou commentaires 
de nature a changer ou a modifier le caractère de la formule de 
soumission ne pourra être comparée avec les autres, et pourra être 
rejetée

La formule de soumission doit être exempte de corrections et de 
ratures

GARANTIE DE SOUMISSIONS:

Chaque entrepreneur general devra inclure dans sa soumission un 
chèque visé fait à l'ordre de l'UNIVERSITE I AVAL pour un montant 
de vingt mille dollars ($20.(XX) (X)).

DATE DE REMISE DES SOUMISSIONS :

Les soumissions des entrepreneurs généraux seront reçues au bu­
reau de Monsieur Fernand Gingras. Administrateur-Trésorier. Pavillon 
Lemieux, Chambre 1527. Université Laval, avant 5.00 h p m . heure 
avancée de l'est, mercredi le six (6) septembre 1967.

OUVERTURE DES SOUMISSIONS:
L'ouverture des soumissions des entrepreneurs généraux sera faite 

a 5 00 h pm heure avancée de l'est, mercredi le six (6) septembre, 
au même endroit, et tous les intéressés sont invites a assister à 
l'ouverture des soumissions

Une fois la lecture des soumissions faite, les entrepreneurs géné­
raux présents seront appelés à se retirer.

I e propriétaire ne s'engage a retenir ni la plus basse ni aucune 
des soumissions.

aucune des dettes de leurs 
clients."

L'inspecteur n'a pas divul­
gué les noms des compagnies 
en question

Hydro-Québec

APPEL D OFFRES 
GPE-67-10218 

pour 10h 30 a.m. 
heure de Montreal 

le mardi 29 août 1967
Divers postes

FOURNITURE DE 
CENT VINGT-NEUF ( 1 29) 

SECTIONNEURS A 
1 1 5 kV ET 23 kV

Toutes les conditions du present appel 
d'oHres sont contenues dans le docu­
ment lequel est disponible peur exa­
men et peut être obtenu contre un 
paiement NON REMBOURSABLE de 
$25 pour chaque exemplaire com­
plet, cheque vise ou mandat payable 
o l'Hydro-Québec, du lundi au ven­
dredi inclusivement de 8h 30 a.m 
o 4h 45 p.m a l'endroit suivant :

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO-QUÉBEC 
7 5 ouest, boul Dorchester 

Montréal 1, P.Q
Un dépôt de treize mille dollars 
($13,000) cheque visé payable à 
l'Hydro-Quebec et remboursable sous 
condition doit accompagner la sou­
mission.

Seules les personnes, sociétés, com­
pagnies et corporations ayant leur 
principale place d'affaires ou Cana­
da et qui auront obtenu le document 
d'appel d'offres directement de 
l'Hydro-Québec sont admises o sou 
missionner.

Avis est par les présentes donne que le 
contrat de vente en date du 9 août, 

> 1967o LA BANQUE TORONTO-DO 
MINION de toutes dettes, présentes 
ou futures, payables o Suprême 
Leather Inc. o été enregistré au bu­
reau d'enregistrement de la division 
d'enregistrement de Montreal le 10e 
jour d'août 1967, sous le numéro 
2006002

Ce 1 le jour d'août, 1967
LA BANQUE 

TORONTO-DOMINION

Hydro-Québec

APPEL D OFFRES 
AST-67-10248 

pour 10h 30 a.m. h.a.e. 
le mardi, 29 août 1967

Région St-Lourent
FOURNITURE D INTERRUPTEURS 

AL HUILE 1 5 KV DE TYPE 
SOUTERRAIN

Toutes les conditions du présent appel 
d'offres sont contenues dans le do 
cument lequel est disponible pour 
examen et peut être obtenu gratui­
tement, du lundi au vendredi inclu­
sivement de 8h 30 a.m. a 4h 45 p.m 
a l'endroit suivant

Direction des Contrats 
Bureau No 809 

HYDRO-QUEBEC 
75 ouest, boul. Dorchester 

Montréal 1. P Q 
Un dépôt de cinq mille dollars 
($5,000.) chèque visé payable à 
l'Hydro-Quebec et remboursable sous 
condition doit accompagner la sou 
mission.

Seuls sont admis o soumissionner ceux 
qui auront obtenu le document d'op- 
pel d'offres directement de l'Hydro 
Quebec

L'Hydro Québec se reserve le droit de 
rejeter l'une quelconque ou toutes le: 
soumissions reçues.

L'Hydro-Québec se reserve le droit 
de rejeter l'une quelconque ou toutes 
les soumissions reçues.

Les co-secrétaires
B LAÇASSE - W E JOHNSON

Les co-secrétaires, 
B LAÇASSE - W E JOHNSON

Montréal, le 10 août 1967 ! Montreal, le 10 oût 1967

SOUMISSIONS DES SOUS-TRAITANTS:

Les entrepreneurs soumissionnaires sont requis d’aviser chacun des 
sous-traitants, en leur demandant des prix, de l’obligation de faire 
parvenir au propriétaire, une copie de la ou des soumissions se rappor­
tant au présent projet avant 5.00 h p.m., heure avancée de l’est, le 
trente et un (31 ) août 1967.

Cette copie devra être conforme en tout point aux plans et devis 
et devra être faite sur la formule de soumission fournie par l’Ingénieur- 
Conseil et devra être placée dans une enveloppe cachetée portant la 
mention : “Soumission pour la construction du tunnel de la Bibliothè­
que Générale. Université I aval”, et être adressée a Monsieur Lernand 
Gingras, Administrateur-Trésorier. Cité Universitaire. Pavillon l emieux. 
C hambre 1527. Québec 10, Québec. Le sous-traitant devra indiquer sur 
l’enveloppe sa spécialité L’entrée des soum.ssions au Propriétaire ne 
dispense pas ceux qui y sont obligés d’entrer également une soumission 
au Bureau des Soumissions déposées.

Il suffira aux sous-traitants qui remettront un même prix a plu­
sieurs entrepreneurs, de faire parvenir chacun, qu’une seule copie au 
propriétaire ainsi que la liste des entrepreneurs soumissionnaires a qui il 
l’aura adressée. Toute soumission qui n’aura pas été reçue par le 
propriétaire a l’heure et a la date fixées ne sera pas considérée.

Chaque sous-traitant, après avoir pris connaissance des conditions 
de demande de soumissions et qui désire des pians, devra faire un 
dépôt de trente dollars ($30.00) sous forme de chèque visé ou en 
espèces

On remettra au sous traitant une somme égale a son dépôt moins 
le coût d’impression et de manutention des feuilles de plans et devis

C hacun des soumissionnaires (sous-traitants) devra joindre a sa 
soumission un document émis par une compagnie d’assurance réputée, 
autorisée a se porter caution judiciaire, confirmant que si le contrat 
est accordé, elle émettra en faveur de l’entrepreneur-général pour la 
construction de l’édifice, une police garantie relative a la fidèle exécution 
des travaux et du paiement d’iceux pour une valeur de 50% du montant 
de la soumission

LISTE DES TRAVAUX :

Devant être faite par des sous-traitants qui doivent faire parvenir 
une copie de leur soumission au propriétaire

-excavation, remplissage, nivellement
- béton
- fourniture de l’acier d’armature
- pose de l’acier d’armature
- imperméabilisation
- chauffage, aqueduc, eau réfrigérée
- électricité

ENTRÉE DES SOUMISSIONS DES SOUS-TRAITANTS 
ET OUVERTURE DES SOUMISSIONS :

Aucun dessous-traitants ne pourra exécuter des travaux ou fournir 
des matériaux a moins qu’il ait fait parvenir au propriétaire copie de 
sa soumission.

L’ouverture des soumissions des sous-traitants sera faite a l’occa­
sion de l’ouverture des soumissions des entrepreneurs généraux, et 
tous les intéressés sont aussi invités a assister a cette ouverture.

Le propriétaire s'engage a ne pas ouvrir les soumissions des sous- 
traitants avant que les soumissions pour l'entreprise générale n'aient 
été reçues.

Une fois la lecture des soumissions faite, les entrepreneurs géné­
raux et les sous-traitants présents seront appelés a se retirer.

Les entrepreneurs soumissionnaires sont requis d’aviser chacun des 
sous-traitants des conditions qui précèdent.

SOUS-TRAITANTS : PARTICULARITÉS

Chacun des sous-traitants mentionné ci-après est tenu en plus de 
tout ce qui est indiqué à ce qui précède, de joindre a sa soumission 
un chèque visé fait au nom du propriétaire, du montant indiqué ci- 
après vis-'a-vis le type de travail pour lequel il soumissionne.

Ce chèque sera joint à la copie de la soumission adressée au 
propriétaire seulement

Monta ni du chèque visé a joindre 
à la soumission :

$ 2,(X)0 00

$ 5,000.00 
S 3.500.00 
S 2,000.00 
$ 2,000.00 
SI 3,000.00 
S 6,000.00

Pour les travaux 
suivants :

Excavation, remplissage.
nivellement

Béton
Fourniture de l’acier d'armature 
Pose de l'acier d'armature 
I mperméabilisation 
Chauffage, aqueduc, eau réfrigérée 
Electricité

Les entrepreneurs soumissionnaires sont requis d'aviser chacun 
des sous-traitants des conditions qui précèdent.

Le propriétaire ne s'engage à retenir ni la plus basse ni aucune 
des soumissions.

Les entrepreneurs généraux seront informés des soumissions rete­
nues par le Propriétaire

Pour faciliter la préparation de la soumission de chaque entrepre­
neur général, les sous-traitants devront remettre à chacun des entre­
preneurs généraux leur soumission en même temps qu'il la présente 
au propriétaire
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1967
JOURNÉE de L’URSS à L'EXPO

f
Dmitry S. Polyansky

Premier vice-président du Conseil des ministres de l'U.R.S.S.

DÉLÉGATION OFFICIELLE DE L’URSS 
À L’EXPO ’67

A l’occasion de la journée nationale 
de l'Union soviétique

Dmitry S. Polyansky
Premier vice-président du Conseil des ministres

de L'UNION SOVIÉTIQUE 
Préside les cérémonies à la

PLACE DES NATIONS
Dmitry S. Polyansky est né le 7 novembre 1917, en Ukraine. Il a grandi au sein 

d'une famille de paysans. Il détient un diplôme de l'Institut d'agriculture de Kharkov. 
Il est actuellement membre du Bureau politique du Comité central du parti communiste 
de l’Union soviétique et premier vice-président du Conseil des ministres de l'URSS.

D. Polyansky et sa femme, une maîtresse d’école, ont trois enfants. L a fille aînée est 
une mathématicienne; leur fils est ingénieur en constructions mécaniques; quant a la cadet­
te elle a terminé le cours secondaire et prépare actuellement son inscription au collège.

Dans ses loisirs, D.S. Polyansky aime errer a l'aventure a travers bois et prairies. 
Grand amateur de bonnes chansons et de poèmes, il lit volontiers des oeuvres d'imagination.

En juin et juillet. M. Polyansky a visité le Canada a la tête de la délégation du 
Soviet suprême de l'URSS.

50 ans de l’URSS
J

»1

«m
"Tout pout l'Homme et le bien être de l'Homme tel est le thème 
principal du pavillon soviétique dont vous voyez ci dessus une vue 
de l'intérieur

' «IhMuu. 'VV'. J'

S. POLYANSKY. 

SERGE K. ROMANOVSKY,

VLADIMIR F. PROMYSLOV, 

VASSILI F. CHAOURO, 

YVAN F. CHPEDKO.

premier vice-président du Conseil 
des ministres de l’URSS

Président du comité des relations 
extérieures avec l’étranger, prés 
le Conseil des ministres de l’URSS

maire de Moscou

depute au Soviet Suprême de 
l’URSS

ambassadeur de l’URSS au Ca­
nada

ï

MOSCOU, capitale de l’URSS; vue de l’avenue Koutouzov

Le 7 novembre, le peuple soviétique célébrera le 50e anniver­
saire de l’URSS. Pour commémorer cette date importante, des 
expositions illustrant les réalisations obtenues dans divers do­
maines d’activité pacifique, et des festivals d'art sont organisés 
a travers tout le pays. Une série de congrès scientifiques inter­
nationaux et de conférences sont tenus a Moscou. De nombreux 
correspondants d'importantes publications et de réseaux de dif­
fusion, venus des cinq continents, visitent l’Union soviétique en 
vue de préparer des éditions et des émissions spéciales sur ce 
proche événement.

Dans les régions touristiques du Caucase et en Crimée, sur 
les bords de la mer Noire, des jeunes de nombreux pays jouissent 
de plaisantes vacances dans des camps d'été, a l'invitation de 
leurs jeunes camarades soviétiques Nombreux sont, en outre, 
les hôtes étrangers qui parcourent l'Union soviétique a l’occasion 
de ce cinquantième anniversaire

Voici un demi-si'ecle, la République des Soviets s'établis­
sait sur le territoire de l'ancien empire des tsars. C'était la 
première fois dans l'histoire du monde qu’était fondé un Etat 
reposant non sur l'entreprise privée, mais sur la possession publi­
que des moyens de production Le pouvoir tombait aux mains du 
peuple des travailleurs. La terre fut distribuée aux paysans qui en 
disposèrent librement Des nations telles que l'Uzbékistan, le 
Turkménistan, le Tajikistan et maintes autres, jadis opprimées 
par te régime tsanste, obtinrent le droit à l’autodétermination, 
y compris la sécession 1 e peuple des travailleurs obtint tous les 
droits qui auparavant lui étaient déniés. Ayant conquis la liberté, 
le peuple de la Russie nouvelle, sous la conduite du parti commu­
niste, entreprit d'édifier le socialisme et de créer une société de

justice, d'égalité, a l'économie florissante et d'un haut niveau de 
culture et de moralité

Depuis. 50 ans ont passé. Ce furent des années de dur labeur, 
d’accomplissements continus mais qui furent marquées de 
lourdes pertes Pendant près de 20 ans, les résultats acquis 
furent ruinés par des guerres dévastatrices imposées a l'URSS et 
qui la réduisirent a la cruelle nécessité de tout reprendre à 
pied d’oeuvre

GRANDES REALISATIONS

Naguère arriéré et illettré, le pays s’est transformé au point 
de devenir la seconde puissance industrielle du monde La vie du 
peuple s'est modifiée au-dela de toutes les prévisions Le revenu 
réel du travailleur s'est multiplié par 6.6 et celui du paysan par 
8.5 au cours etc ces 50 années Les trésors artistiques et culturels 
ont été mis à la portée de vastes portions de la population 
Il n'est pas étonnant que le peuple soviétique éclate de joie en 
cette année du cinquantenaire. I es ouvriers d'usine manifestent 
leur enthousiasme en rivalisant d'efforts pour accioître la pro­
duction industrielle, les fermiers, en produisant des récoltes plus 
abondantes, les ouvriers de la construction, en pressant la 
construction de nouvelles usines et de millions de foyers et 
d'appariements

Actuellement l'Union sovétique passe par un stade de tran­
sition vers une société dont le principe sera "De chacun, d'après 
son habileté, à chacun selon scs besoms"

L’Union soviétique s'avance avec une légitime fierté vers 
son demi-centenaire

m ^

Les travaux de montage au chantier de construction de l'usine 
métallurgique de Sibérie occidentale.

L'économie
La guerre mondiale de 1914-1918, la guerre civile, et l'interven­

tion étrangère (1918-1922) laissèrent la Russie ruinée, pauvre et 
affamée. Les opinions différaient quant aux moyens de relever et de 
raviver l'économie du pays. Certains estimaient nécessaire d'accorder 
la priorité a la petite industrie afin de procurer au peuple, le plus 
tôt possible, les biens de consommation. D'autres proposaient 
d'ouvrir les portes au capital étranger, ce qui aurail assuré aux 
monopolistes de l'extérieur l'hégémonie sur les richesses de la Russie 
En 1922. Vladimir Lénine proclama avec force "qu'à moins de 
sauver l'industrie lourde et de la restaurer, nous ne pourrons jamais 
édifier la moindre industrie et, si celte condition n'est pas remplie, 
■indépendance de notre pays sera définitivement perdue". I 'idée de 
l’industrialisation du pays, prônée par Lénine, devint la ligne géné­
rale que l’on respecta pour l éditication d'une société socialiste.

Le premier plan dressé par le Soviet comportait l’électrification 
du pays. Il prévoyait la construction, en 10 a 15 ans, de 30 impor­
tantes stations génératrices, d'une capacité totale de 1.7 million de 
kilowatts. Le plan fut mené a bonne fin.

Au cours du premier plan quinquennal |I928-I932| 78 pour cenl 
des investissements assignés au développement industriel furent af­
fectés a l’industrie lourde. On édifia 1,500 entreprises nouvelles et le 
produit industriel brut s'éleva de 267 pour cent par rapport a 1913.

Le second plan quinquennal 119.33-19371 se proposait de tripler 
la production industrielle qu'avait atteinte le premier plan quinquen­
nal. La tâche fut accomplie : 4,500 nouvelles grandes usines et cen­
trales électriques furent édifiées.

L'exécution du troisième plan quinquennal 11938-1942) fut
interrompue par l'attaque de l' Allemagne naziste contre l’Union 
soviétique Mais, à l'époque, l’URSS occupait le premier rang en 
Europe et le second dans le monde pour la production industrielle.

Ees plans quinquennaux s'intéressèrent également a l'agriculture 
La production de machines agricoles facilita la transition de 25 
millions de petites fermes individuelles à 48,000 fermes collectives et 
fermes d'état et presque entièrement motorisées. Le rendement des 
cultures se trouva multiplié par 2.8.

La seconde guerre mondiale se termina par la déroute des 
armées hitlériennes.

Au cours des 20 années de l’après-guerre, l'Union soviétique 
aédifié 14,900entreprises industrielles. En 1954, l'URSS, devançant 
tous les autres pays, construisait la première centrale d'énergie 
atomique Trois ans plus tard. l'Union soviétique lançait le premier 
Spoutnik dans la stratosphère Aujourd'hui, l'Union soviétique se 
voit attribuer 20 pour cent de la production industrielle du monde 
entier. L'ancienne Russie n'y flguHit que pour 4 pour cent.

Au cours de factuel plan quinquennal {1966-19701, l'URSS doit 
accroître de 47 à 50 pour cent sa capacité industrielle Le succès 
de ce plan assurera une nouvelle élévation du bien-être et du niveau 
culturel du peuple soviétique.
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"Voici les enfants, voici notre avenir'' dit-on en Union Soviétique La jeunesse fait donc l'objet d'une attention 
constante, les jeunes ont non seulement leurs écoles, mais aussi leurs terrains de sport et leurs propres maisons 
de cure. On peut voir ci-haut quelques jeunes Soviets profitant de leurs moments de loisir à la maison de cure 
cfEvpatoria, au bord de lo Mer Noire

En Union soviétique, plus de 700,000 savants travaillent dans 
divers instituts de recherche, dans des établissements supérieurs 
d'éducation et autres institutions Ils représentent le quart de tous 
les savants du monde

La percée de l’éducation
Quand la révolution socialiste de I1)!? triompha en Russie. 

127,(KM) étudiants, la plupart provenant de familles aisées, fréquen­
taient 195 universités et autres écoles supérieures

Actuellement. I l1 mon soviétique compte 767 universités et col 
leges que fréquentent 4,123,000 étudiants I a moitié des étudiants 
suivent les cours du jour (étudiants a plein temps), les autres combi­
nent travail et cours du soir ou étudient par correspondance

I es trois quarts île la population de l'ancienne Russie étaient 
illettrés Sitôt la révolution terminée, des millions de citoyens 
s'assirent aux pupitres d’écoles Bientôt chacun sut lire et écrire 
Un réseau de plus en plus étendu d’écoles supérieures fut établi 
Simultanément, des facultés, dites des travailleurs, lurent ouvertes 
pour faciliter aux ouvriers, navsanset soldats l'accès a une éducation 
supérieure. Au temps prévu, apparut la première génération de 
l'intelligentsia soviétique Bon nombre de diplômés de ces facultés de 
travailleurs sont aujourd'hui a la tête d importantes entreprises 
ou d'instituts, plusieurs smt des savants de grande réputation ou des 
leaders politiques au service de l’ftat

Avant la révolution, seules 21 villes avaient des institutions de 
haut savoir; leur nombre s'élève aujourd'hui a 313 a travers l'URSS 
Si on y ajoute les écoles affiliées et les centres de consultation, 
leur nombre s'élève alors a plus de MK)

Avant la révolution, on ne trouvait aucun établissement d’ensei­
gnement supérieur sm le territoire de l'actuelle Biélorussie, de 
lA/crbaïdjan. de l’Uzbékistan, de l’Arménie, du Tajikistan, de la 
Kirghi/ic et du Turkménistan, toutes républiques de l’URSS Aujour­
d’hui. chacune des 15 républiques qui forment l’Union soviétique 
possède des universités et divers collèges

I n URSS, la plus grande importance est accordée a l’éducation 
secondaire spécialisée ainsi qu"a l’instruction supérieure De 1918 a 
1967, 12 millions de garçons et filles ont obtenu leurs diplômes 
des écoles techniques Dans le meme espace de temps, les établis­
sements d’instruction supérieure ont formé environ 7.5 millions de 
spécialistes.

Aujourd’hui, l’Union soviétique compte 1.3 millions de spé­
cialistes diplômés alors que leur nombre, en 1913, n’était que de 
190,000

Un peuple favorisé
Lin peuple avantagé grâce au pouvoir soviétique. Au cours de 

ces cinquante dernières années, les structures sociales ont été 
l’objet de grands bouleversements en Union Soviétique foute 
comparaison est impossible entre les conditions de vie qui 
existaieni avant la, révolution de 1917 et celles qui prévalent 
aujourd'hui.

La Russie tsarisfe était un pays oii sévissait l'oppression 
du peuple, le pays de la misère et de l'analphabétisme presque 
général. Aujourd'hui, l'Union soviétique possède a elle seule plus 
d universitaires, plus de techniciens, plus de spécialistes que tout 
autre pays. Chaque année, l’industrie et l'économie nationale 
enregistrent des progrès constants. Ces succès éblouissants ont 
été suivis de réformes sociales réalisées depuis la prise de pouvoir 
par les Soviets.
l*ropriété des biens de production. En URSS personne ne peut 
s'approprier le contrôle des moyens de production; toutes les 
usines, fabriques, mines, chemins de fer. de même que toutes les 
richesses du pays, appartiennent au peuple Sous ce régime de 
propriété collective des moyens de production, le mot profit a 
pris un sens différent.

Toutefois, une entreprise soviétique, comme toute entreprise 
bien dirigée, doit réaliser des profits Une part de ces profits est 
redistribuée a titre d'encouragement aux ouvriers et aux employés 
et une autre part est réservée au développement de l'entreprise. 
Ix solde est versé au capital national afin que tout le pays puisse 
en profiler.

Ix chômage, qu'est-ce que c'est? En Union soviétique, l'éco­
nomie se développe selon des plans établis par l'Etat. Cette 
planification a permis d'imprimer à l'économie du pays un mou 

vement d'expansion accéléré et constant et d'éviter ainsi les crises 
et les récessions. Le chômage y est donc inconnu et la demande 
de main-d'oeuvre est toujours urgente

Le travail des femmes et des adolescents. Les adolescents et 
les femmes, en particulier celles qui reprennent le travail après 
avoir donné naissance a un enfant, bénéficient de privilèges 
spéciaux. Ainsi, la direction de l'entreprise n’a pas le droit de 
faire travailler la nuit ou durant des heures supplémentaires les 
jeunes gens qui n'ont pas atteint l’âge de 18 ans Le jeune 
travailleur pourra ainsi parfaire ses études tout en évitant le 
surmenage; de plus, il aura droit a un mois de vacances chaque 
année. Malgré ces restrictions imposées au travail des adoles­
cents. on ne tolère aucune discrimination à leur endroit. À travail 
égal, salaire égal

■.'automatisation. Personne, en URSS, ne redoute l'automa­
tisation. Bien au contraire; les ouvriers voient dans ce processus 
une puissante contribution à l'amélioration des conditions de 
travail et de vie Pour cette raison, les ouvriers sont grandement 
en faveur de l'automatisation.

La gestion planifiée de l'économie permet de prévoir oli et 
quand les nouvelles machines entreront en opération et le nombre 
d'ouvriers qu'elles déplaceront. On arrive ainsi à effectuer a 
temps le recyclage des ouvriers et a éviter toute perturbation 
sociale.
les soins médicaux gratuits. Aujourd'hui, un quart des médecins 
du monde pratiquent en URSS et c'est l'a, sans aucun doute, 
l'une des plus grande réalisations du gouvernement soviétique. 

OU qu'il se trouve, le citoyen soviétique peut recevoir gratuite­
ment tous les soins nécessaires, dans l'une ou l'autre des innom­
brables cliniques installées a travers tout le territoire du pays. 
Cest en partie grâce ace merveilleux système de soins médicaux 
gratuits que la moyenne de longévité du citoyen soviétique a 
doublé en enquante ans. À part ces avantages, il ne faut pas 
oublier que les citoyens sovêtiques bénéficient de l'instruction 
gratuite à tous les niveaux et jouissent d'un régime de retraite 
qui leur permet d'envisager avec confiance le crépuscule de la vie

PROGRAMME
DE LA JOURNEE NATIONALE DE L'URSS 

A L'EXPO 67 LE 15 AOUT 1967

10 45 - Début de lo cérémonie officielle consacrée 6 la Journée 
Nationale de l'URSS (Place des Notions)

12.00 - Visite du Pavillon soviétique par la Délégation Gouver
nementale de l'URSS

12 50 - Ouverture du Pavillon soviétique pour les visiteurs
13 00 - Concerts par les artistes soviétiques (en plein air, devant

le Pavillon soviétique) Reprise à 15.00 
13 15 - Concours; "Connaissez vous l'Union soviétique?" De* 

prix seront remis aux gagnants. (Salle de cinémo, 
Pavillon soviétiouel

15.00 - Défilé de mode de Kiev, Ukroine (salle de cinémo du
Pavillon soviétique)

16 00 - Film "Enchantés par la Sibérie" (salle de cinéma du
Pavillon soviétique)

17.00 - Concert de golo par les artistes du Théâtre Bolchoi, la
Chorale Vérovka, l'Ensemble de danses folkloriques 
ouzbekes “Bakhor" et les artistes de diverses républiques 
soviétiques (Place des Nations)

17 00 - Films: “Léningrad", “Le géant volant" “Moscou",
18.00 - “Le cirque sur glace", “La symphonie de la banlieue de

Moscou" (salle de cinéma du Pavillon soviétique)
18.00 - Réception en l'honneur de la Délégation Gouvernemen­

tale de l'URSS pour les invités (restaurant du Pavillon 
soviétique)

20.00 - Concert “Festival des arts des peuples de l'URSS" avec
la participation de l'orchestre et des solistes du Théâtre 
Bolchoi, la Chorale Vériovka et les artistes des répu­
bliques soviétiques (Théâtres Place des Arts)

Cette page est commanditée par 
le Pavillon Soviétique

l
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Arts et spectacles

le bruit 
de
la ville

• André Breton
Vendredi le 18. au Pavil­

lon de la France (Rez de la­
gune». M Ferdinand Alquié. 
professeur à la Sorbonne, pro­
noncera une conférence sur 
"André Breton et le surréa­
lisme. à 18 heures 30

• Bergman

L’actrice Ingrid Bergman, 
à l'approche de son 50e an 
niversaire de naissance, tra­
vaille aux répétitions d un rbie 
à la scène qu elle attendait 
depuis 26 ans

La comédienne suédoise in 
camera le personnage de De­
borah la grand-mere, dans 
la pièce d Eugene O'Neill. 
"More Stately Mansions ". qui 
sera présentée en première 
aux Etats-Unis M O'Neill 
songeait déjà a l'actrice pour 
la distribution de cette pièce 
il y a 26 ans

A cette époque je ne crois 
pas que 1 auteur me voyait a 
1 avance dans le rôle spéci­
fique de la grand-mère." a 
déclaré Ingrid Bergman.

"More Stately Mansions" 
prendra l'affiche le 12 sep­
tembre au théâtre Ahmanson 
de Los Angeles et sera pré-- 
sentée plus tard à New York.

Ingrid Bergman et Eugene

|1®
I! :

THEATRE
Nous roppelons que les spectocles 
commencent a l'heure et que les por­
tes sont fermées des le lever du rideau

COMEDIE CANADIENNE Festival 
de la chanson ; Gilles Vignault 
Raymond Levesque Claude Dubois 
20 30

EXPO THÉÂTRE Rètrospect ive mon­
diale du cinéma d'animation 
(lh45) et Festival International 
du film (6H.30 et 9h 30).

LA MARJOLAINE (Eastman) "On 
n'aime qu'une fois” de Carrier Le 
veillee Sem. 21h Dimanche. 20h 
relâche lundi.

IA RONDE (cabaret) "Helliapop 
pin 67” - 20 15 et 22.30

LE PATRIOTE (boite a chanson):
Tex

LA POUDRIERE: Never too late ' De 
mardi a vendredi. 21h. Samedi: 
I9h et 22h Relâche dimanche 
et lundi.

PLACE DES ARTS

THEATRE WILFRID PEUETIER Festival 
des Nations d'URSS 20h

THEATRE MAISONNEUVE Musique 
électronique 20.15

THEATRE PORT ROYAL Festival de 
musique de chambre (sur invitation)
20h 30

O’Neill avaient fait connais­
sance en 1941

• Gendarmerie

La Gendarmerie Française 
donnera 18 représentations a 
LAutostade de LExpo 67 
(25,000 sièges) du 21 août au 
9 septembre inclusivement

Plusieurs membres de la 
Gendarmerie seront à la Pla­
ce Ville Marie les mercre­
di et jeudi prochains, les 16 
et 17 août a 12:30 p m Le 
public sera donc à même de 
bénéficier davant-goûts du 
spectacle. Les courtes pré­
sentations seront naturelle­
ment accompagnées des mem­
bres de la célèbre garde ré­
publicaine En plus, samedi, 
prochain, le 19 août, au Cen­
tre d'achat Versailles dans 
l est de la métropole, un grou­
pe de motards donneront un 
aperçu de leur savoir-faire. 
Les motocyclistes partiront de 
l'Autoroute Bonaventure, con­
tinueront sur la rue Univer­
sité jusqu'à la rue Sherbrooke 
qu'ils emprunteront vers lest 
jusqu au Centre d Achat Ver­
sailles.

Tous les membres du spec­
tacle, soit plus de 750 exé­
cutants, sont déjà à Montréal 
et se préparent pour la gran­
de première américaine du 
21 août. La troupe qui a 
déjà été applaudie par des 
millions d Européens com­
prend exclusivement des offi­
ciers et des gendarmes actifs 
de la Gendarmerie française.

CINÉMA
AMHERST Nevada Smith” 1 15- 

5 30 9 45 "Les plus dingues des
agents secrets '

ATWATER A guide for the Married 
Man” 1.30 3.35 5 40 7 50
9.50

AVENUE "Accident” 12 45 - 3 00 - 
5 15 7 30 9 45

BIJOU "Le ble en herbe” 12.45 - 
4 22-8 14 "Les 3 cavaliers noirs'* 
2.35-6 12 10.04

CANADIEN "Le dernier train”
12 00 2 50 6 25 10 00
"Bgraka" 1.00 4 40 8 15

CAPITOL "Dirty Doren” 10 00 
12 40 3 20 6 10 • 9 03

CHAMPLAIN "Hawaii'' 1 30 5 00
8.15

CHATEAU "Six femmes pour un
assasm” 2.55 6 20 - 9 40 "les
mains d'Orlok 1 05 4 30 7 55

CINERAMA THEATRE IMPERIAL 
"Grand Prix” tous les soirs 8 30 - 
du lundi au sam. 2 00 - tous les 
jours - Dim 2.00 et 7 30

DAUPHIN La Curée” Sur sem
7 30 9 30 Sam. et dim 1.30
3 30 5.30 7 30 9 30

EIY5ÉE Salle Resnais "Un homme 
et une femme” sem 7 30 9 30

et une femme” sem 7.30 9 30
sam et dim 1 30 - 3 30 - 5.30 
7 30 9 30 ( 10 00 sam.) Salle Eisen 
stem. Jules et Jim” même horaire 

EMPIRE "Georgy Girl” 6 00 10 00
Morgan 8 15 Sam et dim. dés 

1 00
EXPO THEATRE Retrospective mon 

dialedu cinéma d'animation: "Enter 
the Illustrators” 1 45 Walt Disney,
4 00 - Festival international du film 
"J'ai même rencontre des Tsiganes 
heureux” 9.30.

FESTIVAL Ma soeur Mon Amour” 
Sem. 7 30 - 9.30 Dim : 1 30
3.30 5 30 7 30 9.30

FRANÇAIS - "Six femmes pour un as­
sassin" 2.55 6.20 - 9 45 "Les
ma ns d'Orlac" 8 15

FLEUR DE LYS "Tant qu'on a le 
santé" 1.30 - 3.30 - 5.30 - 7 30
9.30

GRANADA "Six femmes pour un 
assassin" 1.05 4,30 - 7,55. “Les
mains d'Orlac" 2.40 6.05 9.30

JEAN TALON "Baraka" sem 6.25 - 
10.00 dim. 12 00 2.50 6.25
10.00 "Le dernier train" sem. 8.15 
dim. 1.00 - 4.40 8.15 

KENT "The Family Way" lt00 - 
3 05 5 10-7 15 9.20 

LOEWS ‘"Barefoot in the Park'
10.35 12 45 • 2 55 5 10 • 7 20 - 
9 35

PALACE “You only li ve twice”
10.00 12.21 - 2.35 - 4 45

,7 00 9 15
PAPINEAU - "Nevada Smith" 3.00 - 

7,15 - Les plus dingues des agents 
secrets" 1 30 ■ 5 40 9 55 

PARISIEN "Les Poupées" ■ 10.15 - 
12 25 2.40 4 55 ■ 7 05 - 9 25 

PLACE DU CANADA - "Caprice" 1.25
3.30 - 5 40 7.45 - 9 50

PLACE VILLE MARIE "Woman Times 
Seven” 1,05 - 3.10 - 5.15 7.20
9.25 Petite salle: ’’Blow up"
12 10 2 20 - 4 30 - 6 40 8 50 

PLAZA - "Le dernier train" - 12.00 - 
2 50 - 6.25 10.00 "Baraka"
1 00 4 40 8 15

RIVOLI - "Nevada Smith" 1.00 5.00 
9.05 "‘Les plus dingues des 

agents secrets” 3 30 - 7 35 
SEVILLE The Sound of Music" 2 15 

8 15
SNOWDON "A Man for all Sea­

sons" 2 30 8 15
STRAND "Le blé en herbe" 2 12 - 

5.49 - 9.41 - "Les 3 cavaliers noirs" 
12 45 4 22 ■ 8 14

SAINT DENIS - "Le dimanche de le 
vie” 1 50 - 3 25 - 6 40 10 15 
"Les grands moments" 1.27 - 5.02 
8 37

VAN HORNE - "Up the down stair­
case" 12 35 - 2 45 4 55 • 7 05
9.30

VENDOME "Elusive Avengers" 
12 45 2,50 - 5,00 7 15 - 9.30. 

VERDI ■ Godard: "A bout de souf­
fle" 6.35-10.00 - "Une femme 
est une femme" - 8h.30. 

WESTMOUNT - "To Sir With Love" 
1.05 - 3.10 5,10 - 7,15 - 9.25 

YORK "Dr Zhivago” 2.15 8.15

Mardi voo
1000
1100

C ■

CBFT O
9?0

1070
10 30
11 00 
II 30

105 
1 15

400
4 30 
500
5 30 
600

Mir* «1 mmtqve 
RonjOi.'» E«po 
Mi\toirev vroiwv 
Canadiana
long métrage c
"le mystère d'Clthe 

Reportage, français 
Teleiootnal 
Cmeteutllefon 
les jeunes années 

long métrage 
"le grand tombât' ! 
Mmi met» age 
Ça c est Pans 

Ulysse et Oscar 
la Boite 0 su'D'ise 
la flèche b"see 
Vipo Saltlcrakan 
Jeunesse oblige 
Musique classique ' 

Nouvelles du sport 
Tele journal 
Au|Ourd hui 
Vidocq
Haute tension c
les Cailloui
Mot et ( autre c
Partout
Tele journal
Supplement régional
Nouvelles du sport
One-Club
Festival Sacha Guitry 
"la vie d’un honnête 
homme'' Fr., 1952 
Telejournal

CFTM Œ)

3 15 

3 30

5 30 
600
6 40
6 50 
700
7 15 
730
8 30 
900

9 30 
1000
10 45

1100
1115

12 40 
1245

Bonjour capitaine 
Toast et Cole c
Aventures
"Police montée West 

ern - Amerricatn 
Premiere edition 
l ci oie du bonheu'
Vom de femmes 

Cme mordt 
Paradis perdu Mélo­

drame 
Cméromon 
la dame de Pique 

Cm été
"Cet âge est sans pi 
tie' Comédie 
le capitaine 
les hommes volants 
Tele metro c
Sports tmages c
Telemetro c
Demiere heure c
Telemetro «
le Saint c
Cre Basile en rappel 
Histoire d’une dêcou 
verte c
la famille Stone 
Plata fortune 
tn premiere page et 
metea <
la ronde des sports c 
Cmémo
"l offoire du Collier de 
la Reine ' Histoire 
Dernière edition 
Fermeture

C B M T O

/JO Mire et Musique 
800 Metro matin

1015 
Il 09 
1115 
11 30 
1200 
12.30 
1245 
100
1 30 
700
2 30

Test Pattern and Music 
Today on CBMT 
Montreal Notebook 
Serai Si* 
luncheon Dote 
Search for Tomorrow c 
The Guiding light c 
luncheon Dote 
As the World Turns c 
Parade

Coronation Street

300

330 
400 
431 
500 
5 JO 
600

631 
700 
725 
7 30 
800 
900 
9 30 

1030

Il 00 
11 19 
11 26 
11 36 
11 43

1743

11 00 
U 15 
11 30 
1700 
17 30 

100

7 30 
300 
3 30 
400 
430

600
6 30 
700
7 30
8 30
9 30 

1000 
1100 
n is
11 43

lake 30 with Madame 
Beno>t
The Edge of Night
Communicate
Vocation Time
Sunshine Conndn
Vagabond Honeymoon
Horiion 67
"City Across the River
Evening Report
Seven on Sm
Sports
Focus
Our Place C
E*po This Week <
Wojeck
More Stories from in­
side Quebec 
CSC Notional News 
Viewpoint 
Night Report 
Sports Final 
Porforlio Venezuela 
and Scandinavia ’
Final Report

CFCF ID
Sign on newt 
You* guide to E*po 
University of the Ait 
Rompe' Room c
Magic Tom c
Summfi Theatre 
"Dallas Western 
People m Conflict 
Words and Musk 
It's You' Move 
In Town c
The Mike Douglas 
Show c
The Pieire Burton Show 
Pulse C
Botmon c
Sto' Trek c
The Avengers c
love on o Rooftop c 
I Spy C
The Notional News c 
Pulse c
Paiomo Playhouse 
“Tops is the limit" 
Comedie Musicale 
Your guide to E*po

le Festival international du film
U Entre la mer et l’eau douce” de Michel Brault

Production: Coopératif) Ré­
alisation: Michel Ilrault Scé­
nario, adaptation et dialogue: 
Denys Arcand. Michel Brault, 
Marcel Dubé. Gerald Godin. 
Claude luira Pholographie 
Bernard Gosselin. Miebei 
Brault. Jean-Claude I abrec 
que. Musique Claude Gauthier. 
Interprétation: Geneviève Bu 
fold. Claude Gauthier. Paul 
Gauthier

Michel Brault esl né a Mon­
treal le 25 juin 1828. Après des 
études de philosophie a l’Uni­
versité de Montréal, en 195(1 
il entre comme stagiaire à 
l'Office national du film; il y 
restera trois mois. De 195(1 à 
1956, il travaille comme pho 
tographe. puis, en 1956. il re 
tourne à l'O N.I- . a titre de ca­
meraman. Kn 196(1 le réali­
sateur Jean Kourh lui deman­
de d’etre cameraman pour 
"Chronique d'un été", et "la 
Punition" Kn 196::, il travail 
le avec Mario Kuspoli. pour 
"les Inconnus de la terre”, 
"Regards sur la folie" et "la 
Fclc prisonnière". Son pre­
mier film a litre de réalisa­
teur (eo-réalisé avec Gilles 
Groulx est un court métrage, 
"les RaqueUeurs" (19581’ Kn 
1963, il eo-réalise, avec Pier­
re Perrault cette lois, "Pour 
la suite du monde”, qui était 
présenté au 1er Festival du 
cinéma canadien En 1961. il 
réalise "la I leur de l'âge", 
un sketch du "Temps perdu " 
KNTRE I.A MER ET l.'EAC 
DOUCE est, en quelque sorte, 
son premier véritable long mé 
(rage

Des longs métrages en lice au 
cinquième festival du cinéma ca­
nadien seul ENTRE LA MEK ET 
L'EAU DOUCE jxiuvait ménager 
quelque surprise Le Perrault 
et WARRENDALE nous arri­
vaient forts de l'accueil enthou­
siaste qu’ils avaient reçu a Can­
nes et plus personne n ignore, 
par les temps qui courent qu'un 
film de Jean-Pierre Lefebvre ne 
peut pas être tout à fait mauvais.

Restait donc ENTRE LA MER 
ET L’EAU DOUCE, un point d'in 
terrogation caméraman réputé, 
co-realisateur des RAQUET- 
TEURS et de POUR LA SUITE 
DU MONDE. Michel Brault a-t- 
il. oui ou non. la tête d'un réali­
sateur'’ Laissé à lui-même, de 
quoi est-il capable? Ne mise-t- 
il jms sur ses interprètes pour 
pallier a ses propres insuffi­
sances. sur la popularité du chan­
sonnier Claude Gauthier, sur la 
réoutation de l’indépendantiste 
Reggie Chartrand et. jiar-dessus 
tout, sur l’expérience et la beau­
té de Geneviève Bujold. pour at­
teindre au succès'’ Que dire du 
scénario, de la direction des ac­
teurs, de la mise en scène'’ Au­
tant de questions légitimes aux­
quelles Michel Brault répond une 
fois jxiur toutes («r un film ex­
trêmement bien fait sans être 
ni creux ni profond, autant de 
malentendus qu'il dissipe avec 
ENTRE LA MER ET L'EAU DOU­
CE Car enfin, que lui reprochent 
déjà ses détracteurs empressés'1 
D'avoir su tirer le maximum 
d une histoire parfaitement ac­
cessible au grand public, donc 
trop simple a leur goût, qui ra- 
eonte I arrivée en ville d un pro- 
vineial et ses différentes liai­
sons avec une serveuse de res-

EASTMAN 67 
TNtATRE DE MARJOLAINE 

ON N'AIME 
QU'UNE FOIS

COMÉDIE MUSICALE DE 
CARRIER, LÊVEIUÉE 

Ré*.: Mtl.: ED. ARCHAMBAULT 
500 est, Ste-Catherine

EASTMAN: 297-2162

THÉÂTRE PIGGERY 
NORTH HATLEY

(Alrtcreate dee Canteas de l'tsl 
Sertie 69)

"C'est maintenant 
qu'il faut boire"

comédie de GUY FOURNIER 
Tous les soirs à 8.30 heures Re­
lâche; dimanches et lundis Sur se­
maine: étudiants $1.50 Billets en 
vente: Ed. Archambault

500 est rue Ste-Catherine 
Montréal.

North Hatley Tel. (819) 842-2902

par André Bertrand
taurant puis avec la femme d un 
gros bourgeois"’ D avoir su re­
server a sa meilleure interprè­
te Genevieve Bujold le rôle le 
plus difficile de la jeune serveuse 
bientôt abandonnée'’ Qui ne voit 
pas au contraire que seule Bu­
jold pouvait triompher du conven­
tionnel de la scène rendre le 
personnage et. en même temps, 
faire un clin d oeil malicieux 
en direction de la caméra, lair 
de dire je joue? Faisons confian­
ce a Michel Brault il est assez 
intelligent jxiur mesurer ce que 
l'amour en forme de triangle a 
de conventionnel el aurait recu­
le devant ce conventionnel s il 
n avait eu fxiur le traduire dans 
I art une actrice exceptionnelle­
ment douée

Mieux que l'histoire et mieux 
que le jeu des comédiens (qui. 
ne l’oublions pas a valu une 
mention à ENTRE LA MER ET 
L'EAU DOUCE», c'est la des 
cription de Montréal qui imjxir- 
te ici, la description des milieux 
et des classes sociales. Quel Ca­
nadien français n'est jamais allé 
boire un coke au restaurant et 
flirte avec la serveuse" Quel 
Canadien français ne sacre fias 
de temps en temps comme le 
fait ici le personnage principal, 
avec un sans-géne merveilleux 
(observons pourtant que les blas- 
jihèmes, s'ils culminent en un 
point, sont de moins en moins 
fréquents a mesure qu avance le 
film car Braull. sachorts-lui en 
gré, ne regarde pas au scandale 
perpétueli’’ Quel Canadien fran 
çais, vidangeur, ne dira pas à 
sa petite amie qu'il travaille 
"pour la ville"? Quelle Cana­
dienne française ne s'appelle pas 
Dorice? Qui. spontanément, se 
dit pas garçon de café" mais 
"waiter", "emploi" mais 
"job"? Quel couple n'a pas fait 
"du sofa" avant de se glisser 
sous ta couverture? Où boit-on 
autant de bière? Qui n'a pas 
imaginé de fredonner un cantique 
de Noël en substituant au lyri­
que d'usage un texte de son cru? 
Comment un jury international, 
dont la moitié des membres en­
tendent à peine le français, pour- 
rait-il apprécier à leur juste va­
leur les qualités de ce film ab­
solument québécois, qu il est ur­
gent et nécessaire de montrer au 
peuple pour qu'il voit enfin, lui 
aussi, que notre cinéma existe 
et pour tous, pas uniquement 
pour les critiques, les festiva­
liers. "les connaisseurs ". les 
beaux parleurs qui n’ont rien 
d'autre à faire que de se caler 
les fesses dans un fauteuil en

tétant une cigarette française? 
C'en est assez de cette farce 

11 faut choisir dàimer Lefeb­
vre et de défendre Brault dà- 
bord. parce que Lefebvre n est 
pas en mesure d'ètre compris 
du public Est-ce clair'’ Face a 
un cinéma pour universitaires 
[latentes, face a des poètes qui 
jouent de la flûte en chantant Go­
dard parce qu its ne connaissent 
rien d'autre il y a de la place 
pour le cinéma de Michel Brault

NOTES

• Rappelons que LE PRIX DE 
LA CRITIQUE QUEBECOISE se­
ra décerne pour la prenûere fois, 
au terme du festival, au film ca 
nadien jugé le meilleur parmi 
tous les films en compétition, et 
que le jury de ce prix se compo­
se de personnes attachées a une 
quinzaine de publications et d or­
ganismes: René Homier-Roy (Le 
Petit Journal), René Houle 
(Radio-Canada). Claude Nadon 
(Cinémathèque), André Paquet 
(Cinémathèque. Le Soleil), Mi­
chel Patenaude (Objectif, Ciné­
mathèque). Luc Perreault (La 
Presse), Christian Rasselet (Ob­
jectif), Gilles Sainte-Marie (Ra­
dio-Canada). Francois Salvas 
(Objectif), Patrick Straram 
iSept-Jours. McLean. TV Hebdo). 
De plus, le iurv soulignera, par 
diverses mentions, l'intérêt de 
certains autre films en com- 
pétition et décernera une mention 
spéciale à l'oeuvre étrangère 
considérée comme la plus signi­
ficative.

• Saluons I arrivée a Montreal 
du critique français Robert Be-

Df$ samedi 19 août
THf CONNECTION De Shirley Clarke

CE SOIR DERNIER SOIR

3 1EAN IUC GODARD 
2 1EAN PAUL BELMONDO

• "À BOUT Df 
SÜUFFLL
4 35 10 00

a UNf FfMMf 
est UNE FIMML
(coul.j 4 8 30

•‘ PtRIS VU 
PAU COOARr
coul :o 8 15

DEUXIÈME REVUE
3 1 juillet au 1 3 août

"Terre des Bums"
avec

Jean-Guy Moreau 
Robert Charlebois 

Moulfe
Spectacle tous les soirs 9 h 

som 9 R et 1 1 h. Relâche lundi

LA BUTTE A MATHIEU
VAL-DAVID

Tel 819-322-2248

DAUPHIN # ce soir
721-6060 7.30-9.30

un film 

de

CE SOIR 
À 8H.15

^Blue
Bonnets

SAINT-DENIS et Bijou

‘"'"FEUILLERE 
““BERGER

RECK

nayoun. I un des plus autorises 
de I heure
• Jean Renoir a décru la cen­

sure comme une insütution pé­
rimée peu avant de remettre 
les pnx aux gagnants du cin­
quième festival du cinéma ca­
nadien Allan King et Jean-Pier­
re Lefebvre Allusion assez net­
te a I interdiction de HIGH, qui 
est effectivement un très beau 
film

• Jean Pierre Lefebvre dans 
une toute récente livraison de­
là revue OBJECTIF (à laquelle 
collaborent aussi les deux autres 
lauréats Jacques Leduc et Pier­
re Hébert i. a cette boutade

Saint Gabias priez pour nous" 
et poursuit Un fait récent, 
l'adoption du bill 52 sur la cen­
sure de cinéma au Québec, de­
vrait convaincre les plus scep­
tiques Ce bill, le plus réaction­
naire qui soit et qui ne consti­
tue à vrai dire aucun progrès par 
rapport a la loi sur "les vues 
animées" de 1925. laisse la por­
te ouverte à toutes les manoeu­
vres jxilitiques et idéologiques 
possibles et prouve par A plus B 
que ni Duplessis ni ce faux natio­
nalisme religieux qui a si bien 
contribué à maintenir notre es­
prit de colonisé, ne sont morts

• On ignore toujours quelle 
sera la réaction des dirigeants 
de ION K a la dernière partie du 
REGNE DU JOUR, intitulée "Le 
sang français , où Alexis Trem­
blay prononce le mot de de Gaul 
le: Tl faut que la France vien­
ne reprendre le Canada à I An­
gleterre' Peut-être compren­
draient-ils mieux si on le leur 
traduisait en anglais''

2e semaine

mmm
N)\l\|r|!. In lilli
Mes

BAMBOLE^

Horaire
10 15 12 25 240 
4 55 7 10 9 25 

Demiere représentation
9 OO

7 30 - 9 30 
Dim 1 30 - 3 30 
5 30 - 7 30 - 9 30

ma smur... 
mon amour
"à voir absolument
la critique ****mgjgg

A\R CLIMATISÉ
■ 1206 EST STE-CATHERINE
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SAUE RESNAISr sAilLE» M!MEILLEUR FILM 
DE LANNEE

X’

2
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EASTMANC010R

Li)'ioj v^\2>
JEaM’LTON h.*..’ 6053

3e AIR CLIMATISE
1>AUE EISENSTEIN

UN FILM DE 
FRANÇOIS TRUFFAUT

VJ

un homme
et une femmes

• - d* Claude leiouch 
. anouk a.mee jean- i.mt picrte barouh j[AN\E WORtAU

THEATRE 
STE AGATHE

Autoroute Laurentides

HENRI NORBERT, joue et présente

MA TANTE... CE COLONEL...
la plus AMUSANTE comédie 

de la saison estivale 
DERNIÈRES SEMAINES ... de rire

SPECTACLES: Tous les jours (sauf lundi et vendredi) ù 9h p.m
Samedi (deux représentations) 7.30 et 10.30 p.m. 

RÉSERVATIONS: a part.r de 2.00 p m. Tel. Ste-Agathe 326 1529
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CE SOIR FESTIVAL DES NATIONS DE l’URSS CE SOIR

le proqramme comprend Vishevskayo, Sorokino Vlodimorow. I 4 5 Vlosov et Roïdestvemky 
des chants et des danses de Sibérie. Lithuanie d Utbek d'Arménie de Moldousk, de Géorgie, 
rie lo 'k tie I Uk-q.Hr»

THÉÂTRE MAISONNEUVE CE SOIR ET DEMAIN
MUSIQUE ÉLECTRONIQUE ET FILMS 

EXPÉRIMENTAUX
AVEC MUSIQUE MODERNE 
SI 50, $2.00, $2.50 $3.S0

GARDÉ A L AFFICHE A LA DEMANDE POPULAIRE JUSQU AU 19 AOUT
LE THÉÂTRE DE LA POUDRIÈRE "NEVER TOO LATE'

S DERNIÈRES
REPRÉSENTATIONS DU MARDI au VENDREDI à 9 00 h 

SAMEDI. 7 et 10 HEURES P M RELACHE DIMANCHE et LUNDI 
BILLETS S2 50 S3 50, S4 50

Arnvee par to*i pot le métro et lo Balode ou lïxpo Express et la Balade le metro est 
«tue â 5 minutes de marche de lo Poudr»êre les billet» sont en vente ou guichet du 
festival mondial 6 la Place Ville-Morte, o la Povdrtêre. ou guichet Murray Hill de l'hAtel 
laurentien

POUR TOUTE INFORMATION 526-0821

COMMENÇANT LE 22 AOÛT ■ "ANY WEDNESDAY"

BILLETS MAINTENANT EN VENTE

Au bureau des billets de la Place Ville-Marte, 397-8410 
PLACE DES ARTS, 175 ouest, Sainte-Catherine, VI. 2-21 1 2 

BILLETS EGALEMENT EN VENTE A LA PORTE 
ET A CANADIAN CONCERTS & ARTISTS !
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Festival mondial-Théâtre
Wilfrid Pelletier

“La légende de la ville de Kitége"
par Jacques Thériault

Le rideau du théâtre Wilfrid-Pelletier s est leve. dimanche soil, 
sur la féerie de la troisième production de l'Opéra Bolchoi La 
légende de la ville de Kitége" de Rimsky-Korsakoff R Tumanov 
a réalisé cette quatrième version scénique Lan dernier cet opéra 
n avait pas été présenté au Bolchoi depuis 30 ans Le récit est 
légendaire II a pour sujet 1 agression de Batia en terre russe 
au 13e siècle, par les Tartares et les Mongols. La petite Kitege 
est tombée sous leurs coups le Prince Yun et son fils \sevolod. 
se sont réfugiés à la grande Kitége. et Fevronia. fiancée de Vsevo­
lod. est prisonnière de l'agresseur Dés l'abord enchanteur le ré­
cit devient tour à tour humoristique (Acte 1, scene 1 Le cortège des 
animaux*, cruel (Acte 1. scène 2 L’invasioni. mystique (Acte 2. 
scène 1: Les prières du prince Yuri et des habitants du village) 
mystérieux (Acte 2. scène 2 Fevronia et Grisha en foret), avant 
de nous plonger dans l 'ésotérisme total du 3e acte

Cette fois, le réalisme de l'aspect scénique convenait admira­
blement à la production disons plutôt un souci des moindres dé­
tails dans une atmosphere qui rappelle celle des Mille et une 
nuits " En ce sens les décors de V Ryndin traduisent magnifi­
quement ce monde de l'enfance des petits soleils qui sourient, 
de grands sapins piquetés de lumières, des châteaux qui s'enfon­
cent dans le plancher, des arbres aux racines disproportionnées, 
des couleurs vives. Mais l'adulte s'y retrouve, la mentalité ^ty­
piquement russe se dessine derrière le canevas, c'est dire que 
l'opéra illustre le conflit entre le bien et le mal en se basant sur 
des légendes nationales qui onl pour origine des faits historiques.

La musique est dans la même veine. Rimsky-Korsakoff a puisé 
son inspiration dans le folklore du pays: les chants engagés dans 
le contexte politique (l'opéra est terminé en 1904) des complaintes 
pastorales, des poèmes religieux .. A ce propos. I esprit mystique 
de la première scène de l'acte deuxieme est inoubliable: c'est le 
tableau le plus saisissant et le mieux réussi de l'oeuvre. Avec ou 
sans le soutien de l'Orchestre du Théâtre Bolchoi (100 musiciens), 
les choeurs d’hommes et de femmes, découpés par les interven­
tions de la basse. Mark Reshefin (le prince Yuri) et du mezzo- 
soprano Kira Leonova (Un jeune homme), ont apporté le plus pré­
cieux d eux-mêmes

Encore une fois, il conviendra de nommer tous les participants. 
Cependant, le soprano Tamara Milashkina (Fevronia). Vladimir 
Petrov (Grisha) et Eugen Raikov (deux ténors de grande classe) 
opposèrent et firent sentir des personnages dont la force de ca­
ractère est indéniable, il faut aussi nommer le baryton Vla­
dislav Pashinsky (le vieillard) et Michail Kiselyev (Fedor Poya- 
rok).

L'orchestre du Théâtre Bolchoi a donné la juste mesure, tan­
tôt mélancolique, tantôt d'un tragique incommensurable; sous la 
baguette de G Rozhdestvensky les cuivres (plus particulièrement) 
atteignirent leur summum de puissance alors que l'orchestre a 
peint un tableau musical du "Massacre à KergèneLse" (Acte 2, 
fin de la première scène).

Costumes et éclairages magnifient à projxis le faste de l'opéra
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le plus imposant et le plus dy­
namique groupe d'artistes rus­
ses jamais présenté sur une 
scène de Montréal.
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de MUSIQUE et de 
DANSE

N

Un éblouissant festival ar­
tistique chansons de folklore 
musique enlevante, ravissants 
extraits de ballet, vibrants orios 
d'opéras, danses de folklore 
spectaculaires charmantes ma­
rionnettes russes

Groupant des solistes du Ballet 
Bolshoi du Ballet de Kiev des 
chanteurs de I Opéra Bolshoi, le 
baryton Yuti Goulioev les ensem 
blés de danse de Géorgie et de 
t'Ulbek les musiciens et danseurs 
de la Lithuanie et de l'Armenie le 
Choeur Verevko de I Ukrome, les 
marionnettes de Polikarpov. etc
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Condition féminine

L’amour est gratuit... 
on n’a pas à le mériter
per Jeanne Dansereau

La semaine de "la fem­
me au travail et son rôle 
chageant dans le monde 
d'aujourd'hui" est termi­
née. mais il nous a semblé 
intéressant de faire le point 
avec M. Ashley Montagu, le 
dernier des trois conféren­
ciers invités pour l'occa­
sion par Office Overload 
en collaboration avec l'Ex­
po. Jeanne Dansereau la 
rencontré pour vous.

M Ashley Montagu a une 
bonne tête de grand-père Et 
c'est ce qu'il est. en plus d être 
un anthropologue et un obser­
vateur assez féroce'de la ci­
vilisation américaine 11 a 
écrit une trentaine de livres 
qui reflètent ses préoccupa­
tions.

Il a parlé de la déshumani­
sation de l'homme, de la cruau­
té de la grande ville pour l'hom­
me. d une civilisation toute 
tournée vers la compétition 
et qui ne laisse pas de place 
à la femme, ni à ses qualités 
traditionnelles de tendresse 
et d'intuition

11 a aussi parlé, ce qui 1 a 
classé irrémédiablement com­
me un traître parmi les hom­
mes. de la supériorité biolo­
gique de la femme, et d une 
autre supériorité quelle a 
acquise, comme tout être en 
évolution, en développant ses 
facultés d'adaptation à la vie 
difficile qui lui était faite

Comme tout bon anthropo­
logue, Ashley Montagu a la nos­
talgie d une certaine forme de 
vie primitive qui n'a plus de 
place dans la civilisation du 
béton

Ses théories ont quelque 
chose de séduisant pour les 
femmes. 11 nous ramènerait à 
la vie primitive sans rien nous 
enlever du confort de notre 
siècle 11 nous voit très bien 
profiter de "la" pilule (il a 
fait partie des comités qui 
l'ont perfectionnée et mise à 
l'essai à Porto-Rico). et limi­
ter notre famille à trois en­
fants: accoucher à la maison, 
avec l aide d une sage-femme 
formée à la moderne, avec le 
secours, si cela devient néces­
saire. d'une clinique mobile 
d urgence et de ses techni­
ciens. y compris un obstétri­
cien: allaiter nos enfants, 
jouir pendant quelques années 
de les voir pousser, profiter 
de bonnes écoles maternelles: 
puis, a notre tour, faire pro­
fiter le monde, après cet es­
pèce de retour à la nature, de 
ce que nos familles ont été 
presque les seules à béné­
ficier jusqu'ici, une présence 
attentive à l'individu.

Ashley Montagu peut aussi 
être pessimiste: il préfère ne 
pas parler de l’avenir de I hu- 
manité. Mais dans ses mo­
ments d'optimisme, il fait con­

fiance aux femmes Elles ont 
le pouvoir de léguer à leurs 
enfants l'aptitude à aimer 
Pour M Montagu, c’est le 
seul critère d'une bonne edu­
cation Si un enfant a appris 
dès la naissance à se placer 
dans une relation d amour vis- 
à-vis ses semblables, il ap­
prendra facilement à assumer 
ses responsabilités et on n au­
ra pas besoin de lui dresser 
des barrières à chaque détour 
du chemin La sexualité ne se­
ra pas un problème pour qui 
sait aimer et se sentir res­
ponsable de l'autre

Dans le monde bienveillant 
où M Montagu aimerait nous 
voir vivre, ou peut-être pour 
le préparer, ce monde bien­
veillant, il n'y aurait qu'un 
entere pour juger les ensei­
gnants Qu ils aiment les en­
fants et que les enfants les 
aiment Et je me prends à 
réver à toutes les classes que 
nous retrouverions vides du 
jour au lendemain si le décret 
d'amour était applique

Si on parle beaucoup 
d'amour et qu'on en trouve 
bien peu à notre époque, Ash­
ley Montagu croit que c'est 
parce que la publicité toute- 
puissante en a fait la monnaie 
de ses campagnes pour inciter 
à la consommation Quand on 
est belle, on est aimée Quand 
on est grand et fort, qu on 
utilise de la lotion parfumée, 
on est aimé. Quand on offre 
à sa famille la voiture de 
dernier cri. on est aimé Ash­
ley Montagu, lui veut procla­
mer bien haut que l'amour 
est gratuit et qu'on n'a pas 
à le mériter.

Voilà qui va dangereuse­
ment compliquer notre façon 
d'élever les enfants! Si nous 
ne nous servons plus du chan­
tage, de l'approbation des pa­
rents pour mener les enfants 
là où on veut les mener, que 
nous restera-t-il0

Douze jolies hôtesses du pavillon de la république chinoise à l'Expo présentent aux 
visiteurs, depuis vendredi dernier, 4,000 ans de modes, c'est-à-dire de mode traditionnelle 
chinoise des temps anciens, jusqu'à la mode de nos jours, incluant le "chipao".
"C'est, nous dit le commissaire générai du pavillon, M. C.Y. Chang, une façon de plus 
de célébrer la réouverture de notre pavillon partiellement détruit, par les flammes a la 
fin de mai et de nouveau ouvert au public au début de juillet.''
Le défilé a lieu à l'intérieur même du pavillon et est présenté deux fois par semaine, 
les mardi et jeudi après-midi, à 15h,30. Le spectacle dure environ une heure et les 
jeunes mannequins présentent également différents styles de coiffures, expliquant à l'as 
sistance que ces coiffures permettaient autrefois d'identifier facilement par certains élé­
ments d'ornementation les différents milieux sociaux auxquels appartenaient ces dames. 
En plus d'être jolies et charmantes, les douze jeunes hôtesses du pavillon de la république 
de la Chine sont toutes étudiantes ou diplômées d'université. Elles ont été choisies 
parmi 640 candidates par le gouvernement chinois. Elles parlent toutes, en plus de leur 
langue maternelle, l'anglais ou le français, parfois même les deux.

“La” pilule serait à déconseiller 
dans les antécédents de cancer

BOSTON Le chirurgien- 
en-chef de l'hôpital Peter Bent 
Brigham déclare que les fem­
mes qui ont souffert du cancer 
du sein ou ont des antécédents 
familiaux de cette maladie ne 
devraient pas prendre de pilu­
les anticonceptionnelles

- Le Dr Francis D. Moore a 
exposé les conclusions, dans 
le New England Journal of Me­
dicine, d une étude qu'il a faite 
récemment en collaboration 
avec trois autres médecins. Il 
déclare que l'étude concernant 
les pilules contraceptives n'é­
tablit aucun rapport direct avec 
le cancer du sein en soi", mais
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il ajoute que ces pilules con­
tiennent des hormones qui peu­
vent stimuler un cancer déjà 
existant et "avoir une influen­
ce directe sur la physiologie 
et l'anatomie du sein '

Par conséquent, dit-il, chez 
une patiente qui a souffert de 
cancer ou qui a subi l'ablation 
du sein ", l'usage des pilules 
contraceptives devrait être 
prohibé

Il a de plus déclaré que les 
femmes dont la mère, la soeur 
ou la fille ont souffert de can­
cer du sein sont plus suscepti 
ble de soutfrir de la même ma­
ladie. En conséquence, le Dr 
Moore declare qu'une jeune 
femme qui possède des anté­
cédents familiaux de cancer du

| sein ne devrait pas employer 
; de façon prolongée les pilules 
j contraceptives".

Le Dr Moore déclare que les 
filles de femmes ayant souf- 

I fert de cancer du sein ont 28 
fois plus de chances d'être at­
teintes de la même maladie; 
les soeurs de victimes du can­
cer. 40 fois plus de chances, et 
les mères des victimes de 
cette maladie. 12 fois plus de 

] chances
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plus solidement et plus confortable­
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dentier qui bouge, procurez-vous 
FASTEETH, à tous les comptoirs de 
produits pharmaceutiques

Les fervents de "Place aux femmes" seront heureux d'ap­
prendre que Lise Payette et Guy Provost seront de nouveau 
les hôtes, cet automne, de cette populaire emission radio 
phonique qui tient l'affiche a Radio-Canada depuis quel­
ques saisons.
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Cette semaine 
au pavillon de 
l'hospitalité

Mme Patrick Bertrand don­
ne une demonstration de 1 ar­
tisanat québécois dans le foyer 
du pavillon, tous les jours de 
cette semaine, de 1 ouverture 
à la fermeture du pavillon

Aujourd'hui le magazine 
Falmingo présente un défilé 
de modes à 15h.

Jeudi, la sénatrice Marian­
na B. Jodoin sera I invitée 
d’honneur des amicales 
Soeurs Jésus-Marie dont la 
réunion aura lieu dans la sal­
le d'assemblée.

Vendredi, défilé de modes 
du magasin Holt Renfrew, a 
16h; le grand public est invi­
té.

Il y aura également tous les 
jours de la semaine, sauf jeu­
di. une présentation de films 
sur l’art de bien faire la cui­
sine.

Si vous avez déjà mangé 
aux restaurants nationaux des 
pavillons de l'Expo et que 
cela vous a plu. ou si tout 
simplement vous êtes curieu­
se de ia cuisine des autres, 
ne manquez pas de vous rendre 
au pavillon de l'hospitalité 
pour y apprendre comment 
confectionner quelques-uns de 
ces mets pour vous exotiques 
boeuf bourguignon, cerises ju- 
bilée. polio alla diavola. tor­
tillas con carue. etc. Les re­
cettes de ces plats seront dis­
tribuées aux personnes qui 
auront assisté aux démons­
trations.

Baccalauréat en 
sciences infirmières 
à l’université Laval
L’université Laval offre 

cette année pour la premiè­
re fois un baccalauréat en 
sciences infirmières à l’in­
tention des personnes ayant 
complété au moins deux an­
nées de collège avec des 
options scientifiques et à 
l’intention des infirmiers 
et infirmières possédant 
déjà un diplôme. Ce qui est 
intéressant à noter, c’est 
que le programme adopté 
par l'université Laval pour 
son école des sciences in­
firmières prévoit que des 
expériences cliniques se­
ront intégrées au program­
me d'études théoriques de 
la faculté; ces expériences 
cliniques seront faites dans 
les hôpitaux, les agences de 
santé et les services de 
soins à domicile.

Les demandes d'admis­
sion à ce nouveau cours se­
ront exceptionnellement ac­
ceptées jusqu'au 20 août 
prochain pour l’année uni­
versitaire 1967-68. On peut 
obtenir des renseignements 
à ce sujet en s'adressant au 
secrétariat de l’Ecole des 
sciences infirmières à la 
chambre 4106 de la faculté 
d’agriculture. Les cours 
débutent mercredi le 20 sep­
tembre prochain: ils sont 
d'une durée d’au moins 
deux années régulières pour 
les candidats possédant un 
diplôme d'infirmier ou d’in- 
firmiere et de trois années 
pour les autres candidats.

De la "p'tite cup à 
"la prochaine arrêt
par Germaine Bernier

Causant avec des adoles­
centes de leurs études, comme 
elles venaient de recevoir le 
jour même, les résultats de 
leurs examens trè> satisfai­
sants et qui les feront "mon­
ter de classe", je m'informais 
des matières quelles pou­
vaient préférer à d'autres, et 
c'était apparemment très dif­
ficile à exprimer F.lles pa 
raissaient n avoir qu'un inté 
rot médiocre pour toutes les 
matières Et le français'1 
Les cours étaient intéres­
sants'1 Fn petit signe de te- 
te très vague qui confirmait 
l’impression que me fait tou 
jours leur langage enfantin 
laborieux, incorrect.

Vous preniez bien quelques 
dictées parfois0 La plus jeu 
ne. 15 ans, me répondit: Oui, 
deux fois l'année dernière, 
la première fois, j'ai eu 40 
fautes: la deuxième. 25/ 

Et quelle longueur avaient 
ees dictées? "A peu près 
deux pages

Cela me remit en mémoire 
le cas de ces collégiens dont 
la mère m'annonce toujours 
triomphalement les succès 
scolaires et les 80', quand 
ce n est pas 90' en finale 
et qui. d'année en année ont 
les mêmes moyens d'expres­
sion des verbes et des par 
ticipes pas accordés, mélange 
constant des genres, féminin 
pour masculin et vice versa. 
quant aux adjectifs, c’est ra­
rement celui qui convient 
qu'ils ehoississent, quand 
choix il y a. Et quand vous 
entendez dire, en plus que ces 
jeunes veulent devenir mai 
ires d'école! Que penser 
aussi du "savoir" des autres 
élèves, ceux qui n’ont ni 90 
ni 80'/ 1

•
Depuis 25 ou 30 ans ou 

davantage. Dieu sait si les 
méthodes d'enseignement ont 
été variées, changées, amé­
liorées" au pays ' Est-ce 
toujours la faute des métho­
des si les élèves possèdent 
de moins en moins leur lan­
gue, orthographe et vocabu­
laire compris, ou si c'est le 
fait d'avoir toléré tant d'en 
seignants sans diplômes dans 
■es écoles publiques de la pro­
vince pendant de nombreuses 
années? 11 n'y aura jamais 
d'enquête la-dessus Mais les 
résultats sont toujours là.

Sans faire d'enquête on 
peut collectionner des exem 
pies. Dans un grand bureau 
fédéral à Montréal, un com­
mis canadien-français vous 
demande, aimablement d ail­
leurs "Est-ce qu'on vous 
a répond?"A une banque ca- 
nadienne-française, le jeune 
commis qui remplit une 
formule destinée a l'étranger 
vous explique, en vous remet­
tant vos papiers: Vous leur- 
z-envoyez ça et vous garde/ 
ça Bien Et ce grand et 
gros garçon s en retourne a 
son bureau, comme un homme 
d'affaires, mange une sucre­
rie en s installant et se lé­
ché les doigts comme un pe­
tit garçon avant de se re­
mettre à palper la paperasse 
Un surveillant, a l’Expo-ex- 
press répond 1res aimable­
ment à votre demande de ren­

seignements. en ajoutant, pour 
plus de precision "("est la 
prochaine arrêt" Ou bien 
c'est la préposée aux écri­
tures dans une clinique de ra­
diographies, qui écrit "payer" 
sur votre note en rédigeant 
votre reçu tout comme n'im­
porte quel garçon livreur qui 
écrit aussi payer" sur la 
facture avant de mettre ses 
initiales Ou encore l'em­
ployée eanadienne-française 
d une confiserie anglaise, bi­
lingue très certainement, et 
qui rédigé une pancarte Bon­
ne vacance" quelle place 
aimablement parmi l'étalage 
des bonbons d été Ou encore, 
dans la même confiserie, c'est 
la serveuse, très pressée, qui 
vous demande si vous vou­
lez tes chocolats dans les 
“p'tites cups '0 Si vous n'êtes 
pas intéressée par la "p’tite 
cup (qui lui paraît à elle de 
la ceremonie jxiur rien) vous 
décidez tout de même qu avec 
la chaleur de juillet, vous 
préférez bonbons et chocolats 
dans leurs collerettes comme 
ça se fait toujours Ues dé­
tails a corriger, mais qui se 
multiplient au lieu de dispa­
raître, vous les entendez, ou 
ceux qui leur ressemblent et 
souvent en plus grave tous 
lœ jours, chez les employés 
de tous calibres, sans oublier 
radio et tele, pas seule­
ment chez les gens de la rue 
qu'on interroge mais souvent 
chez les passants reçus en stu 
dto quand ce n'est pas dans 
les textes des commerciaux: 
("est la gomme ii mâcher 

Hegnis "
Bar ailleurs, si vous pre­

nez la peine de lire la liste 
des matières au programme 
des cours de rattrapage, eho 
se incompréhensible il n'y a 
pas de cours de français nul 
le part sauf rare exception 
Et encore, ce sera des le 
çons de français pour les 
anglophones ' Mais des cours 
de français pour rattraper 
celui qu'on a laisse fuir ou 
raffermir, je ne dis pas per­
fectionner, celui qu on prati­
que chez la masse canadien 
ne française, on n en trouve 
nulle part ("est probablement 
sans importance dans l’esprit 
des organisateurs

Pourtant une langue, ça 
s'apprend Ce n'est pas faci­
le mais ça s'apprend ! Tout 
d'abord cela s'enseigne Quand 
on pense qu en Israël pays 
de fondation récente et plie 
noménale, peuplé de Juifs, de 
Musulmans, de Chrétiens et 
de Druzes venant de quelque 
soixante-dix pays différents, 
parlant une douzaine de lan­
gues différentes, on a réussi 
a imposer à tout le monde 
l'hébreu comme langue ma­
ternelle et nationale, on se de­
mande quelle méthode a été 
employée là-bas sinon une etu­
de intensive quand, ici le 
français n'a pas été enseigné 
sérieusement, de façon adulte 
et soigneusement dans les éco­
les publiques Et guère mieux 
souvent dans nombre de col­
lèges et universités. Tandis 
que la-bas en si peu d'années 
et parmi tant d'autres problè­
mes et tâches et objectifs

importants, l'hébreu, langue 
réservée depuis toujours aux 
prières et aux études sacrées, 
est redevenue, après certai­
nes adaptations, une langue 
vivante parlée au marché, au 
laboratoire, au théâtre, dans 
les chansons populaires, dans 
les jardins d'enfants et à l'ar­
mée ' Ce jeune pays avait 
incontestablement le nombre 
voulu d'hommes et de femmes 
d'étude, doues d une grande 
puissance de travail et de 
talent pour réussir un plan 
aussi audacieux dans le do­
maine de 1 esprit, de la lan­
gue et du patriotisme 11 faut 
dire que ce plan a été éta­
bli et appliqué d'autorité, ce 
n'était pas pour ceux-ci ou 
ceux-la c'était pour tout 
te monde,

La culture, dit Roger Bons, 
c'est, pom une bonne partie, 
le sens de la langue L.es 
mots de la langue maternelle 
sont une des plus belles ri­
chesses que I on puisse trans­
mettre a son fils Elargir 
son vocabulaire, le préciser 
le rendre rigoureux, r est lui 
mettre entre les mains l'ou­
til des conquêtes intellectuel 
les Faire la chasse à Bar 
got à la vulgarité, a l'a- 
peu-près. aux impropriétés 
au mensonge verbal, a l'ir­
réalisme. c'est lui apprendre 
la délicatesse et la probité" 
Mais est-ce encore la mode 
pour les adultes d aujourd'hui 
d'enseigner quelque chose aux 
enfants0 A entendre certains 
experts, les entants peuvent 
toul apprendre tout seuls a 
présent

Cette absence d enseigne­
ment sérieux est assez appa­
rent d'ailleurs dans le fran­
çais qu ils parlent et qu'ils 
écrivent Ce n'est un secret 
pour personne que les loi 
sirs, le folklore, les clubs de 
jeunes et les ciné clubs sont 
beaucoup mieux organises et 
onl beaucoup plus d influence 
et... de conséquences précises 
actuellement que 1 etude, Bel 
fort intellectuel et le travail 
assidu 11 y a combien d'an 
nées que des spécialistes prô­
nent à tous les vents qu'on peut 
très bien s'instruire en s'amu­
sant ?

Les Baladins 
lancent un SOS

Le vendredi 25 août, l’é­
quipe des Baladins réunira 
tous ses amis des orphe 
linats et des maisons de 
réhabilitation à l’occasion 
de son 16eme festival au 
parc Angrignon.

Tous ses amis, cela veut 
dire plus de six cents en­
fants Les Baladins lancent 
un pressant appel aux gar 
çons et filles de dix-sept 
ans et plus. Ils ont besoin 
d’eux pour venir les aider 
à organiser des jeux et à 
divertir ces jeunes

Rendez vous à 8h. le ma­
tin du 25, au parc Lafon 
taine, à l’entrée du Jardin 
des merveilles. Thème du 
festival cette année: "Un 
pays, un monde". Tous 
les autres détails pour cet 
te journée seront fournis 
sur place ainsi que les re­
pas Renseignements: Ber­
nard Lefebvre, 389-1770.

ANGLAIS
ESPAGNOL

ITALIEN

PROGRAMMATION
INTENSIVE

EXPLOITATION
ORALE

COURS DU SOIR (ou) DU SAMEDI
Centres d'enseignement dans de nombreux districts de Montréal ef de la banlieue.

i Sections ÉLÉMENTAIRES: (2)
n Sections INTERMÉDIAIRES: (2)

ni Sections AVANCÉES DE PERFECTIONNEMENT: (3)
LA PROGRAMMATION DE CHAQUE SECTION EST ESSENTIELLEMENT ORIENTÉE VERS 
L'ENSEIGNEMENT ORAL VISANT A DONNER AUX PARTICIPANTS DURANT LEUR STAGE 
LA POSSESSION RÉELLE ET EFFECTIVE DE LA LANGUE PARLÉE COURANTE.

OUVERTURE DES COURS: SEMAINE DU 9 OCTOBRE 1967
Toutes les personnes qui désirent être admises aux sessions 1967-68 doivent:

• Se présenter immédiatement au Bureau des Admissions pour subir un test 
de classement (ou)

* Compléter une formule de demande d'admission et la retourner sans délai 
au Bureau des Admissions.

FORMULE D’ADMISSION SUR DEMANDE
ACADÉMIE DES HAUTES ÉTUDES LINGUISTIQUES

849-91542015, rue Drummond, suite 401 
Montréal.

I
«
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14 semaine a mal débuté sur 
la Bourse de Montréal et toute 
la liste locale reflétait la lour­
deur des utilités publiques ca­
nadiennes, hier. La Bourse de To­
ronto affichait, aussi, un ton 
lourd, hier. I4 Bourse de VY 
a mal commencé la semaine et 
l’indice des industriels de DJ 
clôturait, hier. 4.33 points plus 
bas à 916.32 en dépit d’une per­
te de 3.12 points la semaine 
derniere a 920.65. Ia- marche 
de l'or, a Paris, était lermé 
hier.

•
Il était évident que les prises 

de bénéfices étaient nombreuses 
hier a Wall Street. < omme 
les nouvelles économiques aux 
L { semblent plus encouragean­
tes (il \ aurait une meilleure 
demande pour l’acier et les ven 
tes industrielles furent plus con­
sidérables en juin», les réalisa­
tions devraient être ass«7 bien 
absorbées, d’autant plus que le 
bill concernant la surtaxe de 
10'.. envisagée par le prési 
dent des Kl, semble rencon 
trer des obstacles au Congres 
de Washington

•
La prudence régnait hier sur 

la Bourse de Ixmdres, dans l’at­
tente de ia publication aujour 
d’hui, des chiffres du commerce 
extérieur pour le mois dernier 
en Angleterre.

•
Il v aura conférence de près 

se à 4 p m aujourd’hui au sa 
Ion des membres des Bourses de 
Montréal et C anadienne. Leur 
président M C harles B. Neapo- 
le v fera une importante décla­
ration.

•
Pour la 1ère lois depuis I

mois, le marché de NY setn-
hic t; selon ce qui res-
sort (lu dernier bulletin de
Shearson. Hammill & <0. la
lourde ur de leadiL*rs, tels que
Xerox Polaroid. et Pair child
( ‘amet a. < ‘te. a la hausse de
puis l’été de 1965, n’est Pas
sans influer sur le sentiment
speru1 al A américain, aussi ai
tccte par ce qui se passti* du
côté des professionnels à la hour
se. Ei vogue d es titres spe
culatil s hais cotes constitue d ’ u n
autre CÔ1(• un tac leur défavora-
ble. CJuoiqu il en soit, il de­
meure encore preferable d a 
voir de bons stocks boursiers 
présentement que de conserver 
son argent improductif ”

•
Il est rumeur d’une fusion entre 

International Telephone et Kayon- 
mer

•
La C S de Sic C laire, celle de 

Chibougamau. celle de Verdun, 
celle d Vlma. celle de Boucher 
ville, emprunteront sous peu

L’offre de la compagnie Slater 
Steel Industries Limited en vertu 
de laquelle elle s’engageait a 
acheter les actions ordinaires de 
Salada Foods Ltd a un prx uni­
taire de $11.50 a été sur-sous- 
crit La compagnie Slater accepte 
d’acheter plus que le minimum de 
250,000 actions tel que stipulé 
au moment de l’offre: elle ache 
tera 52.5'. des ac lions déposées 
de chaque actionnaire. Ia*s chè­
ques pour le paiement des actions 
achetées ainsi que les certificats 
d’actions non achetées seront 
vraisemblablement expédiés par 
la poste au cours de- la semaine 
prochaine. La compagnie Slater 
détient maintenant 50'. des ac ­
tions ordinaires en circulation 
de* la compagnie Salada. a la suite 
de ces achats d’actions en vertu 
de l’offre et de d’autres achats 
d’actions.

•
La Compagnie Trust Boval 

annonce I ouverture, aujourd'hui 
h- 15 août, d'un nouveau bureau 
d'épargne et de vente* d immeu­
bles au 6991. rue Saint-Hubert 
P ta/a Saint Hubert Montréal. 
M Yves ( halilour dirigera le 
service d’épargne et M Pierre 
Lepic q c e lui de la ve nte* d’immeu­
bles. •

Il v aura des séances abrégées 
de* 4 heures sur la Bourse de 
VY, au lieu des séances ordinai 
res de 5 heures, durant tout 
le cours de cette semaine afin 
de permettre aux agents de chan­
ge* américains de mettre* leurs 
livres a jour ( est évidemment 
tort important, particulièrement 
pour les comptes sur marge.

•
\ sa dernière assemblée tenue 

le 10 août 1967. le ( onseil d'ad 
ministration de* Ia*s Laiteries 
Lenlerc Inc. a augmenté le taux 
annuel du dividende de 10 cents 
a IX cents par action et déclaré 
un dividende trimestriel de* 12 
cents par action, classe* "A", 
payable le 15 septembre 1967. 
aux actionnaires inscrits aux 
livres le 31 août 1967.

•
( AYADIAN IIYDIKM ABBONS 

LTD La bourse de Montréal a 
ree;u un avis stipulant que les ad­
ministrateurs de la compagnie 
avaient approuvé le* tradionne 
ment des actions ordinaires a 
raison de 2 actions pour chaque 
action détenue. Ce fractionne­
ment est toutefois sujet a l’appro­
bation des actionnaires et a l é 
mission de lettres patentes sup 
plementaires.

•
La dégringolade de plus de X 

points par les actions de Ling- 
Temeo V ought à? N Y hier est due 
au rejet par Xllis Chalmers ( 0 
d’une offre au comptant pour ses 
actions.

Merrill Island Mining, une entreprise 
du Québec, s'intéresse à la C.-B.

Km vertu cl unu lettre d l'nU'nte en date du 2H mai 19ti7 entre 
Merrill Island Mining Corporation et Terra Nova Explorations
Ltd, de Québec la première entreprise s est engagée n parti­
ciper. sur une base de moitié-moitié, à I execution d un pro­
gramme conjoint d exploration et (le prospection dans la région 
de la montagne isitsuti en Colombie bntanninue Selon les 
clauses du dit accord. Merrill Island s’est engagée a rembour­
se! ,1 Icrra Nova la moitié des dépensés payées en travaux
d exploration et advenant l’acquisition de daims minéralisés et 
de tout autre droit minier dans la dite région mentionnée ri 
dessus Merrill Island aurait le droit a la moitié des intérêts
dans I intérêt de 80' qui pourrait être acquis par Terra Nova 
Explorations

(omme on sait les actions de Merrill Island sont inscrites
sur les listes des valeurs des Bourses Canadienne et de Toronto.

Inscription additionnelle d’actions 
de Deltec Panamerica S A.

MW.OOO actions additionnelles privilégiées, convertibles 6V.. 
hdeux seniors de Deltec Panamerica. S A ont été inscrites sur la 
liste des valeurs de la Bourse Canadienne le 11 août 1%7. Sur
ee total 4.000 d actions ont etc émises en vertu d’une offre aux
investisseurs de l’Amériaue Latine, de 1 Europe et de l’Amérique 
du Nord et 102,000. le furent a la suite de I acquisition des ac­
tions de Triarcb Corporation Limited.

106.000 actions ordinaires ont été réservées pour fins d émis­
sion lors de la conversion des actions privilégiées et elles furent 
aussi inscrites a la date précitée sur la liste des valeurs de la 
Bourse Canadienne

Au début du mois courant sur 10.000,000 d’actions ordinaires 
seniors de Deltec Panamerica, S A ont été inscrites sur la 
émises et en circulation et sur 2.500.(KK) actions privilégiées 
autorisées il y en avait 504 524 sut le marché

3 fois moins de profits
pour Algoma Steel Corporation

Les actions d Algoma Steel Corporation Ltd ont baissé au début 
de cette semaine sur les Bourses de Montréal et de Toronto Rien 
d étonnant, vu le caractère défavorable du rapport semestriel que 
cette importante aciérie canadienne vient de rendre public II y 
est indiqué, en eftet. qu elle n a gagné que $4.615.000 durant les 6 
mois termines le 30 juin 1967. comparativement à $13,957.000 
durant la même période l’an dernier, soit donc l'équivalent de 40 
cts l’action ordinaire, au regard de $120 respectivement, soit 
donc 3 fois moins de profits Ses ventes atteignirent les $91,361- 
000. contre $121.959,000 et sa production d acier brut ne fut que de 
1,016000 tonnes, a rapprocher de 1.255.000 tonnes Toutes ces 
comparaisons défavorables ne doivent pas surprendre ses action­
naires. car. ils ne doivent pas perdre de vue que durant le semes 
tre précité la compagnie a vu ses usines être immobilisées a 2 
reprises par des grèves et, en outre, qu’un arrêt de travail de 2 
1-2 mois environ chez Lun de ses plus importants clients fut. 
aussi, un facteur des [dus défavorables Heureusement que la 
direction d Algoma Steel s’attendait à ce que les opérations do 
scs usines sidérurgiques soient meilleures durant le present 
semestre d où des possibilités de bénéfices plus intéressants 
d’ici la fin de cette année

En marge des activités
de Northern and Central Cas Company Ltd

S il fut un temps où les nouvelles de la Northern and Central 
(las Company Limited suscitaient peu d intérêt chez les spécu­
lateurs québécois, il en est autrement maintenant et pour cause 
cette entreprise n’a-t-elle pas pris le contrôle de la Corporation 
du Gaz Naturel du Québec, alimentant particulièrement notre vil­
le avec un combustible de plus en plus recherché. C’est pour­
quoi. nous nous empressons de faire remarquer au public que !a 
Northern est appelée à bénéficier non seulement des activités de 
la Corporation précitée, mais, encore d'une demande accrue pour 
le gaz naturel en Ontario Dans le nord de cette dernière provin­
ce, on utilise de plus en plus le gaz naturel pour des fins indus­
trielles. etc et c’est ce qui a décide la Northern à aller de l avant, 
au dire de M Edmund C. Bovey, son président Ce dernier a an­
noncé. hier, que la construction d’une fabrique de liquéfaction du 
gaz. naturel vient d'être commencée aux environs de Sudbury 
Cette usine, d un coût de $3.500.000. devrait fonctionner au début 
de juillet de Lan prochain Elle produira approximativement 
2.500,000 pieds cubes de gaz naturel liquide par jour Sort fonction­
nement durant la saison morte (l’été) permettrait de faire face à 
la demande accrue en hiver, tant de la part des industries que des 
individus, vu que le chauffage au gaz naturel se répand de plus en 
plus Selon M Bovey, cette nouvelle usine permettrait une éco­
nomie annuelle de $1.500.000 dans les frais de production; ce qui 
permettrait de maintenir les prix aux presents niveaux, en dépit
del 'nfla,lon Marcel CLEMENT

Nominations à l'Institut des banquiers canadiens

LP Bonneau J M Gillies JJ. Wettlaufer P. Copes

S» êQ

Indices des obligations
à New-York

Rails Ind Ütll Frgn L Y
Hier 70 0 91 5 81 1 91 1 84 !
S«n d 70 1 91 6 81 1 91 4 843
Mois d 707 91 7 81 2 91 8 84 1
Ann d 74 0 91 7 81 2 92 1 85 1
1967 haut 73 0 956 84 9 924 394
1967 bas 70.0 91 0 80 9 90.5 832
1966 haul 79 5 101 4 86 1 93 ! 907
1966 bas 70 1 889 79 2 904 837

Cours de l'Or
LONDRES PC Prix de l’on­

ce d’or fin en devises améri­
caines sur le marché européen 
de l’or $35 18 à l âchât et $35 - 
20 à la vente Prix de l’once 
d or troye sur le marche londo­
nien des lingots 252 shillings 
et 8 pence, soit $35 17 7-10

a. Hervé
hébert & associés
actuaires-conseils

MONTRÉAL 
1259, RUE BERR1 
TÉL : 288-0155

V

QUÉBEC 
42 RUE STE-ANNE 
TÉL: 529-5349

me.

l'Institut des banquiers canadiens annonce la nomination de quatre 
universitaires à son bureau des gouverneurs M LP. Bonneau, vice recteur 
de l'université Laval, Dr J M Gillies, vice président et doyen de la faculté 
d'Administration à l'université York de Toronto, M. JJ Wettlaufer, doyen 
de l'école d'Administration à l'université Western Ontario de London et le 
Dr Parzival Copes, directeur du département d'Économique et de Commer­
ce à l'université Simon Frase» de Vancouver.

Cet Institut, qui s'insère dans le système bancaire canadien, est une ré­
cente innovation due à l'initiative de l'Association des banquiers canadiens, 
il a pour objet d'inciter les banquiers à pousser leur formation et leur per­
fectionnement et de leur en fournir les moyens.

Les cours de l'Institut se donneront dans seize universités à travers le 
pays et, par correspondance, grâce d l'université Queen's de Kingston.

IMHERIAL TOBACCO

AVIS DE DIVIDENDES

Un dividende intérimaire (no 274) de dix-sept et demi cents (17!6C) 
par action a été déclaré sur les actions ordinaires libérées de la 
Compagnie, payable le vendredi 29 septembre 1967 aux action­
naires inscrits a la fermeture des bureaux le jeudi 31 août 1967 
Un dividende semi-annuel (no 111) de trois pour cent (3%) a ete 
déclaré sur les actions privilégiées libérées de la Compagnie por­
tant intérêt au taux de six pour cent (6%) payable !e vendredi 
29 septembre 1967 aux actionnaires inscrits a la fermeture des 
bureaux le jeudi 31 août 1967

Le secretaire,
BERNARD DANSEREAU c r

Montréal,
le 11 août 1967

La Cité de St-Léonard a adjugé une émission 
de $2,315,000 d’obligations à 7%, 10 ans

La cité de St-Léonard. comté d’OIier. a adjugé, récemment, 
a un syndicat formé de La Banque Canadienne Nationale. Ban­
que Provinciale du Canada, Bélanger Inc. Crédit Québec Inc. 
Durocher. Rodrigue & Cie Liée, Grenier. Ruel & fie Inc. 
Cliche & Associés Liée. René-T. Leclerc Inc Florido Mat­
teau Inc. Morgan Ostiguy & Hudon Liée, une émission de 
$2,315.000 d obligations a 7G remboursables en séries en 
10 ans. a un prix de 96.069 A ce compte, la municipalité ob­
tient son argent a un loyer moyen net de 7.6089' L’emprunt 
comporte un solde de $1,834.000. à renouveler en 1977 pour 
un terme additionnel de 30 ans

("est en février dernier que la corporation avait fait sa 
transaction antérieure sur le marché des obligations Elle 
avait alors vendu $3.140.000 de titres à 7'i. dont $2.216.000. 
en séries 1 à 10 ans et $924.000. en séries en 20 ans. au prix 
de 94.26 Le coût moyen net de la finance avait été de 7,79’ :

Datées du 1er août 1967. les nouvelles obligations échoient 
en séries du 1er août 1968 au 1er août 1977 inclusivement 
billes ne sont pas rachetables par anticipation L’emprunt 
est contracté pour des travaux d’aqueduc, d’égouts, 
de pavage, de trottoirs, pour l’achat de terrains pour 
l’éclairage de rues et pour bâtisses

L’évaluation imposable de la cité, pour 1966. s'élevait à 
$147.444.250. y compris $48,805,050 pour les compagnies 
Le 31 décembre 1965. la dette consolidée nette de la corpo­
ration se chiffrait à $18.588.500. Ce chiffre ne saurait com­
prendre les émissions suivantes $915,000, datée du 1er avril 
1966; $1.300.000. datée 1er juillet 1966; et $124.705. datée du 
1er avril 1966 émise en vertu de la Loi pour faciliter le finan­
cement de certains travaux municipaux. L’an passé, la cité 
comptait 24.927 âmes.

IMPERIAL TOBACCO DU CANADA LIMITÉE

Bourse de N Y
Moovo/s début de semaine 

à Wall Street

New York 14 l AEI’l La co­
te a continué de se consolidera 
Wall Street en début de semaine 
Les dégagements ont été inspirés 
par l'intensification des attaques 
aériennes contre le nord Vietnam 
et le début des auditions au con­
gres sur le projet d augmentation 
des impôts On note également, 
que les opérateurs sont générale 
ment peu enclins a prendre de 
nouveaux engagements au cours 
des dernières semaines d’aoùt. 
L activité a d'ailleurs été net­
tement inférieure à la moyen­
ne de la semaine dernière. 
Cette semaine la clôture a 
etc avancée de 90 minutes, 
afin de permettre aux firmes 
d’agents de change de rattraper le 
retard pris sur le travail admi­
nistratif et comptable 843 va­
leurs ont clôturé en baisse et 388 
ont terminé en hausse Les com­
partiments les plus faibles ont été 
les aérospatiales, les ordinateurs, 
les constructions électriques, les 
machines, les télévisions, les 
aciers i malgré une production 
hebdomadaire d'acier en hausse! 
les métaux non ferreux et les alu­
miniums Par contre, les maga­
sins. les pharmaceutiques, les au­
rifères et les automobiles ont été 
généralement en hausse (parmi 
ces dernières, seule Ford a été en 
baisse; Parmi les plus actives, 
Allis Chalmers a reculé malgré la 
surenchère faite par l.ing-Temco- 
Vought et General Dynamics pour 
acquérir l'entreprise." Itek a per­
du une traction de la hausse ins­
pirée vendredi par la mise au 
point d un nouveau procédé photo­
graphique n’utilisant pas les sels 
d argent

Cours des grains
Ouv Hifut Basi Ferm V<*ndr

bu*;
S*>p 1 51 t 52 1 47'. l .47' > 1 51 S»
Dec 1 58'4 I 59 1 54 1 54 1 581 »
Mtr 1 641 » 1 64 1 « 1 .58 >'4 l 59' > 1 63
Mai 1 66'4 1 66'r. 1 601 • l .6 H • 1 66
.lui! 1 65' i 1 65 V,il 60 1 61 l 65
MAIS
Sep 1 19'* 1 197* 1 IH ' t 1 18* t 1 59 7«
Dec 1 Wn MB's 1 17’\. 1 m »el 18'.
Mar l 22** 1 23 1 12 *• 1 22» H 1 23
Mai 1 257h 1 25\ 1 .25 1 SS 1 25
Juil i 28 1 28 1 27 'h 12 1 28
AVOINK
Sep 70 70 681 * 68 »■* 6911
Dec 69 T* 69 « 69' g 69 kfc 70
Mar 72 72 71 « i 7111 t 71%
Mai 71 7» 711’h 71 ‘ 71 »» 71
Juil 71 71 70' 70H

Sep 1.22 1 22 1 19 1 19 1.211
Dec 2 36 '» 1.27 1 24 1,24 1 26'
Mit 1 31'A 1 31'» 1 28' . 1 28' . 1 30'
Mai 1 32'* 1 32'i l 30 ‘ , 1.30 Vt 1 331
FF. Y K SOYA
Aug 2,72 s* 2 73H 2 72' » 2 73 2 72'
Sep 2 68' t 2 684* 2 66 ■ » 2 68'.i 2 68 1
Non 266 2 66'n .* 6 » » 2 65 ' • 2 66'
Jan 2 69 * i 2.70 V» -» 2 69 4i* 2 70‘
M» r 2 73 2 73*» 2 72’ i 2 72 ‘ t S 731
Mai 2 76lh 2 76'» 2 75' 4 2 751 , 2 76
Juil 2 77'» 2'
Hi ll,K DK SOYA 
Auy 9 34
Sop y ay
Ort 9 39
D«v 9 32
Jan 9 32
Mar 9 37
Mai 9 40
MOIT.KK DESOZA
■VuR
S4‘P
Ort
Dec
Jan
Mar
Mai
UN
Ort
Dec
Mai

74 15 
72 25 
70 95 
70 10 
70 25 
70 50 
70 90

9 37 
941 
9 39 
9 33 
9 33 
9 37 
9 41

74 30 
72 35 
70 95 
70 15 
70 25
70 50
71 0f>

3 53*« 3 56*i 3 44 ' 
3 55H 3 57 3 44
3 62 3 62 3 50'

(iRAINK DK COLZA
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9 25 
9 19 
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9 32
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70 60 
69 65
69 90
70 40 
70 85

3 47 
3 46 

. 3 52*

Non 261 2 61' * 2 591 4 2 594 2 60' i
Jan 2 59 2 59 2 55 2 53 2 574

Mar
AVOINK

2 57» a 2 57' * 2 55 2 57

Ort 95 95' * 95 954 944

Dec 94‘4 94 '. 93'4

Mai
OHtiK

95 95 94' * 944 944

Ort t 334 l 34 l 33' « 1 34 1 334
Doc 1 324 1 32'•* 1 311 4 1 314 1 314

Mai
SKKiLK

1 33a4 1 34 l 33' * 1 34 1 334

Ort 1 34 1 34»4 l 31 1 31» 4 1 34

Dec 1 34H 1 34 4 1.31» 4 1314 1 344
Mai 1 374 137'4 1 35' . 1 354 1 384

Hier 479 1 204 6 150 0 338 7
U ■veille 480 2 206 3 1502 340 3
Setn d 479 9 209 6 1504 341 8
Mois d 462 1 204 5 148 8 331 8
\nn d 437 l 164 0 140 9 300 2
1967 haut 482 6 209 6 159 1 342 6
1967 bas 413 4 159 4 146 9 292 8
1966 haut 537 9 213 9 1705 369 7
1966 bas 388 0 143 9 130 2e 269 4

Couvrette & Provost Ltée vend 
$13,114,791. en 12 semaines
Envoi d'un rapport intérimaire ce matin à ses actionnaires

Dans le rapport intérimaire aux actionnaires de Couvrette & 
Provost Ltée. envoyé ce matin, son président M. René Provost y 
déclare ce qui suit

’’("est avec plaisir que nous vous soumettons le rapport intéri­
maire pour la période de 12 semaines terminée le 17 juin 1967. Les 
résultats sont conformes au budget et au prévisions administra­
teurs. Ils sont encourageants et augurent bien pour l’année en 
cours

"Les ventes de ces 12 premières semaines s'établissent à 
$13,114,791. comparativement à $12,111,876. pour la période cor­
respondante de l’année dernière, soit une augmentation de 8.3' <

Le profit avant amortissements et impôts est de $249,888. par 
rapport à $221,503. [tour la période correspondante de l’année der­
nière, soit une augmentation de 12 8', .

’Le profit net de la période est de $106.283. comparativement à 
$93,921. pour la période correspondante de 1966, soit une augmen­
tation de 13.2' ;.

"Ce profit net représente un bénéfice par action classe ■’A", 
après impôt de $0.095 comparativement à $0.085. soit une augmen­
tation de il 8'i

"Le profit net par $100 00 de vente marque également une amé­
lioration. s’établissant à $0.81 comparativement a $0.775.

Durant la période, nous avons procédé au réaménagement de la 
filiale Conrad Lajoie (1964) Ltée. au Cap de la Madeleine.

Les administrateurs de la compagnie sont très satisfaits de ces 
résultats et croient que votre compagnie connaîtra encore une excel­
lente année

"Votre compagnie procède actuellement à une transformation de 
sa structure financière qui devrait marquer un point tournant de 
son histoire et lui permettre de connaître de nouveaux développe­
ments et une croissance régulière et constante.

void LES RK SU,TATS CONSOLIDES D’EXPLOITATION
12 SEMAINES 12 SEMAINES

Terminées le Terminées le
18 juin lütiù 17 juin 1967

Ventes
Profit avant amortissements et

$12,111.870 $13,114.791

impôts sur le revenu 221.50:» 249,888
Amortissements 30.582 32.605
Provision pour impôts sur le revenu 97.000 111.000
Profit net 93,921 106,283
Bénéfices par action Classe "A" 0.085 0.095
Nombre d’actions (Tasse "A” 689.865 698.925
Nombre d’actions Classe "B 500,000 500.000

«:i2 
9 29 
9 23 
9 23 
9 27 
9 32

70 80 
89 90 
09 90
70 45
71 15

3 5311 
3 M 
3 59',

Indices à New York

M. Charles Hay. président, 
rapporte dans un message aux 
actionnaires que les profits nets 
consolidés de la British American 
Oil pour les six premiers mois 
de 1967 s’élèvent à $20 mil­
lions, ce qui représente une aug­
mentation de quatre pour cent 
par rapport à la période corres­
pondante de l’année dernière. Les 
bénéfices étaient de 91 cents 
par action, alors qu ils étaient de 
88 cents en 1966

Les bénéfices avant deduction 
des impôts ont augmente de 
$6 3 millions L’amélioration des 
résultats d’exploitation, l’aug­
mentation du revenu sous forme 
d’intérêts sur les invertisse- 
ments à court terme et la 
diminution des dépenses sous 
forme d’intérêts, ont plus que 
compensé la perte des bénéfices 
de l’ancienne filiale de la com­
pagnie aux Etats-Unis. la 
British-American Oil Producing 
Company, qui lut vendue le 27 
juillet 1966, à l’heure de ferme­
ture.

Les ventes (It's produits du pé­
trole pour les six mots ont aug­
mente de 14 pour cent par rap- 
port à l’année dernière La pro­
duction quotidienne nette de pe 
trole brut, de liquides du gaz 
naturel et de gaz naturel a éga­
lement accusé un accroissement 
par rapport à 1966

Sur les 20 puits de recon­
naissance forés dans la premie 
re moitié de l'année, six ont 
été couronnés de succès On a 
découvert du pétrole dans trois 
d'entre eux. et du gaz dans les 
trois autres En ce qui concerne 
les forages de développement, 36 
puits ont été achevés durant la 
prérmère moitié de l'année - 14 
puits de pétrole. 16 puits de gaz 
et six puits sees

Marché des bestiaux
MONTREAL Les prix payés, 

hier, pour toutes les catégories 
de bestiaux sur les marchés aux 
bestiaux de Montréal étaient dans 
l’ensemble inchangés avec ceux 
de la semaine dernière. La de­
mande était bonne et les ventes 
nombreuses

Les arrivages comptaient 
bêtes à cornes. 185 veaux 
porcs et 10 agneaux et moutons

Les bouvillons de choix 
vendaient de $29 a $30 50. 
bons de $27 75 à $28.75.

415 
10

se 
les 
les

moyens de $26 à $27.50, les com­
muns de $18 a $25.75

Les bonnes taures valaient 
$25.75. les moyennes $21 50. les 
communes de $18.75 à $21.75.

Les bonnes vaches rappor­
taient de $19 à $22. les moyennes 
de $17 à $20.25. les communes 
de $15.75 à $18.50, celles desti- 
noes à la charcuterie et a la mi­
se en conserve de $12 à $17.

Les bons taureaux ont été cher­
cher de $21.75 à $25.75. les 
moyens de $18.50 à $20.75.

Les bons veaux valaient de 
$35 à $37, les moyens de $29 à 
$34.50. les communs de $19 à 
$27.

Aucune vente de pores ni d'a­
gneaux et moutons

Bénéfices Nets
Greyhound Lines ot Canada 

Ltd pour le semestre termi­
né le 30 juin 1967 $1.452.936
soit l e'auivalent de 363 cents 
l’action au regard de $1.063. 
287: et 46 cents l’action en 
1966.

UA/E REPONSE 
À

CHAQUE APPEL
Nuit et jour, en fin de 
semaine et les jours de 
fête, des secrétaires- 
téléphonistes qualifiées 
répondent à chacun de 
vos appels et transmettent 
les messages que vous 
leur avez dictés.
Façon très efficace d'ajouter 
des $$ dans votre caisse 
enregistreuse, n’est-ce pas? 
Service résidentiel ou commercial

SERVICE D’APPELS TELEPHONIQUES
866-6921

GÉRARD PARIZEAU, LTÉE

COURTIERS D'ASSURANCE AGRÉÉS

Expertise et administration
de portefeuilles d'assurances générales

-— •-------------------

Assurances-vie, assurances collectives 
et caisses de retraite

410, RUE SAINT-NICOLAS, MONTRÉAL, P.Q.
TÉL. 842-3451

Bon semestre pour 
B.A. Oil Co. Ltd.
Profits nets consolidés de plus de $20,000,000.

Un programme de conversion 
des enseignes B-A aux nou­
veaux motifs et couleurs, et de 
modernisation des stations-ser­
vice en général, s'étend rapide­
ment d’un littoral à l’autre du 
Canada

La construction d une chaîne de 
restaurants Wayfare. qui servi­
ront des repas de qualité a 
des prix raisonnables, a déjà 
commencé sur les grandes rou­
tes L'addition la plus récente 
à cette chaîne fut un gland 
restaurant et centre de service 
sur la route 400. au sud de 
Barrie. Ontario

Denrées alimentaires
Cours des denrées transmis 

War a Montréal par le ministè­
re fédéral de l’Agriculture

Beurre : arrivages courants,
92 62. 93 63 Prix de vente 
du Bureau de la stabilisation 
agricole; 63

Fromage; livré à Montréal, 
ciré, arrivages courants, québé­
cois blanc en gros 45. coloré 45
1-4

Poudre de lait écrémé pro­
cédé par vaporisation, no 1 en 
sacs 19 1-2 à 22; procédé par 
rouleau, no 1 en sacs 18 1-2 à 
19 3-4; autre catégorie pour 
nourrissage 14 à 14 1-2.

Poudre de lait de beurre pour 
nourrissage 13 1-2 à 14. poudre 
de lait 4 à 1-4 cents

Pommes de terre; prix de 
gros Quebec nouvelles 90 à $1 
les 50 livres; N-B $1 45 à $1 50 
les 50 livres 35 à .37 les 10 
livres.

Oeufs; prix moyen en carton 
d une douzaine vendus par les 
grossistes aux détaillants A - 
extra-gros 55 8, A - gros 512. 
A - moyens 40.1. A - petits 28 9

VOUS POUVEZ UTILISER CE COUPON ET LE POSTER AVEC 
VOTRE CHÈQUE À L’UN DE NOS BUREAUX.

Ci-inclus mon chèque au montant de $.....................................
(minimum $1,000.00) pour lequel vous voudrez bien émettre 
un certificat de dépôt garanti pour une durée de 5 ans, au

NOM DE.

NO

VILLE

SIGNATURE

RUE

DATE



LE DEVOIR, MARDI, 15 AOÛT 1967 • 11

SOXJRSB I>B TOROlirTO IbOX7XISS OE l-ÏBW YORkI BOVKSB

Cour» fourni» par la PRESSE CANADIENNE

:oit

! W 
.'OflO 
VMV> 
itHin

Ahlllhi
AcklADdt 
AitR t;ap T 
Ata Ha» w
AiRo rem 

I AlRoma 8 
I Alcan 

A< an pr 
l Avumin 2p 

AnflO'C pr 
I Anthe* A 
, ,1* 2.» P

ArKUP H pr 
1 AiRiiP C pr

Avi.p-{,in
Ail S’isar 

I Auln El»*« 
BACM Inn 
BHnk Vin 

: Bank N R 
Ba(tHI 
Kartirit p 
BratU 
B<*»«utv r 
Hravpr L 
Kt'i ker H P 
Brli Phnp 
Bf'V^ Va>% 
Bnw VJv w 
Biiw m pr 
Brama ra 
Bramai w 

: Brazilian 
i Br Ain Hnk 

BA Oil 
B<' f-oraat 
B(' ► ^e^l P 
Bf Pai-k B 
BC f’hona 
BCPh 1’* P 
Bt'Ph i‘ . r> 
BriVi
Rf'Ph .% , P 
BCPh 4 84 
Bi Intl h in 
Brurk H 
Buntin Ki»t 
Biir»'* Irta 
Burra r<i 
r'AK hui 
Talfarv P 
< 11 Supa r 
'‘nn Riaad 
Tan rpin 
Crin Imi*
l'an Malt 
Can Perm 
I SI, 
rsi. pr 
C Brew 
C AP
<' Bipw B|i 
CB AI A A 
f'B AI B w 
C ciiain w 
(' Cnniaur
cr ManaK 
C C'lll |>
c nipiipp 
(Mn Ruijty 
I h ■niml 
COE pr
(' Hx/t...
«• hi p Bnk 
I Ino Ca«

■ !'

InduttnaRas
4401 fO., A ^ A*,
5» iim US US 4 s
281» 37 X, S?-». ♦ '«
îOî MO 840 *50 4.20
30" tt\ 8S 4

2912 82TS 28'» 27
•470 I29S 29S 29S 4

42A US', 38 ■» 4 S
1*0 843\ 43', 43', S
200 lift 19 14 «T

WO 832S 3? 3J — S
rill S44 , 44', 44’,

«0 545 45 4-1
45.5 SlO’.t lOS in'.

1090 ï'23', 23 2 1', t
4150 $il\ 1! . n ^
r-i 47-» 7\
300 511 \ 9 9 Î,

5*97 5I2 . 1.’% t.'\ r
4045 M5 14*» 14\ »,

.tk'l 4(Hi 400 400 S
r?5 116 . 16 » 16 »
lUO nA', H\ H\
100 VI5 105 3a5 -.15
»»l .5.CI», I!', 3.1\ >,

600 lA . * . * .
7:'*l 4S 4S
3:rfl I15S 1.5%
:% 66,5 840 640 20
5-20 S50'-, 50', .50’,

2960 S12\ 12* 12\ + *
ifHI 600 600 6l6i

12.54 112 IIS ns S
2.5 57U 70 70 + 2

1195 836 . 36 3* S
4 41 120», 20', .’0», ♦

2.5 $60 60 .50
Irfl t21\ 21% 21% '»
249 566 66 66 V,

/.S *66 6»> 66
4 VI 86.»

->0 566
1.5 8100 100 too

950 122 S 22 22
11.50 h^ 160 160

100 SH'. 6 . 6
rllHI 810 to
1024 8141, 14‘,
r.'>0 56% 6%

5.;.')0 51.3 12%
1.’70 S24 23%
rTl 82 J% 22%
2WI 51!', 11».
190 5.1*1, 36%

144'. 822% 21%
1990 824'4 2-1%

•4V> 512
(40 830
r2.5 8.5%

41 161 M %
IlMl 540',
30 .546

.5070 6.5

'*9 %

40',

*is

10
14*

2220 67
400 410 
220 14 5 

25 869'i 
16.300 ÎW 

16.50 470 
4700 3V»

200 s7 
200 «40 . 40 .

17 )0 51 j , 11',
57.5 «22 21'

6.919 <14
rk,’’. 5)2

460 470
340 ;iv)

n .
.11

C pptrofin 99k S11-

I -in l ir< 5 
'* l':iliti<'*x 
■ C ■ « • •
C VickPM 
• w n
C M'Cnlm*
I 'iirmx'i II 
Chrvaipr 
« ‘laii tt»n 
I'nOville A 
I '<rtun)l)ia
t I.Ill Ml I p
I ■oinim n 
' 'ini put I 
‘ -n Bi,E 

on B’tip p
I Mt> Ph ri.^ t
'■'in Pap X»
' <»n Pa i*r p
' MtlC f.H-
' -P C,H«. B

• nri.nHtn 
' Mi'»n .X»

‘ mix I ct r 
' am n 1.
' ’psfhrk 
Cfoxv Naat 
'■ruHh Intl 
'%8nus A 
'‘vanus R 
noohhl R I 
l»*-ha R 
tii’-n Haas 
I *nm*' P.

10% 
1 ' i 
16 
10% 
52

'.K *
92'» «"’7
125 511
•25 «U6) ^ 
i30 111
I. . .VI
170 .<16

206fi .5jo%
'.26 5.52
r65 «10%
400 465 4 70 4h0
Jtk) 46.) 463 4t^*,
125 <16 . 16' 16 .

3260 8 U1 29 ' .Ml
100 58% «% S’

1210 125 ÎJ-. r:.
■>00 26.5 2A5 26.5

nil) 5J7', :: 7%
.:R5 650 615 645
470 .526- 23%

2626 520 l<* ^ j<,..
10 M'lfl 100 H6)

UNi x'-Oi. .*9%
TtRI 160 16(1 '

365 .in',

1» »hi 
. > I .

P*»!a
mo

■ 'Ml
l.imo XX 
'Ukn* »

n TrytiU 
1 'upnni 
Klfi t. n M 
Kmi, (,
Rt)ip htfo 
Fs*j'ii*itr 
P-N'lintfr V 
h A '.-nn 
I H m Pia '

1400 51.»
6*1(1 .595
I'K) 87'.j 7', 7 ,

56 .«97 » 9797
I «17.5 36.5 34ft -LIO

1 tW) « 56 . .5k', 56 »
1147 «89% «,6
tO'iO <18 ITx,

«26 , 25' :r ,
510', 50% 10'*

60(1 HMI t(KI

11:12

too
1975 «I,
1k(« x|4
/ ;fl

1.
11 ‘ 
17

lOfi

1 ■ .
14 . 
17 .

r225 S2’
•Ho 8jm% 29'.
too «i;-, rî'»
200 «ifi-, 16%
100 ;ii n 
>60 vk 5 •. 
lilO 11»

12bl 5(»J
«:« 37-, 37'^
k'.9', ;59'y 59 
V. » 5'^ 5

115 n*

515

pr

I laai
r. -I Crx !.. 

f-'PE Pinn 
!•■' A'Xrr 
I I ainia n 
k nicl Hilf

Bakar
n.\ic
irl<»'*r Knv 
I >n<-.ti> f ar 
tîreb Inri 
'■.I. Papar 
'll Power 
•rSC.as 5 p 
'.t V5 Life 
‘•1 M Sadie 
(.revhnrt 
ciMr Trsl 
H i f'lee 
Ward Caip 
H i rt- Cl p f 
Ha'Aker R 
Hawker pr 
Ha«v r>ra 
Hnfue « 
Horne B 
H-rine P,l 
Hu<l«f'n 
HR t)tl fîa« 
Hij<kv nil 
Hu'kx . . . 
Hu'xkv c pr 
Hii«k\ n w 
Imp Oil 
hllfi l'nh
Ind A« » ept 
I’U' \'lhe« 
Ind Nftnerl 
I ml W.in 
InEervrill 
lOkll-x
Inlund r;a< 
Inland fr p 
Inapiraiin 
Inier-cirx 
Imr Cdv pr 
|nlr Ctv XVI

, in\i
1 Im N ( kri
! Int I til 
1 ’'ll I'M nr 
, Inipr l’i|>p 
I In fPine w 
I Itpr Steel 

Inv nroiip 
J Inv Orn A 
I ITL Ind 
[ ITL Ind pr 
T lamea StI 
I lefferaon 

Irfferan w 
J Inckev C 
I lorkev 2 p 
I Kelly I>A 
J Ketaev H 
I Kelvinir

'(61 225
56.520 •210

•;o2

210 liKl 
o «175‘, 175 
* -'27% 2:'r 27',

/•to l *0' •20 «. -0 '

... , .

too 49-, 493 ' !')•,
I'lO Uh’, lf.% 16-' 
>0n «'i'-, 5% 1»,
>98 $92', 91' 91
100 Sk » S% «.. 
160 8210 20*. 206
r25 V8% k% S'.
110 >24 24 24
2'.n $:•; , 2.»', 2 5'
200 «2..»
21' $i4 

.'8100 24 21 -24
1677 lit ■, M 4 14%
bU) 510 10 in

2'.i6t :i .50 31
12«Kl «19 16% Ik
k05 .514', 1 ; 14 *

.:70 :56.5 370
S7k 7S T*

4388 >14% U', 14
3629 «-’I, 21', ■•I'j 

k«0 VJ'i '22*, 2 5 
1h17 .165 3.50 .360

Ih'fOn 519% IQX, 19%

94 2

300 N 57
5417 519% 19%

551 51
A>

.51

6.5 S

KM) «65 
1165 «10 ,
5067 5S6'
1209 814% 14%
1025 52 5% >2', •’•2%
300 87 7 7

1 107 515 1.5 1 5
J'-Od I'M) 46(1 4'»0

175 v2R 25 . 26
7'»fl '10', 10% 10 *

511% ir. 11%
.'00 '17 

6100 170 
.500 %|k 
200 «19 

JlinS 400 
1 5ft «535

165

vin
«65 \109'- HIS-

T.:o y»\ «
1090 «58'^ 37"
.562-2 5'2;5*. •»2' 

•.M.:5 «M lO' 
42.5 43ft 4-25

17
16ft

.530
106

100 Ail 11 il
îtYK) «9% 9% 9% 4

$ J* ' J •»% «% 4-
Z.VT «'.’3 23

n.K) 43' 4-:5 435
23-:? $49 4*% 49 4
nvi $40 39% 40
2700 320 31.S 320 4-
150 .$7'y 7% 7%

1900 «1 •» ft'3 S
320 SlftS lft% lft% 
100 $7'; 7'. 7'-.

718 528% 2*’;
718 «28% 28' 
600 $16 J6

ftOO 512% 12%
1000435 430

r7R Sl-ix, 12% 
419 4*0 480
200 41-2 . 
170 .514 
•200 $21'

J Labatt
I I^farce 
iLdrarse A 
1 LOni (’em 
I iJiura Sec 
J Lan Fin 
I Lao F 12 ft 
I Iran Fn 140 
I La ii F 2 00 
Jlran F R3w 1000 .Vft 
iLevv 11217 *29
I Levy A pr 
I Levy R pr 
iLife Invest
■ LivinEsto
■ f'o A
■ l^.h Cn P
■ la>h r.A pr 
lta>h ln<- 
llroeh M 
iMai'larn A
■ Maclarn B 
I Mai lean H 
I MR Ltd 
1 Macna Rl 
I Maher 
I «tannir In
|M Lf Card 
I M Lf Mins 
I Maritime 
I Maas Fer 
I Mct'abe 
I Mol siniea

28'

f 1ft
12', 12% 4- H 
14 14
21'% 21'/, + 2 
ft.ft ft.5 2 
27% 26', 4 1 ■*

I.V) S10\ 10% 10%
296.'S |'».ft% 24% 2ftS 4 

360 87 % 7'. 7% *
•Tftft 812\ 12% 12% 4 
TOO 87', 7% 7',

1950 «7% 7% 7%
212 827% 27', 27‘, 

1000 «7 6% 6% —
211ft *r2% 12', 12%

z70 819 16% t*%
?:7ft «21% 21 21%
165 W.5 ft4 ft4 

2100 *26 % 26', 2*', 
1710 516'4 17% 17',
.300 $12 V2 12 
.300 Iftft 4 .ft
76 «29'» 29 29'

100 SIS', 16'* 1*'»
7.4 «21% 21% 21%

•ftOl.ft 821% 21% 21% '.
7.50 «6 8 6

3120 $29 27'« 28% 4l%
Met Sfora p UOO 820% 20', 20%

I MOFM 
I Mill Brick 
I M Olson A 
I Molaon B 
I Mon Food 
1 Montes 
I Mont Loco 
I .Moore 
1 Morse A 
I Morse B 
I Murphy 
iMrphy Pr 
I Nabrs UlR 
I î'Jt Contain 
I Nt Contn w 
I Nat Dru*
1 Nat T/ru* p 
I Nat Oroc p
I Nat Heea 
I Nat Heea p 
} Nat Trust 
I Neon 
[ NB Tel 
I Noranda 
f Nor rti n 
I Nor ctl r, P 
I Nor mi *Ap 

Nor Tar Ch 
Nor Tar pr 
Ocean Cm 

I 0*Uv1e 
Ont flteel 

. Oshawa A 
\ ‘.iverlnd pr 
? Pac Pete 

Pae Pete w 
Peel Elder 

i Pemhina

100 27ft 2(ft 27ft
1000 386 3*ft 3A.ft
900 822% 22 22 %
2.ftn 822% 22% 22% 4l<«

1800 810% lOS 10% 4 S
2700 22S 210 210 -15
500 815% 15'^ 15',

7197 $33S 32% 32% — S
940 825% 24% 25% 4 %
200 122 22 22
300 8«% 6% •% 4 S
200 I26S 26', 2«> 4 S
100 430 430 430 — 5
370 89% 9 9 _ %
100 475 475 475 —20
125 $10% 10% 10% 4 %
100 813 13 13
2ft 826% 26% 26%

100 136 135 135 4 25
200 85 % 5% 6% 4 % 
ir.ft 818 1* 1*
Z.50 8* * 8
161 815% t5'4 15% — S

3770 8.ft6S 66% 66e, 4 %
5146 812% 12% 12%

150 822 22 22
106 844 44 44 4 1
300 86'.s 5% 6%— %
ton 821 21 21 — %
inn 821 21 21 4 %

1665 113 12% 13 4 %
100 825 25 25
995 844 % 44% f4% — %
tin llOx, 10% 10*,

.VftOft 818% 17% 1*’, 4 ',
960 *15 MO 610 430
alA 111% U'« ll'i

1300 814% 14% 14%

Phillips Cb 
Pow Corp 
Pow Crp pr 
Prem Jrnn 
Price Com 
«N (la- 
ON C, tttw 
ON Of 66w 
Rank Ora 
Re t hhnid 
Rciiman 
Reitnian A 
Re\ elstk 
Revenue 
RoPerlfu>n 
R N«V|x,ei| 
Ron*» Id Fd 
Rnmfieid 
Rothman 
Roval Bnk 
Ryl T M 
Rl Manr 
Salads 
Sayvelte 
Scot Mi« pr 
Recur Csp 
Selkirk A 
Shell Inv p 
Shell Inx w 
Shell Can 
Shop Save 
Shopper (■*« 
Sllverwd A 
Srlverwd B 
Simpsons 
Srmpson S 
Simp Sr« rt 
Staler StI 
Stale' 6 pr 
Slater a wt 
SoRemine 
SomMlle p 
Soiiiham 
Stafforc 
St Paving 
ST Ra*tlo 
Steel Can 
Steint>K A 
Supt«t I «.m 
Supteaf od 
Ta m b IV n 
Text' o 
Te«a<o pr 
Thom V P 
Tone Craft 
Tor rim Bk 
To'* Iron W 
Tow er« 
Trade*-, a 
Trader a p 
T “A d e r Aft w 
Tran«air 
Tr Can 1*1, 
Tr Can Pi p 
Tr Can P w 
Trana Mt 
Tran« PPL 
Tru Wall 
I’n Ac If.
I'n Carhid 
I'n Oa< 
rOav B pr 
I’nion 0'> 
r Corp A 
I’ orp B 
I’ Corp pr 
I'n 5A'burn 
1’ Sections 
Va.'cjtn 
Ver«afd 
Versatile 
Vi« r. Tr 
Wa mx 
M'amoco O 
Walk (3W 
\«>ldw r>d 
vVc<tr''l 
5Ve«teei 
W BrdraxI
'V Cdn Seed 
M’ Parifie 
5V9unn'« A 
V5>'lon 5 
Wetton P 
tVhite Pa, 
ftVnodwd A 
York Lam A 
York Lam R 
Seiler,
Zenith

Aiirtinex 
Am l^ed'ic 
Aaamera 
Banff 
Rra)/»A 
Calvert 
<'S Pete 

CPeh!
CE\ Cn, 

c nild(»i1 
C Hnineatrl 

CLI Pel» 
f’dn Sdp o 
Cdn Ti i( nl 
r |>el 
Chart* r O 
Chieftan li 
C Eaat Cr 
I »vna m 
Kaitti.
Fi en* h Pi 
r,r Plain* 
fh CtXIadx 
lot Helium 
M idi nn 
Mill C 
Vat Pete
v Cunt
V I >ax le* 
.VC Oils 
Vtimar
V 'na/' 
okalta 
Pei mo 
f'eiux 
Petrol
Plate C 
Pon*te. 
Hanse' 
S<-uirv Rn 
Spoon 
Tria ’

!»%

■1st Naat fs«w.
Z.1 85* «6 <•«

1320 810%
95 840

^VftO 1.5 1*0 lAft
1030 *12', 12 » IJ»^
26*5 $10 >. Ifl , 10 ,

200 120 320 320
1000 2*0 275 7*0
5.500 >6\ a . ^

ftSo *a 32', rti
inn *k q p
7..în *7', 7'
Kkt t* . 6-. a

3.»' »lft 14'. 1ft
126 «26', -26 C »« .

•200 Tkft 23.ft
n

2Tft

?4
rift 81 I

2500 ?4
*011 $26'* ...

5*'0 $16»* 16 , IS’»
'00 $17% 17\ 17% 

12200 3* .Tft J6
951 810% fn% in%
ft6o joo 300 mo
.00 lift l> IS 

26R.ft 160 34(1 340
162 814' . 14', 14 , 
140 83!', 3r« 31'* 
2ft05 $11 s, 11 \ 11 . 
*94 *9) ••91^
600 814% 14% 14% 

’.00 360 360 360
1200 816 1ft . IS'» 
r2.ft $15», 15'* 15’* 

1-299 811% 31 ,31 \
10.ft0 819% 1fl(, iqi, 
" ' ■' 60 60

11’, 11% 
500 «IP, 17% 17%

7.V) 435 43ft C15
100 $14 3 14'* It',
r2 W: 47 47

IVft >45', 4.ft'- 
•2t»0 340 340 ...
570 «T * 71, *%
7.30 «34 34 34

4 317 $-J*. -24L 2ft
.150 «I*-»» 1*1* 1A% 

200 30.5 39ft 395
2:-. 876% ;6'4 26 * 
■‘-ft >2* 27', 2R

1943 $29% 29'* 29%

1*60 UP

4V,

- «*1
67ft 830» 
i7.ft 4*ft 

1492 $14 
7 20 VW)\ 

1000 23

■>00 1(0 
6700 «C,

30

110

991 
3ft $16%

.ft’.

';n>.
. . 46'*

290 90»1 VKI 90,1 
2l'lft $'1'. 212P,

99n ««»* X. ^ a ,
too 2ft0 CftO 2ft0
2. «,9-y 39-, 19'

Lft'ft >19% 19% 19%
4290 8lft% '« . 1-,'.

2’> «'i.l
ItO Sf2 
7)0 826 *
670 >13 
.30 $:*,%

•23.'*2 >6%
1650 87%
1600 4'V>
*6» «7*.
ft7ft >40'i
'25 «14 
r40 8l6'i

7%

3790
I960

9fH)

«•.

«•2ft «6% 6
>•>0 «10 fx

1710 «’«'. xfl 
ft'WI « I « '* IS
100 «’« 17
AftO «Ift'i, ’ft 
'00 19ft }Qft
loft r,o r>fi
17ft «30»,

'ftO

16', 16', 
21'’

6 6*.

112)
Huiles et go.

'0% 30», 
2')0 2ft0

1410 540 
kftOO 17 
isdo 495 
166ft >17 

100 I PI 
*UOO 29 
5..tX) 249 

6'rfl 2Sft 
2690 .'MHI 

r*n 701»

Rac’d «19 , 
1990 41ft

4*ft 49ft 
J6\ IR-»* 

110 11(1

2900 
ftftftftd 1H(I

x«l

Oil
Can? Ic

L’ ('anan 
VandiM*
'ft . I >ei a lia 
w I>eclt XX

Acad Cran 
Accra 
Arme 
Arivot a'r
AEejiK Mg
Agiiu o 
Akait« ht*
A'l Pitch 
A'»i Larder 
An* Am 
An* Iluvn 
An* I'ti 
A ea 
ArB<»-\ 
Armure 
Arcadia 
All C Cop 
ftt as Vk 
Alinrir
Rankenrx 
Bar»‘X 
Ba mat
R fKpi
P.eth'm 
B'* Nam a 
B'h« k Bay 
BI Hawk 
Rounlv Ex 
Rralorne 
Br Reef 
Brunawk 
Bunk H 
Cable 
c M nex 
Camflo 
Camp Chih 
Camp RL. 
r Tuna 
r nvno 
C Jam'ean 
C Keely 
('n Lnc't 
r Nisto 
Candor 
t'an-ier 
Cantrl 
Cant 
Caa.xiar 
Cent Pat 
I tieatv I 
chtb Kay 
('hlh M 
Chimo 
Coch wm 
(2oin L 
Comb Met 
Coma 
Conlgo 
Con Kev 
C Bellek 
0* ('allinan 
Con Fardv 
Con Glinei 
C Hall 
C Marben 
C Marena 
c Moan) 
c Morlan 
C Nea 
Con Nlrhoi 
c Rambler 
r Red P 
I’onxveal 
Copreorp 
Cop Field* 
Coo M 
Coulee 
Craignit 
Cstland 
naerg 
T)'Art
7)eer Horn 
TVEIda 
Denison 
Dtcknsn 
Donal 
IXinrafne 
East Bull 
Endako 
F’west T 
F Mar 
F Ornda 
Frobe*
Gnt Maact 
Olant Yk 
fUenn 
Gldrv 
Goldrm 
Gnridrm 
Oradore 
Grdrov 
Grandiic 
G raniale 
Green Pnt 
ftuleh 
Gulf 1. 
Gunna r 
Hastings 
H( vx ax 
Heath 
High HI 
HoMinger 
Hude Bav 
Hu-Pain 
Hvdra Ex 
int BIhia T 
irlah Cop 
Iron Bav T 
lao 
.Tave 
Jelex 
lohet 
lonaimth 
louif I 
InWaev 
Kam Kotia 
Ker Ad 
Kelly Dad 
K Anacon 
Kid Cper

HO 
I-.9

100 469 469
TTiHi 601) .ft'Mi
3HK) «16', 16 

27ft $16*, 16',
7*00 27.ft 267
;»H»d 47 t6

2ft90d 170 160
200 :i4n i4«l

4 2*99 k . T :
7 »0«l 2»', 20
1- 290 ft.ftO ft.V)
4290 410 :nft
4}6o joft in')
2000 19 , 19 %

$: .40 10 -26
*9tl 210 210

2100 6ft 6.ft
:'o0 270 2C.
4100 45 4ft
ifftiO .3.;.ft 12ft

•271* 84.ft% 4ft 
.)9666 94 9fl

4175 '220 217
3.400 38.ft 370

'.00 189 176
MVl 6 6

5*fto 290 :*•»
1150 12* l-2.ft

'tinea
*200 4', 4 ,
2900 III 10

4.Vit6» .4 :-i
600 290 290

r»... 17 16
600 l.fti 146

J.’>09 .ftj ft}
ftOOO II 11
2- 520 26 26

14 5700 40 30
96/0 10* KVft

10900 «0 7*
1*40 44,ft 4.»
7 200 73 73
2790 23 21
*'00 2ft 24
1600 6’i 64
2(HI0 .

t 2':

36

ftOfl 
1000 
l.ftOO 
190(1 
toon 
1426 62ft 
alT.ft .4 
6500 to 

37000 33
2001 17
166* 16ft 

27900

I 12', 12'
61ft 6:ft

« ,
29 .32

80

13% 
29fl •

t*
16! 165

. 40 42
1400 800 .ftcrfl 4400

37000 -2ft 22 24
1150 12'> 12', 12‘,

110791 109 97 lO.ft
1200 .33 5 3 20 3 2 5
1600 *60 «ftO 8.50

l.ftO $21 21 21
5*.ft0 219 213 216

ftftO 170 170 170
3400 

18000 
•JS-JV) 17 

2:44875 .57
10000 16 

.ft-JOO 114
2000 1*

31000 2*2
1090 $1*

600 161
10.500 32

6.'>00 1ft 
4000 61
,ft200 7*
1*00 i:«i

14400 1*
4900 2.3

2‘5400 6ft 
.56.500 44
2500 9',
27(hi 7
9000 141
l.ft.ftO 30ft
7400 ft

28.100 ft*
100 .39.5

3000 17
12270 435

4ft.V) 480
<51573 140

<000 16 
2400 126

*5154 ftl 
6.50 625

4000 ftl 
666 1 44 

«•2000 39 ift 35
8000 36 Vl 3ft
1635 812% 12 13

1-2000 30 29 29
11.5.500 14 11 12',
18200 19', 1* 19'/,

.VW 24 24 24
30533 223 2l6 217

*62 873% 72', 72%
900 3.MI 345 350

11000 18 17 1*
1000 47 47 47
1000 525 515 520
830 811% U>4 11% <

1000 11% 11% 11% •
8440 180 1.55 l.'M >

11100 38 30 3« -
955 485 475 475 -
525 12.5 120 US
300 *'20 a.'ii v.Hl

23.500 -Jft 22 24
24.599 9'2 «8 91
20*00 T2 70 71
9075 310 .300 30ft
4000 19 I* 1*

2r:*ft.5 H* 112 149
750 Nlft .Vîfl vin
300 81ft 8l.ft 61ft

1600

82ft 
ftl 

1 43

19'
2.V"»

97(Wi 
2010 -.’t*
non 144 

1 r>oh li 
1000 "

tIMI ||d>
611 f’T'
676 8M 

2090 14
rl.ftO 2-2 
IftOn 62 
5000 1*

900 340 
6400 Iftft 

10500 
37533 

9000 
*000 
2900 «5
lh«6 fi6 
1800 300 

30075 816’ 
P.-ftOO 30 
1866 71

IHW 75

21

19

28% 27% ♦ %
*1 W*
II 11 3
13'a n'a
RI *7 4 1
17 1* 4t%

33.*» MS
H* }'*.'* * .5
19 20 «4 %
3.''a •lA'i 4- 1
41 <•3
1* 19
*2 *S
*4 m

29.*i 300 15
15% i«
Mt 30
70 71
8* 74 4 2

11410
1700

19600
90u0

Abbn4 L 4700
A6ex C ItOO
AdUrest 7600
Admiral 3100
Air Redii xd 5.400 
Aluin At 12490
Al'eg Cp 
Alleg Lu 
A tied r 
A ned 8u 
Allis Chal 240700
Alcoa 7700
Am Alriin 37200 
Am Brdc«t «290 
Am Can 7300
Am Oarx 30200 
Am El Pw 10.500 
Am Home AVk) 
Am Hoipit 7409 
A .MK'lv xd lAmai 
A Ml C X(i 3200 
5.» Mm- :on
Am Photo i;or»o

Cour» fourni» par la PRESSE ASSOCIEE

IM Ut fm. Ol IfaM, •
4»S 41
•’1. * ** Hon»xwe' f'-..-!
58', $• 5« « —1% Hou'e F.n o*.-iO
24% JJx* 2j‘, Hp«me« 'kdo
41 ■ 40% 40*4 ♦ , H-jrif c .« .00

H’lnt* Cn ioann

Court fourmt por lo MESSE CANADIENNE

h- l-x

6 619 
7 ’.7u0 
1060f<

: 100 
17690 
20900
«vm
tlOO

r2490
I'lO

S1.1
A Tel T 
Am T*x’>
Am Zin»
A'» j'f X Cp 
Anainnda 
Anken cm 
Armen Sit 
Armniit 
Arm-xi Run
Atch»».nn 21 .iW
Avto 36400
Avon Plod 120»
Bab'Oek W 49m) 
Kaxtri Lab 5.'>00 
B<'auntl Cp 2700 
Beckman 470»
Beech Atrc 4'-'00 

. Bei How ft6«W)
Benriix 4609
Benef Kin 120200
Beth St! 249f)0
Bill* EW 3600
Knemg 26900
Bnrdet 9700
Bni g "a (too
Br-st M xd 4700 
Brovxn ft.'OO
Bruntwk 2*'’nn
Bur> Er x6do
Rudd Co xd 3*f*0 
Buloxa IhOO
Burl Ind 5.500
Bumdv lOftflO
Burrati-* r2loo
Camp Rnup 7900 
Can Drv 1700
C'tn Pac 
Carrier 
Cart V'a:i 
ra*e Jl 
Cater 'Or 
relane*e 
Ches Oh 
Chi Rl Pac 
Chock K N 
Chna Craft 3;«)0 
Chryeler 2ft190
CIT Km 
C-tie* S', 
f'iiielt Pea 
r«>i a Cola 
t -.ig Pal 
Coll A k 
CBS
C«xh.m c,B« 6i»n 
ComI Rniv 1 :’.(K)
• ■ixm*al 10709 
C' mxix E-i :i(M) 
C'l Oil Ref 9*0ii 
Congtjlm ftSOti 
Cnn Ed IS 
Con Foods 
Coni Bak 
font Can 
Cont on 
Cntr l>Mta 
Coop In xd 2900 
Corn Pd 16700 
Cr'ane Co '2100 
Cr Zeii 4«t»n
Crue StI 1900 
Curtlx Pub 12609 
CurtlR* Wr 9200 
Dan Riv 
Deere
D«)iA Ch
Drrse Ind 
Du pi'ni 
Diiq Li 
Ea«t Air L 1.>000 
Ea*l Ko 2’1000 
Kir,' A« 7f»O0 
El Pa* ng 1.5700 
Kioer E «90
E- e Lack .>400 
KSB 500
Ex er«’'a rp 
K\ Ce'i-O 
Fair Cam 
Hed Pai E ir>»)0 
Fed Pac pf 590 
» ire*! 27.’ivi
Fat Chan ft'ifM) 
k 'mikofe xd TViu 
Ford .'It 19,00 
Frueh Cp 
Gen Anil 
Den Dxn 
Gen F'er 
Gen F<U ' '.'■<)
G.MC \/' 3'"»>0
C. Piih ft ’iron 
D Tel K xd 'ft’90 
(irn Tue | biio 
Dillet'e (T'Mft
Dlldrllt ««Oil
Grxodrii'i ft'OO 
('.<x(t4lx Oa r 
Dfare Co 
Cran.l I n 

ft r
Dl "■ Cm 
D rex i-nd 
Gnimoia n 
fiitir ')ii «*,90 
Gti"’ W t 3'»69'i 
ciillno Ind l’0'-*9 
Ha’iiR 1r>l 3300 
H' mr ’ O'l
Hel Cut» X 
Hexxle-i P

.ftOT, .V) 
•14 23
36% .56 . 
26%

101% 102'. 
39', 3*'(

ft 200 
3.00 
6500 
9700 
3200 
2490 

190 
4100

7t>l9
hkOO
CMHI
3500
ftJ99 
1 29tl 

10900

IMiOO 
9490 
1000 

1761H1 
210<HI 
27300

3k)0
*400
<600
4600
*090
2*00

ft2(Kl
rW.ll

.53600

7090 
12 iOO 
r,«Kt(i 
24-500

1 21»0 
’3.11*9 

IT'»» 
(«(50

•f (to
' T '(»(( 

M'40(i

fiV)
MOO

l-.*0% 117% IIK'.

17%

«1 49>,
162 IhU', 
31% 
ft7% .6 

130% I?*-»» 
•21
•21 29'
)x«'- 67L

Kirk .Min 
Kirk Tx*ns 
Kopan 
Lah Min 
I. Dufaull 
Lakehead 
Lake L«n 
L o*u 
L Shore 
La 1.11/ 
Lehrh 
l/L I.ac
I.a^irAdn
!.,ouvlcrt 
Ma< aaaa 
Maedon 
Mad. Mah 
Madsen 
Marchant 
ftlartln 
Mattgmi 
Mavhriin 
Me Adam 
.M( Intvre 
M. 'Vu 
.Mentor 
Mei-il 
Meta 
Midri 
Min Ore 
Mt "'right 
Multi Ml 
N F.xix 
New Ath 
Nexx Rid 
N Ca'
Nexx< onX 
N Golrlxue 
N Ham 
N Hoaco 
N Imperal 
.N Kelore 
Nliind 
N Mvla 
Newnor 
N Que RagI 
N Sen 
N Rim 
Norhaaka 
Norhes 
Norgold 
Norlex 
Norpax
N ('old 
N Gale 
N Ra nk 
N Ruck 
North C,in 
N Reaur 
Nudu!
ObMBk.'X 
Opem'ka 
Orr lian

2036
9'4)0

11900
255

2300
■>on

lt'29 
1000 
490 
4.-.ft 
6.ft0 
210 

6100 
2000 
1,15,3 
1'iOn 
1166 
19 iO 
900 

4900 
1665 
tOOO 
ftfton 
7.178 
2ft00 
TftOO 

19700 
6fH»n 

161000 
.•ftOtMiO 

4009 
*■2*'. 

.3260(( 
4975 
1900 

16200 
t*(N)
*.'»on 

40016 
42 V) 
9*00 
4500 

I »'2fK) 
IfiftOOO 

3000 
7.50 

21400 
14500 
3400 

21*00 
2000 
7500

170 
1 Ift

l«k'*

:290 
209",n 
29*6 I 

5600 
1000 
2200 
1009 

*200f| 
KKXi 
16*.ft 
2700 
7090 
1967 
HHIO 
rU)4 

'29990 
1207*2 

toon 
4500 
•2770 

•>90

16’,

no
*10

Pa nmur 
Paramaq 
Patino 
Pax Int 
Pee E-ip 
Peerlexa 
Phk Crnw 
P ne Point 
Piar er 
Pnre Pav 
Pox» Rou 
Preaton 
Piohe M 
Pyramid 
Que C»iih 
Que Man 
Q Malta 
Que .Sturg 
Quemnnt 
Quontn 
Rni'lrit 
ftavrrx k 
Rio .ftlgiUTX 
RIn Viil Pr 
Rio Ale e xx «99 
Rlx Alhah '•00 
Roman .’>034
Rnwan 37ftO'l
Rxani 21509
S ftnlrmi 2 : 294»
Sa rimer»
Satel 
SherrHi 
Rilvrfld»
Sil Miller 
Sitmu

3090
*95

34000
«00

7209
2’k)0

47100
.570»

200
6*776
10200

2*90
»*ft
715

Sim oe 
Stanu K 
St P R 
Sud Cunt 
Sullivan 
leik Corp 
Terrilnrv 
3 exim
Texore 
Tr-. -Sol 
Tomhlll 
Tormunt 
Tow a g 
Tnbag 
Tnn c 
r Mining 

I Athc*toa 
1 Riiffad 

I'n Keno 
rpp Can 
Crban Q 
Waam^'c 
Weal >|ine 
White Star 
Wllxi 
Wtllrox- 
WindfHli 
Win Eld 
Yale
Yk Bear 
Young MG 
Yukon «• 
V.ennxHx 
Ziilapa

2«»0 
3*1971 

nv) 
«10 

t<aa) 
I'kMMi 

-.79 
4.>90 

17*70 
7090 

24)0 
«00 

1090 
3.5700

toon 
2000 
2100 
•.*04) 

10600 
148) 

84.6)0 
6b6 

6,276 
112.500 

71 I 
ton

iOlg) 
fin 

14MK) 
'aNRI 

10 ^N) 
6175 
24 Mill 

IR'iOO 
26000 

'.*450 
a rftn

log Ra'-d 
Inland »'
In-. V Am 
IBM
In’ Harx 
I'lt '4 err 
Int Pap \d ;

U» tmoL Cb. VeatM «w< Ut

IndMttnebes

«W

V » *1- Arw Métro V*) i:s Ita 12'
t • t ’ p'-((r«nne'« rort JéS .*90 200

* . , t'rtn Se'jr ’> .VlO .'•.ta '’20 2'0
* - * t'nmm But 2<oo n% \yt 13'

«' <•• do St • • Va» s.' 3$ 3'
1X*' »** T«>iae F. art l*.V) 370 3V» ;•»'
« • “« Wtm Rxk tiMk»

ent* A' h-ée- .Mfg 1000 .*os 19' ta'
(«A <to « $*'eé( M'g 1000 ta' ifl^ ta'

rvraenbérc i:99 <*
'1 ~i * Omstri Fi's :<»*» IV' .3<' ' svi

t*.' Tel T «9V> ’0“
ITE r Bk 2"00 ««'
Mek 44200 127%
Tfx n T xd 'don
D.-r- 1, 1:00 hc
to. M'2 V (VI
K-* -e ft xd •'609
Ka ' Rnth

Ken.1 xP 
K.'Txn, .
Kerr MrG 
K m». C1I» 
KLM ftl' 
Kie-ge xd 
K. itrhiei 
Leli pt (' 
Lib *M.-N L 
L Kg M V 
Lilx Tp 
I >-K T V 
Littixn In 
la.»V A .

3»

<«»■’. 49
1l«'- 14*

laxew a
l.,orllrd 
LuKen* StI 
Maik Tk 
Mai y 
Magxnx 
Martin M 
Ma’xa h xd 
MtDon D 
McDonald 
McG Ed 
McGr Hill 
McIntyre 
Merr Ch 
MGM 
Min MM 
.fttnanto 
Mobi' Gil 
Mt Want 
M'xtorotH 
Nat B''«
Vat Cap 
N Cat» K 
Vat Datr , 
Vat Dlxt 
Vat 4’, I f,«i 
Vat Lead 
Va» Steel 
Vat Tea 
Vew ml 
Vv A" Bk
VY cm

r

xd 4 kMi
me soon

4400 
tun 

1300 
«000 
3700 
i«no
q*09 sg a, ,

2 ‘90 6«i . 60
IOO9 •0'» 19
1400 1 1 12%
2'00 12’* 12*.
rwftf. 74 ■. 73%

15600 {«s
70*nft ]46 T»* ,
t’».99 ox. 9,

67 . «6 . 
*0 78

ftiOO 54% 53% 
4000 41 • 40'i

5000 70', ♦»%
I *00 6ft «4 \

1600(1 44 43%
1.5300 24 23%

6.SOO 23% 23
40900 .54 52

51990 54 5'2
5200 44% 44 V!
2*00 47% 46».

*(in go «7.. 
M)0 2.5', 2ft',

:69(» ftft% ft4S
9000 Xh , H4h 

2.1OO9 46 4S
964)9 42 . 4'2'.
12390 Jj'* 24V

»C200 1-29'* 127‘- 
IHOO 49% 4*V
■2.{99 ;« 3ft
73(N( 19» 10,5’

d 7«94» 19% 39
4900 
.ftlOfl 
.5 204»
4 lOd 
«100 

ft ‘99

H Dyera pfd tOn 
latpfd 122
In M nera'« tOO 
Kentlpg 9'»0
K'-a4.ak r 4Vai 

I 'I eel too
Spartan A 9i90 
Superpa-k f*» 
T--» * lam I 690
W'abaxx.. B 194)0

A*xa« 7 
Aiacoi*e 
ftm B Be ( 
Anthcnian 
ft I a..
Paiie Talc 
Pa > 1 ee 
Pate»nan 
Rfaiice Pi 
P Ha«k 
R ack R '
B'Ure Pr 
R'uneau 
Burnt Hill 
rarnxm 
'«'her 
'art Que 
-'herrtallnv 
I h pTnan 
Coastal 
4' ('anoiam «lavi 
r MiXgadr-r 1900 
c .Vf\» Pac 10241 
c Que Sm 4 >94) 
C V'^igmia <•>" 
Cnpp'atm ftcft) 
4'orKemin 16194 
I'redn 
Dei'.« K 
D..[<a- 
D'^m Fxp 
Df'm 7..eaxe 
Dumnpi 
Fag ♦ Cn-xid 
Fax' Su'

Mbne* at hudes
JIKNI * .4

19464 ,ux
e 36.56 19

3ia)0 9
25tN> ft
.(KXi 13

•utuO 6
, .at 6

8 ’(va) 20
inikft !9

1124K) 10
3009 10
3niW) I :
7500 Vft
6000

17'x04) 3<ft
1000 

146. rf)
■990 
TMH»

165 34 ft .355

145 14<i Ifi

4(HM)
2'x94e)

JOOO 
10.500 
200’iO 

SOI)

C!

par
’2<m 44

*1*.

p.
ftx

9 tlXI 
9*lHl
M.90 47'

24H99 M>'
11 (09 19* 

\94a» 76
Xd 4(190 2ft‘,

3HH) 69- 
46IH) .i6',

nOVki jh- 
24900

Nxx *l Air 
(illn Mth 
Outil I 
tivkcn^ C 
Pa. G K 
F’an Aim 
Parke I »a 
Penex JC 
Pa RR 
Penn/iiH 
Pe pa I Cn 
Pfi/ei
PhD n xd 
Phil Mi 
Phil Pete 
Pit Bow 
Pit PI 
Pit Steel 
Pola rotd 
PlOC <»
Ptilln.
RCA
Ralsl Pur 
RvUieon 
fiep *1 xd 
Reveie 
Rex 4'I1 
Rexall 
Reyn Met 
Rev Toh 
Rii h \f rl 
Ro(k St xd 
Ronxon 
R C Cola 
Roxal ft 
Safe" a v 
St n* g 
Si heiilev 
Si hlml gr 
SCM
Sear» K \d 2.5690 
Seilon 
Stmm OD 
Shell Oil 
Shell Tr 
She, Ai»m 
Siiun- 
S»n. lad
Smgei xd 
Skii Cr 
Smitti K 
Sou Par 
S911 R>
Spei rx R 
Std Rr 
SI.} ( at 
Std Ind 
Std S I 
Std D xd 
Std Pkg 
Sterl xd 
Stew W xd 
Rtudehkr 
Sun Oil 
Sunhin 
Srv Dx 
Sunsh M 
Super Oil 
Sxaift 
Teiinex-n 
Texaco 
Tex (/ SI 
Te.xt run 
TeKltomx 
Time 
Tr "• ft.'
I taD'Hin 
T'1 Cr.t 
Twnt c 
DnII NV 
I'n (3«rh 
Dn o Cal 
Vn Pac 
r Air Lin 
t'n Afr xd 
I'td Cp 
Dn Fin ChI 
Un Nuctr 
Dx GvpK xd 
DS 8ml 
ns Steel 
Warn Lx'1 
VA* D Tel 
Weal El 
Wheel StI 
Whi'e Ml 
Woolwth 
Xerox cp 
Yng Dl 
TJentth R

69'.
U*90 

KHMt 
4 290
4MM)

4H(tO 
6709 
ftWIO 
KhIO
4490
tM-O

|»4rX) 200% 196'

4W% 6« 
19*% 107 
42% 41 
*7

66 ,

10.5% 10.5% 
75% 76 
24% -2.5',

69'.

<«00 97 •« 96% 97% -
xrt 3100 .'3 , •'3% M», 4 '

j'itao '< •« .VI % .V{% 1'*
r 700 27 2R% 2b'. %

.3o:no 70% 77% 7h « 1 \
<1 RJtMÎ 49% 49 49'.

4100 3: 31 % 31 '
lotm SO'^ 49'. l'.
<'HV1 37% ’,h' . .37 * %

t coo ." S3 % '4'. '
14 {<XI 41 % AI t 41%

1 IMK1 9;{ 92 >, 9-1%
xrt ."00 36 . V'% 36 ♦ ■ .

T6IH) 27% •2b .
L l«00 37 % 37 .

«<(M1 l*% 3*', 3R'’r
1 1 ’ron ■2< 2.1 -’4 '
H499 34 .
«799 .52',

1490 6*'%

lilO 
hkiH) 
ItkUl 

OKI 
tin'll 
I tlKI 
64,IMI 
«“(Kl 

.HMI
imoo

ft'HKI
.190

67790
t6<M)
9<nH)
< too

57:>9 i(Ki 
(700 

lO'fOftt)
4 (OO 
•(209 
15(00 
•Mk)

IthO'i 
199(1 
12'Hl 1
(9(19 

hVMM)
lOjufi
Jft'VrO 1 

7». 9
n 'Ml ’ 

99" •
20.09 
19 (i»i 

I h 9 
15290 

309 
23000 

6*00 
*J00 
I .ft.’^X) 

11700

70%

52%

3400 11% 11% n%
.’»00 12 11% c

20000 :•*% 37% 3* % 'i
1**00 «J WT% *0% ♦ *s
ft.'OO 76 7.1% 74% 2'*

! 1*00 4*% 47'x 47% T,
4100 47% 46% <7 %
4700 39’* l*'* 39‘* f
icon 64% 63% 6.3% %

900 19 t*% 19 %
?lt>0 V''* .»t '»% 1%

r:«oo .’*'•» 27% 2*
22'00 262 :.'*.% ■2.'9% 3%

1Coo 23% 2"' *
4A(iO 67 66% 66%

FONDS MUTUELS
Cours fournis 
Dupont et Co.
Aüanaf mutual fund'
X .Affiiuled fund im aim 
Mi riin.iiiian cxim 
Ali Citnadiun iltv 
AU tiln \enture 
X Amer hu.siness shares 
Andreae oquilft 
Amerii on izrowth 
ft«.vh-j<itrd investors 
Heuuhraii curp 
X Boston fond ltd 
X Hulkak fund ltd 
Canadi groulh fund 
('iU)6d<» sei'untv fund 
( anadun ^as & emt'rgv fund 
Canadian invi'stment fund 
< anadian trastnxl im fund 
Caoafund <xt ltd 
Champion mutual fund uC «an 
Colle» tue mutual fund 
( ummunweaith intl 
C! J«’verage 
CitriMiralt investors 
Ihv ini shares ser A 
ihv in< Shan'S set H
X divtcfend shares 
Doftunion compound fund 
Donunton (x>m()i>und fund nr 
Dominion dividirnd fund 
IkKhinion equity inv ltd 
Drevfus fund iru 
I)ynanui fund 
F.xec fund of « da 
LlnUrea
X Kxiel mtl tund 
f-.uroptMn ^9wlh lun«f 
Federated financial 
FeihTated growth 
Fonds (xillei'Uf A 
Fonds nilhxlif (i 
F'onds t'olUx tif t 
Fonds Di-sjardins A 
Fonds Lhvjatdjns H 
FihkIs Mo^ueb. Adanai 
l'hc F'rasiT Fund Ltd 
Gis oomixiund 
(i I S im urne 
Group mt
(irowth euuitv lund 
Growth oil & ga«
Guardian gnmlh fund 
Harv.inl growth fund 
Im orpur.iteil inv(«,tots 
Inveslois gr(»w.th 
Inveslttrs inUTn mutual 
Investors mutual of lan 
Kcyslmic canada 
X kevsiont' (ustiidi.io ' 1 
X Kiv’slonc I usiodian '4 
X Keystone custodi in k 2 
Le fonds P F, P 
X Vîaxs invest growth sf(Kk.s 
X Mas.s invest tru,st 
Lexington rtb.ear<-h 
MoLvm M fund 
Mutual t)4>nd
Mutual an umulating fund 
Mutual B I F 
Mutual growth 
Mutual inciime lund 
Natural resouries 
Dne "illiam street 
X Particitund 
Prit et Revenue Mutuel 
ihiii(ip.)l growth fund 
fTovident mutual 
Putnam growth fund 
Hadi.sson R I 
Regent lund ltd 
füivfund ltd
Savings invest mutual of (rii 
Spe<
X Television eleiIronies 
Timed investment fund 
I'nitfxi a«x'um fund 
Cntv svip; ettuily fund ltd 
X Wellington fund inr 
Weilem growth fund ltd 
York fund ol Canada

■rancis 1.

OHra da.w.

: tr 2 81
93t) 10 12
7 98 8 72
9 93 10 85
7 55 * ri
3 87 4 19
3 60 3 93
bKN : 52
539 '.44

40 Th 44 26
9 11 996

15 87 17 40
7 02 7 71
4 82 5 «)

12 40 i;f 59
4 23 4 64
4 66 5 11

57 M 60 52
7 4fl H 13
684 7 44

li n 12 IH
il 74 12 87
6 13 6 70
1 51 l 67
5 23 5 76
3 8.1 4 20

15 .14 16 79
17bh 17 84
775 « 14

7 78 8 17
6bR 7 30
5.3U 5 79
7 67 8 38
7 15 7 78
5 13 5 29
8 97
4 % 
4 62

9 75

2 57 2 81
12 K9 12 95
9 II 9%
4 17 4 56
4 17 4 56
b 29 
18 55

6 87

729 797

10 52 il 44
7 52 R 18
5 41 5RK
H 99 9 87

23 12 25 29
7 07 7 72
7 84 8 56
4 27 4 64

12 99 14 20
17 22 18 82
17 42 19 04
4 15 4 25
«57 895
5 62 6 14
531 5 .55
6 09 666
6 42 7 02
7 02 

18 49
7 67

14 24 15 62
7 b4 8 35
4 67 5IW
6 74 7 .tl

14 m 15.14
4 53 4 98
9 72 lu 52
5 37 553
7 64 8 35

1071 11 77
n 10 12 10
661 664

575 622
13 82 15 02

Cour» fourni» por lo PRESSE CANADIENNE

Vantas

AhPRo
Alcan 
Atran 4'*
A üaoce 
Alum 4’, 
ShRt 290 pr 
Akhettoa
Att Bug 
Aank Mtl N 
-sArk NB 
■»«nq CN 
ftajKj Pc N 
3eii Phonp 
3owmPr Pr 
QA OM 
BC Phone 
tK. Ph 4%
Bfinro
.•3A»
CaJ pow 
^*n Cam 
Dmo- Iron 
■"an Malt 
r*(in Brpw 
r*dn Rf pr 
PBAI. B

37.50 8k % 
3**0 82»', 

pr 75 8i*% 
*64.5 t» 

pr 160 841 
110 8.50 
27.5 *2.3% 

3-200 81-2 
48.33 112% 

770 81.5 
lt8ft 811% 
.500

<22* $4*‘ 
70 8.50% 

265 82*% 
l*{ $66 

pr 50 $«t', 
1810 395 
:tf»0 $'.3 

(90 $.‘4
77 «{*', 

495 $22% 
TOO *24 

lO'IJ.ft $* . 
ino $49 , 
100 65

tai farm Ch.
» « »'*

2»'* 2»%

2î\

irrvp Bk n lAft' $H 
lïL 265 «20
n Pn» >9 «.*.',
"q Pow pr 190 «17 
*’ Marconi 520 $ft 
^ r R 3110 $73 .
' P R 4 pr 210 «»',
'fin r Fins ■>*) $14%

** P r Sac 2ft $50 
' Vlçkrr, 499 $1)
■'Ani Del Ifttf) «l»’v 
'heariAll 600 «10'*
"nmlncn 2340 $30
’on Paper :t2Wi $.17',
*' Paper wts t2ft 640 t 
3 Paper pr 2(k) f26', 
'nrpax 190 «6’
'oux refir A tOO 85',
*r Zell A 2kft «29 
■'rueti Int 2no «12% 
DeaauH 2'a>o *in 
fienigon l*.ft <72%
3»a» Seag 102.5 « t» 
rKiUaro l»ft *26',
D nia,*, 4*0 «10 •,
D Btore* t»7.5 $17-, 
Yom Text 2094 *22’* 
'ftomtar 2775 $14 ,
Du Pont 975 829% 
Enam A pr 300 tft% 
FglC4>n 170 I9-2',
F»m Play .v>i $’*
Fin ('oil 290 ««
Fraeer ion $21
Fr Pete ’«Aft 595 .'
Fulcrum too 400 
Gtengair 324' 'ito 
TL Paper ’OO *24 
Hawker Std K»o .7ft 
Hnwker R pr 2-5 «7* 
Home ft 160 »:i'.
Home B 7too «:2% 
Hurt Bav - « «61 
H9«kv O’l 
Huakv B pr 
Hu>kv D wts 
flop Oil 
Imp Tnp 
Imp Toh pr 
Inrt Ancpi 
tngita 
Int NirkrI 
Int DtH ft2.ft .5.3*%
Int IR M2 pr'.hMl 8 38 
Inter PL 2.20 
Inv Grp A 200 
I'tland Tele 210 8I*% 
lamaica PS 5000 816',
l^hatt ............. ..
La or $*in

Mrt atoree
Mirnn 6 pr 
VDIrh R A 
Molson A 
Mikiic Ci»
.Murao R A 
Nat Cont 
V B Tri 
Nflrt Light 
Norxnrta 
Nor CD G 
VS i.r 
Dgilvie 
Ont Si'el 
Pa< PetF 
Pow Cf'ip 
Prh p 
ejn Gh..
(iiie phonr 
ne»*9 Px|.r'
Rp * Ip AT 
Rl'. Aigom 
Rothman- 
Kov n^ t 
Rfivel T'*t I 
Sala.tN i- 
Sintt I.M- 
St,I'll Can 
"«hcil In 1» 
S'lrll Ip w 
«!iop Rxv*" 
SittipMon*
Simpx Ri< 
SogpmincM 
Southani 
Steel Can 
Stelnhg ft 
Texaco Can 
Tnr Dnm

|09 «.»
269 «in ,

762 810', 
2l»0 $fth% 
■2897 812% 

(27 WN 
1950 $12% 
toon 12.5 

42ft It* 
IdftO 419% 
515 $12%

200 116
42*1 $25 ,

Tr Grp A /lO **'a S
T (r rnrp .wi 87', 7‘,
Tj Cnfl1 p! •i40 8)0% .$0% 30%
Tl Mt Pipe «7-» *21% 21% 21',
Trl*<l Non 2'ta 216 219
Tr Gen r Pf' .M)0 $23 2'1 23
l'n ('A rbirle i:' «l»>% 16', 19%
1 • Aiitn plx A f>0 $18% 18% 1R%
\Kn IX X jnn «n , n’a t.'%
"8 Ik GW 1710 3.'% V'',
'Vrbo Knp jO'iO : T 7
W( •nx>.t Tr .on X * -s. 2*
"• P.r. k Prt .‘■>0 *6% h'. «%
We -Ion '(■0 «'*'. U ,
7.éMf t « r' « ‘0 S '-O ' * '0 %

Cours des changes
(ABLK MONNAIK MDNTRFJM-

inn «l» . 
851 
$in

A'»* 866'a 
192.5 »M% 

490 8.5%
669 XJJ 
409 «10 , 

’h».4 819» ■

$23'*
89%

■no lift in

l,obiaw A 
I<obiaw R 
I<oab M 
Mgcmillan 
.Markbnr 
klarkhfir w 
.Mase-F 
McAlUxier 
Melcherx

4-i0 82*% 
KM) 4*0

900 812%
on $2*%

1929 ftOO 
195 17.5 

191 ft 8-2r 
tlMl 
299

299
1400

AFKIQI K DC sen 
Al.LKMAGNK 
ANfiLF.TKRRK 
AR(iF;NTlNK
At jstraijf:
AlTHICHh
BKIXHgi'K
BRHSIL
ORLI
DA.NFIMARK 
F^SFAfiNK 
FHA.Nf K 
HOLLA.NDK 
ITALIK 
JAPON 
MKXIQl'K 
hTATS-CNIS 
NORVKGK

Rand 1M
f>»'Utache Mark 2689 
'.ivre 2 «69
Peso 
Ikiilar 
Srhiilinf; 
Fram-
Cruieiro Novo 
Flsrudo 
Couronne 
PexeU 
F'ranr 
F’lorin 
üre 
Yen 
Peso 
DolUr 
CourtHine

NOfVKLLK ZKLA.NDF, LiveN Z

0031 
1 20 

0418 
0217 
4994 
1926 
1549 
0180 
2194 
2»»2 

901726 
002976 

0864 
1 07 19 32 

ibOft

t*
*25

47 ft 47- 
17ft 17.5 
21% 21%

pf:roi
SCKDK
SUISSK
TCHWXJSUA'AQf IK 
VKNF:Ztfeaj$

Sol 
('ouronne 
Fraiv 
Couronne 
Bolivar

r.tMt Veni 4*190 16
Foniana iftftoo t
F Re'lance .vmo (*
Fftx Lake TOirt 10 
Ga I rve V ** "JlO 6.1
G>e» l^kr Ihon 229

'ftr«i M 500 ’0
Guarrtiap 21700
'nt Vorvare VXi 
Ini D'ertge toOO
lamr« Ra\ 467'>9
K ena HHki
: .iHubi' •' thtUMl

\1 « 1 a < he 
M 'lep* •
Mukt ifh I 
M . M 'leti 
'lt•tNnc<l 
M«*ppre 
Mt ('fts'igan 2990 
Vat'll M.o 2.‘'x»0 
' Fuimaq ttato 
' G,after V»590 
'-.«a-i* .0(M»
\ft \at»e« 2000 
North Evpl 4iaa* 
\"we<( Can lono

0900
1 .‘«va)

1}

t D'
64

•tai xi’
' emirux
L PL s rte 
ftt « s « \ a '

Opeml»f%
'■ .1r‘« la 
Prare Rue 
Permber 
Pfm Ml 
rhf>et’ I « '
Pine Rirtge 
Pill Gnlrt 
r»-'me P'M 
Que ftai'pi 
Que hiduat 4000 
Ranchetia 2.’r90 
Red ' leat 1000 
Rt'uvn 7 ft.'. t

65011
l*»00

>(«»
ftton

48.509
toon
1000

A ».’\ #19 otn

Ruat> l.ak 11900 
*’ L Col 
P’ Luce 
Papaftf 
8hn« nigan 
Si'v Res 
Sitv 8uh 
Riiv To«n 
8 Dufsu.t 
Stair» E«
Ruben
Tarhe !.ak 
Ta/in
Tib Expin 
Tuan Pete 
Trir\*(ei

.‘410 290 
1090 12%
2800 7
2ia>n ftj 
2000 17
ft.V)0 14 
4'«no 46 

€*42» 33
•.ft(X) !T'
1*90 Ht; 
3000 ft- 
CiOO ft 
1900

500 i'.
ivm 1:

l».5 290
*2% I-”i

Gha.nki 18900
Itpion mpp NXl
" Diifaiih -2400 
ftft'eata <• 10009
'Ve*i Hil' 4'»no 
'ft *pnni«in IflOfi

BFl ANGLR, GUHl.I I TTH & ASSOCiF.S

CONSeiUERS EN administration 
ingEneiurs en organisation et méthodes

Parvonnal radrevvt toiKbon, 

8».nlvotiofi de )8cb«> vatoK», 

RIom de thiwulonb ou rendemen) 

Syftaine »t pforedu»** do buroou 

ftftanufenbon MétacKHion

* Ofoonivatton Vonto, Diltribwhon 

6 Ftudev de 'onH,b»k** 

a PtondKObon à tongua po’iae 

e Strudurot f»iV4inoere» 

a Conftnutta de ki Diroftion 

Contrôlât produfkon pn, coûtant ocKoH mvontaire budget

1224 OUfST RUt STI-CATHERINI Suite 701 MONTMAL • Tél t66-9S67

AVIS Dl DIVIOtMOe

CANADA MALTING CO.
LIMITED

AVIS est par les présentes don­
né qu'un dividende de vingt cinq 
cents (25<) par oction a été dé 
clore sur les oettons ordinaires 
de io Compagnie pour le trimes 

tre se terminant le 15 septembre 
1967, aux octionnoires inscrits 6 
la cl6ture des affaires le 15 oout 
1967

Par ordre du Conseil 
Reginald J Thomas 

Secretaire

Dote à Toronto 

4 août 1967

COMPTABLES AGRÉÉS
MEMBRES DE

L'INSTITUT DES COMPTABLES AGRÉÉS 
DE QUÉBEC

•• tlabli w» 1880 --

C.-D. Mellor, C.A., Directeur Adminiitratif 
Edihce des Comptables Agréés, 630 ouest, rue Lagauchetière - Tél. 861-1891

THE INSTITUTE OF CHARTERED 
ACCOUNTANTS OF QUEBEC

ARCHAMBAULT. MARCHAND 
BOIVIN, ARBOUR. LAFLEUR 

&CIE
Comptobiat OQréét
Donat Marthond, C A 
I Henri Boivin C A 
Garold Arbour C A 

Poul tollauf C A 
Royer AfckombouK I S C , C A

ISVo. rueCroig 861-1491

ARMAND» FlUION & ASSOCIÉS
Comptobles ogrééi 

3785 ouest. Jeon-Tolon 
RE 1-7601 

Ville Mont-Royol

AUDET, POUPART & CIE
Comptoblai oçrées 

R Audat BA I Sr Com C A 
G Pouporl 6 A I S< Com C A

7073 St-Denis Montréol 10 
272-8751

BASTIEH BARRIÈRE &ASS0aES
Comptobles agréés

F J Rovtian C A R Bfimare C A
G BorduOS C A R Pellerm C A

Yvoo loyal. C A

620 ouest, bout. Dorchester 
Montréol 866-5886

LORENZO BELtNGER I ASSOCIES
Comptoblai 04|ré*» 

1980euait rue Sh»fbrooka 
Surta 360

937-4238

BESNER, TREMBLAY 
BOURDELAIS I CIE

Comptobla» 097668 
426oua8t Ptaury 
Montféxil 1 2 Qu6

Téléphone 389-S99S

PAUL E. BONNIER
Comptable a9r66

360 St-Joeques Montréol 1 
842-4691 842-2761

CLARKSON, GORDON & CIE
Comptoblai 09r66a

R V 8a r n<,»t C A 
A M Camirond ( A 
L i Cornare C A 
W A Forlmyar C A 
J 8 Grik C A 
G Girtyrot C A 
G P Xaapirvy C A 
R Normandeau C A

H e Bell C A 
H M Caron C A 

M A Denayo C A 
D } Fmlay C A 

A W Odmour C A 
J P Gfovalirve C A 

K A MocKen/'e C A 
R Peorl C A

W J Smith C A

Assoaés-rési dents 
Montréal - Québec

Hohfox St-Jaan(NB] Ottowo 
Toronto Harr.iFtor. KitcHaner 

Lorvdon Windsor Winnipay Raymo 
Colyory Edmonton Vancouvar

COURTOIS, FREDETTE, 
CHARETTEI CIE

ComplobWi 097661 

F frtdetteCA C Choratte C A
R RouportCA M Laiaurravse C A
H Merctar C A J Cloude Rofahe C A
louit Balleheur C A Gilles Foutie C A

Honor# Merr lar C A
S07 PkK, cTArm»

Tél : 842-8621

OeCARUFEL, OiCARUFEL 
& L'ESPÉRANCE
ComptobUs oyr66t

so ou«»t. Plat, Oémasi* 
Suite 1010 Tél. 384-1890

DENIS, DESMARAIS. HOULE 
ET ASSOCIÉS

Comptobtai eiyr66t 
i P Danit RA BSA ISC.CA 

Royar Hoyla R A t 5 C , C A 
Okvtar SatMvtlfa BA L $ C , C A 

i.^rmoin Daunorott C A 
Duncan Moonay, C A

57, ru* Sont-Ji 
Montréal

'ssr.lues
5208

OESCHAMPS t GR0THÉ
Comptebtai oyrAdt

J Arthur t* «rvutnp», C A 
Ran# f Grofha. C A

1411 Cr*»cant, Mottlréal 25 
845-3248

6AUVIN. . ROULEAU
PRENOVOST. DUMAIS, BRAULT 

tASSOCIÉS
Corr^toblai oyrAMt 

Royar Oouvtfl, C A 
J Omar OiKhorma, C A 
iaon Rowl Rovlaow. C A 
Oaoryai PranovtxA, C A 

Sarnord Dumeit C A 
lowit P IrowH, C A 
Piarra Lofoia. C A

561 art, bout. Créma,i« 
Montréal 11 3» 1-8011

KENDALL. TRUDEL & CIE
Comptables agréés 

1015 Côte Beaver Hall 
866-8563

GERARD LABELLE
Comptoble ogréé 

so est. boui. Henri-Bourasso 
384-9945

LACHANCE, BROSSEAU, 
ALLARD & CIE

Comptables agréés
Barnard F larhanta C A 
Piaire Y Rrovwdu C A 

Oantt Allord C A 
Royar Morin C A 

A Urboin C A

110 ouest. Ploce Crémoiie 
Suite 750 - 381-9323

LACOURSEET LAMARRE
ComptobUs ayr66t

Louit lorourw C A 
Rartrond Lomorrt C A 

Gtllav Nadaou, C A

2235 art, rue Sharbrooke 
Suita 300 

Montréal 24. Qué 
523-3189

LAVALLEE. BÉDARD,
, GASCON.

LUSSIER. NOISEUX.SÉNECAL
Comptobla» agréé»

H Lavntlaa C A 
L Gavron. C A 
P Noivau, C A 
P Badord Ul .C A 
M Demart, C A 
M Mordy C A

R l/onnatv. C A 
i Luttiar C A 

R ftanaral C A 
O Crotkan C A 

A luuiar C A 
G Pouporl C A

215 rua St-la<qua». Mtl. 
Tél.: 849-7791

LEBIANC&CIE
Comptables agréés

Fernand Ê lebianc, l S C,, C A

436 est, rue Laurier 
Montréal 

276-2638

LLOYD, COUREY, WHALEN 
8 BRUNEAU

Comptables agréés
360 St-Jocques St^te 567 

Tél ; 849-8331

MAHEU, NOÉL l CIE
Comptables agréés

J Ê AAahau, C A 
R Mahau, C A 
A R Foyyiolo C A
0 Amtdanaau C A
1 Jorry C A
M laTalliar, C A 
A Haral C A 
G Nermo idaou, C A

A Noal. C A 
B Robarl. C A 

M Hurkbtta. C A 
O Landry, C A 

R Trambtoy C A 
Y lapalma, C A 

i CtH.C A 
A Goudatta. C A

G Yargaou. C A

507 Plaça <f Arma» 
Montréal Tél.; 842-6651

MALLETTE. NORMANOIN l CIE 
RENÉ DE COTRET t CIE

ComptoMas oyr66i

Y Normondtn, CA P É Moliada C A 
G R Normon<6n. CA A Roustal, C A 
J J larorahar, CA G Lafabvra C A

Aiioct4t ravdanh

1440 oua»l. Sta-Cotharina 

Montréal - 866-2891
Ottowo a Québac • DrummondvHIa 
NkoAat • TroAt-IBvièraa • S$»J6f6ma 

Gotinoou a Chkoubmt

MCDONALD, CURRIE ft CIE 
COOPERS ft LYBRAND

Com^tobAas oyr6éf

630 ouatt, bout. Dorcha»tar 
Montréal 2 875-5140

MERCIER. ROY, DORAY ft CIE
Comptabtaé oyréés 

Gostan N Marciar, C A 
RoE>ar4 Roy. C A 

Piarra CHKoy, C A
3 500 Par< Lofotttaitta 

Suite 404

Montréal 24 526-OS2S

MESSIER, JACQUES, GAUTHIER 
SAINT DENIS ft CIE

CofvietobAai oyp66«
■oyar Ma^uar, C A 

toban )o<qwat, C A 
Rayartf Ooulhiar. C A 

AAarcat S4Hi4.0ani». C A 
icKquai lafn'<"a, C A 
kKyuat AAorlm. C A 

(Associa lokaWi)

360 o.. St-Joegua», loc. 1225 
■42-9131

MESSIER, GUY. POIRIER. 
BOURGEOIS, GUENETTE ft A$$.

Cocnptabla» agréé»
iatquat Rouryants l S (. CA 

Guy Guanatta C A 
Piarie Poul Guy L S C . C A 

GuyMeurar LSC TA 
Rayrnond A Poirwi C A 
RoÉiari Houda RA CA

SOPtacaGamoxw Suita422
Montr6ol n 317-6422

NADEAU. PAQUET ft CIE
Camptables ogréés

Jurquat R Nadauu C A 
Réol Moinvilla C A 
Giltas Rtondin C A 
Michal GuArin C A 

P G M MuRtyan, C A

1420 oua»t, Sharbrooka. 
ch 850 842-6812

NADON. NADON ft ASSOCIES
Compt<d>le8 ogréét

J FmilianNndon C A 
André Naaon C A 
André lonrtot C A 

Robait Onyanaik C A 
Robarl Nndon C A

215 ouett, rue $t»Jocquet 
845-8051

PRICE WATERHOUSE ft CO.
Comptabiet ogréét 

5 Ptoce Ville Morie 866-9701
Montréal OWowm HuIiIok loronlo 

HorTHlhin Wmdvor Wmnipay C olyriry 
Edmonton Vonrouva» VMlnm

PROULX, D’ORSONNENS ft Cie
Com ptablo afréét

René ProuU R A ( A 
Guy D'Orvonnans B A CA

360 ouest, Saint-Jocques 
Suite 2004 
VI 4-3017

RAYMOND, CHABOT, 
MARTIN, PARE ft CIF

Comptables agréés
t Raymond C A 
(j Moftin C A 
t Rnsvette C A 
J Girard C A 
O St Piarr# C A 
R Ooynon C A

G rhdbot c A
) Pore ( A 

( P Rondeau f. A 
i P Roy C A 

C St Dams C A 
S Saucier ( A

O Growl* T A
La Tour de la Bouree 

Montréal 3, Qué 878-2691

RIDDELL, STEAD, GRAHAM 
ft HUTCHISON

Comptobla* agréé» 
630ouai< boul Dorrhaitar 

166-7331
Aftontféal Haido» Québar GHowu 

Toronto Hamilton London Wmn.pay 
Rtyino. Cnigory Edmonton 

Vancouvar 
Raprévantés

au* (toil Umi. an Gronda Bratogna 
Europa at Aménqua du Sud

ROBERT SAINT DENIS ft CIE
Comptoble« ogréét 

7000. Ave du Porc, Suite 301 
Montréol 15 C» 4-2797

SAMSON, BÉLAIR, COTE, 
LACROIX ft ASSOCIÉS

Comptable# agréé»

Montréal - Québec 
Rimouski

360 Saint-Jacques 
Montréal - 842-4691

TOUCHE, ROSS, BAILEY ft 
SMART ET CHABOT, 
FORTIER ft HAWEY
Comptobla» ogréé»
Édd'ca da la «onqua PovoU

Plaça Vi8a-Maria 861-8531
Holifoi Saint Jaon Québac 

Cop da lo Madalaina. Montréal 
OttowQ Toronto Hamilton London 

Winnipay Rayrna Saskatoon 
North «atHaford. Calgary Edmonton 

Voncouvar. Victario 
htafsou. Bahamas 

Etats Umt, Gronda Rratoyrra 
ft outrai pays du monda

THORNE, GUNN, HELliWELL 
ft CHRISTENSON

Comptables agréés
Incofporeni las sociétés suivonta*

W J T Adomson & Co 
Aimé Galornaou at Compognia 

Gwnn, Robarts 4 Co 
Middiaton Hopa 4 Co 

Thorna, MutboRond Howion 
4 Mephorson

Ruraou* 0 trowars la Conodo' 
Corraspondonts dons ta plupart 

das poys du monda

Suita 2604,
LA TOUR OC LA SOUR5E 

Montréol 3, Qué, S78-3011

LUCIEN VIAU ft ASSOCIES
Comptobla* ogréé»
ChortasA OouvrMu.CA 

Parnond Rheowlt, C A

2f0 o.. b Crémexée - OU i*92Sf

VIAU ft ROBIN
Comptobieé oyr46é

l O Viou. C A 
H Lionol Bo^n, C.A 
Armond-H Viou. C A 

locqwaa-W ChodiHon C A 
i Serge Gorvois, C.A 
Gérord Poryet. C A 
Cloodé Quintal C A

4926 ava. Vardun 
769-3871

Vardun

4

8005
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l'information sportive... l'information sportive... l'information sportive...

inscrits À BLUE BONNETS
PREMIERE COURSE -- Trot à réclamer ($1,500) — Bourse: $1,000
5- Chub Hanover G, Hamel Veut se retrouver 3-1
2- Vigne’s Jim me R. Bérard 2e de suite? 7-2
1- Air Castle W. Croteau La pôle 4-1
6- Lrrtta I.urk P. Caldwell Avec de la chance 9-2
3- Gold Ax worthy P. Sauvé On verra 6-1
4- Preferred Stock R* Bardier Préféré de qui? 8-1
7- Prince Way S. Grisé Bien difficile 8-1
8- Tag Joy L, St-Jacques Passons... 10-1
DEUXIEME COURSE -■- Amble a réclamer ($1,500) -- Bourse: $1,000
4- Mr. MacDee M. Picard Un choix 3-1
8- iBiafter Diamond K, Savlgnac Même de loin? 7-2
5- Circus Song A. Hanna Vise le double... 4-1
6- Pete The Tramp J. Laiiaie Finit faible^ 9-2
7- Shafter King D, MacTavishJr Difficile 6-1
1- Varprltus A. Bédard Non pas 8-1
2- Duchesse RichelieuY. Geneau Pas plus... 8-1
3- Wybird G, Aiken Pas cette fois! 10-1
Aussi eligible: Tommy K. - Y. Plouffe
TROISIEME COURSE -•- Amble a réclamer ($5,000) -- Bourse: $1,600
5- A WOL B, Coté A coup svh... 3-1
4- Well Away M. Turcotte Tout autant 7-2
7- Pat Philbrick M. Munroe A ses moments 4-1
8- Coppersmith Y. Plouffe Gagnant Z sa dernière 9-2
6- Lochinver Duke R. Fillon Un risque 6-1
2- Tennesse Breeze G, Hamel Trop d'opposition 8-1
3- Senor Adios G. Balllargeon Une 2e d'affilée? 8-1
1- Dennis Grne A. Bouclier Beaucoup demander 10-1
QUATRIEME COURSE -- Trot à redamer ($2,000) -- Bourse: $1,100
4- Palacona P. Rol-Ulard Percy des beaux Jours 3-1
2- Landiacer A. Bédard Peut terminer fort 7-2
5- Hoot Charm w. Hourgon A vos risques 4-1
1- Red Top P. E. Cournoyer Pôle ne nuira pas 9-2
7- Joppa's Surprise R. Bouthilller Pas de surprise 6-1
3- Ma". Kellar Pas nommé Non 8-1
6- Early Date B, Côté Bal»! 8-1
8- Bunny Mir A, Hanna 0 en 15, cette année 10-1
CINQUIEME COURSE — Amble — Conditions — Bourse: $1,100
3- lively Pick M, Picard Porte son nom 5-2
1- Lucky Knox B. Côte C'est pas fini 7-2
4- Astra’s Boy J. Winer Une autre fols 4-1
6- Miss E. Blue K. Carmichael Dans le peloton 9-2
0- Alex lb never C, Pelletier Un néophlte 6-1
7- Kappa Maid G. Dilion A l'extérieur 8-1
8- Two Mountains I-acC. Poulin Un voisin 8-1
2- Poll! J. Adios M, Bouvrette Pas du tout! 10-1
SIX II .ME COURSE -- Amble — Conditions -- Bourse: $1,200
0- Fair well Light M, Turcotte Vise 4 de suite... 3-1
1- Lee Cruft iQ Caldwell Deuxième choix 7-2
4- Red Rex A, Bédard Rien à cette date... 4-1
7- May's Choice R. Bardier SI peu..,. 9-2
3- tielle Flicks A, Hanna 1er départ de i’année 6-1
C- Lover Hal L. St-J.icques De Québec 8-1
8- Rough Neck Pas nommé Pis suffisant 8-1
2- Prince S. term an J, Mi t ar‘ Manque de rapidité 10-1
Aussi ell :tblc : Easy Pick - C. Pelletier

Oiios - P. Lacoste
SEP HEM d COURSE -- 'frot — Conditions — Bourse: $1,300
f>- Absand Jr. A, Boucher S'il ne fait pas de manque 3-1
2- Sco ch Glory M. Ijefebvre Peut 'oit prendre 7-2
1- U U Diplomat R* Savlgnac Une répétition... 4-1
G- Speed Flight a, Hanna Dans le même cas... 9-2
8- Aqua Duke U St-Jacques De bien loin! 6-1
4- Macaroni B, Côté 2e d’affilée...? 8-1
7- Lynn Crystal Bouvrette Eli- aussi? 3-1
3- Merry Piper M, Hébert Désapointe 10-1
HUITIEME COURSE - - Amble à reclamer ($3,500) — Bourse; $1,200
1- Buzz Johnston C, Dupont Son moment est proche 3-1
5» Colonel Stone J. C. Martineau Solide opposition 7-2
8- Mr, Souderlcker J. G. Lareau Oubliez sa dernière 4-1
C- Admirable Pick A, Lavallée Un risque 9-2
4- Dapper Grattan S. G. Fillon La surprise 6-1
3- Miss Kate Purdue J. G. Roberge Pas pour moi 8-1
7- H-bby Horse Rich R. Bouthilller Numéro chanceux 8-1
2- Cindy Bonn G, Aiken Pour audacieux... 10-1
Aussi eligible: Stormy M. - A, Hanna
NEUVIEME COURSE — Amble -- Conditions -- Bourse: $3,000
2- St-James Street 1), MacTavish 3e de suite? 3-1
1- Quick Kid R. White A surveiller de près 7-2
4- Blossom Time M. Dostle Retour du printemps? 4-1
6- Gay Parader C, Pelletier Dans la course 6-1
3- Cagney H mover R, Ponton En bonne condition 8-1
5- Key Pebble J, Jodoin En dilflculté ! 8-1
DIXIEME COURSE -- Amble à réclamer ($1,500) — Bourse: $1,000
6- The Cherokee G, Hamel Gagnant en 2:07... 3-1
1- Banjo Pick M. Turcotte Possible 7-2
3- Express Belle G, Desrosiers Bien belle 4-1
2- (Flatus F, Goulet Non pas ! 9-2
7- Rams La Verne U Bourgon De Trois-Rivières 6-1
5- Calling Key G. Guay Aucune en 2 ans??? 8-1
8- Sharp Gain A. Boucher Mal placé 8-1
4- Mr. Dugan A, Bédard N'y pensez pas! 10-1
Aussi eligible: Battle D, Adios - Y, Geneau

Ligue Jr. de Montréal
Lavoie
Mullins
Hoobin
Burgess
Zapitosky
Deseôteaux
Roy
Boyezum
Belair
Bastion
Comeau
Choquette
O'Connor
Sutton

R Theriault 
H Duroeher 
M Ouellette 
C> Groleau 
A Sauvé

PJ AB P CS pp Moy
Si Barnabe 33 88 28 35 16 398
Ahuntsic 32 100 26 38 20 380
N 1) (; 28 93 25 33 15 .355
V M R 30 91 12 32 11 .352
Kinsmen 33 112 18 39 8 .348
Rosemont 29 92 17 32 19 348
Longueuii
Ki warns

33
32

87
98

22
15

30
33

26
12

345
.337

Ahuntsu 33 101 34 24 .337
30 92 25 31 22 337

Longueuii
St Barnabe

31
31

84
71

21
11

26
22

19
13

310
310

N D ( : 32 78 23 24 10 308
V MR 32 93 8 28 23 301

RJ ML P PM 11 W K (11 ERA
17 96 48 26 88 46 1 10 9-2 1 89
12 61 13 10 31 21 53 7-2 1 14
17 b:i 24 17 71 26 104 10-3 1 50
18 116 32 19 53 41 227 12 4 1 14
18 97 32 16 67 30 8ti 11-4 1 14

à

Harry Willsie, membre de l'equipe canadienne de tir aux derniers jeux panaméricains, 
a remporté les honneurs des championnats provinciaux de tir a la volée présentés en fin 
de semaine à L'Acadie prés de Saint-Jean.

C'est une jeune fille de 20 ans, Diane de Laprairie, qui a remporté les honneurs de la 
section réservée aux dames lors des championnats provinciaux de tir à la volée présentés 
à L'Acadie près de Saint-Jean. "Oui, songe en combattant qu'un oeil noir de regarde".

Willsie couronné champion provincial du tir à la volée
Le Montréalais Harry Will­

sie a remporté les honneurs 
du championnat provincial de 
tir â la volée disputé en fin de

semaine à L'Acadie, près de 
Saint-Jean Willsie, membre 
de l'équipe canadienne de tir 
aux derniers jeux panaméri-

A LAVAL
Dans le cadre de la semaine 

"Sport - O - Rama", les rési­
dants de Laval peuvent assis­
ter aujourd'hui aux activités 
suivantes:-

A 1:00 P.M. Un tournoi de 
balle-molle pour filles; de bal­
lon-volant et de soccer pour 
garçons des clubs 13-16 de La­
val à l’école secondaire St- 
Martin à Chomedey.

De 3:00 à 9:00 P M. Les six 
heures cyclistes (finales de La­
val) au Riverside Speedway à 
St-Francois.

A 8:00 P.M Une joute de 
crosse - Verdun vs Laval ligue 
métropolitaine bantam au ter­
rain Pontmain Laval-des-Ra- 
pides.

Au soccer Les finales de 
la catégorie mosquito auront 
lieu à trois endroits :-

1 Les Bas de Ste-Rose vs 
St-Urbain au parc Renaud à 6:- 
45 P.M.

2. Fabreville vs Darts de 
Ste-Rose au parc La Plage à 
6:45 p ni

3 Chomedey vs Laval-Ouest 
au parc St-Edouard à 6:45 p.m.

BASEBAL1

l es MES Kl RS 

1.IOI E AMERICAINE
Player Club GABRHPts
F Robinson Bal 84 :$08 59 100 325
Yaslrzemski Bsn 112 407 68 129 317
Kaline Del 86 300 64 94 313
Carew Min 95 363 50 109 300
Scott Bsn 110 382 50 111 291
Conigliaro Bsn 92 340 58 98 288
Fregosi Cal 106 410 51 118 288
Micher Cal 107 348 60 98 282
Northrop Det 102 373 43 105 282
Blair Bal 105 370 4 ■ 104 281

cains, a récolté 380 points 
sur un total possible de 400 
pour mériter la première pla­
ce du combiné Arden Kjose 
du South Dakota, Derick Adams 
de Clarenceville au Québec 
et Ivan Balla de Montréal ont 
remporté les honneurs des 
classes A, B et C avec des 
comptes respectifs de 366, 
376 et 373

Chez les dames, c’est une 
jeune fille de 20 ans. Diane 
Langevin, de Laprairie. qui a 
terminé en première place 
abattant 65 cibles sut un maxi­
mum possible de 100

Dans les matches en double 
la première place est allée à 
deux tireurs de Valleyfield. 
Réal Charbonneau et Bob How- 
son qui ont réussi une marque 
de 193 sur 200.

Quant au championnat pour 
équipe de cinq tireurs, c’est 
l'equipe formée de Robert 
Plante de Laval, Paul Le- 
melin de Pointe-aux-Trem- 
bles, Robert Bourassa de Sha- 
winigan, Derick Adams et Ivan 
Balla qui l’a emporté grâce 
à un compte de 471 sur 500

CIRCUITS
KiHebrew Minnesota. 32 F. Howard Wash­

ington. 29 Yarstrzemski Boston. 27. F 
Robinson Baltimore, 22. Mantle. New York 
20 Conigliaro. Boston. 20

1*01 NTS PRODUITS
Yastrzemski. Boston 79. Killebrew Min­

nesota. 79. F Howard. Washington. 71 Coni­
gliaro. Boston, 67. F Robinson. Baltimore. 
64

LA M K CHS 
10 DECISIONS

Horlen Chicago. 13 3. 813 Sparma. Dé­
troit 12-4 750 Merritt, Minnesota. 9-3.
750. Lonborg. Boston. 16-6. 727. MctîlothÜn 
Californie. 10-4. 714

LIGUE NATIONALE

UNE REVANCHE POUR 
GOLDEN BLEND?

Player Club GABRHPts
Staub Htn 105 387 46 136 351
Clemente Pgh 106 413 75 142 344
Cepeda St L 109 415 70 141 940
Flood St L 89 353 43 116 329
Aaron Atl 107 418 84 135 323
Hose Cm 102 406 68 130 321
T Davis N Y 111 421 56 134 318
Gonzalez Phi 99 323 50 102 316
K Allen Phi 111 420 83 131 .312
McCarver St.L, 99 343 52 107 312

Dagenais en tête
Denis Dagenais, des Olym- Natif d'Ottawa, le champion 

Piques de Sherbrooke, a rem- tirait de l'arrière par 17 points 
porté le championnat des à un certain moment, durant 
compteurs de la Ligue de ia saison, sur Ron Ward, des 
dusse du Quebec, avec 99 Athlétiques de Drummondvil-
pomts^________________ _____ le. mais Dagenais a fourni un

! effort suprême au cours des 
1 trois dernières rencontres 

particulièrement pour termi­
ner six points devant Ward

Parent à 
Philadelphie

PHILADELPHIE La 
rection des Flyers de L... 
ladelphie. de la Ligue Nationa­
le de hockey, a annoncé qu el­
le en était arrivée à une 
entente avec les gardiens de 
buts Bernard Parent et Claude 
Cyr pour la saison 1967

Les termes des contrats 
n'ont pas été révélés par les 
Flyers, l’une des nouvelles 
équipes de la LNH

di-
Phi-

CIGARETTES

EXPORT
BOUT UNI 
ou FILTRE

rRÉGULIÈRES ET “KING'3

J'AVAIS UN
COMPLEXE D’INFÉRIORITÉ
J'avais 38 ans. J'étais contre­
maître pour une compagnie de 
construction. Depuis des années 
je dirigeais des équipes d'hom­
mes et l'on disait que j'étais sûr 
de moi

Pourtant je savais qu'un com­
plexe me retenait et m'empê­
chait de donner mon plein ren­
dement. C'était dû à mon man­
que d'instruction.

J'étais convaincu qu'avec ma 
compétence et mon expérience je 
pouvais faire plus et gagner plus.

J'ai alors décidé de suivre le 
cours de culture humaine et de 
maîtrise de soi de l'Institut de Per­
sonnalité. Cé fut une révélation. 
J'y ai appri< à corriger certains 
défauts et t' développer certaines 
qualités. Je .- s de plus en plus 
sûr de moi. J'envisage l'avenir 
avec confiance et optimisme. Je 
suis persuadé que je vais faire 
un succès de ma vie

Cet exemple est typique Si vous 
j pensez que ce cours s'adresse

seulement aux instruits, aux ti­
mides, aux jeunes et aux riches 
vous vous trompez. Il aide toute 
personne (hommes ou femmes) de 
18 à 75 ans. la seule condition 
requise est d'avoir l'ambition de 
s'améliorer sans cesse pour réussir 
toujours de mieux en mieux.

C'est un cours pratique conçu par 
Jean-Guy Lebeuf auteur du volu­
me: "Arrêtez d'avoir peur et 
croyez au succès". C'est un cours 
de qualité recommandé depuis 
1954 par plus de 10,000 gradues 
et enthousiastes.

Pourquoi ne pas consacrer seule­
ment une soirée de votre vie à 
en juger vous-même la méthode 
et les résultats? Soyez des nôtres 
venez assister à une démonstra­
tion gratuite mardi le 15 ou 
mercredi le 16 août à 8h p.m., à 
l'Institut de Personnalité au Palais 
du Commerce, suite 219 (entrez 
par 1600 rue Berri et prenez 
l'ascenseur). Pour obtenir un dé­
pliant gratuit signalez 842-8186.

(IKCUITS
\aron Atlanta. 29 Wynn. Houston. 29 
Hart, San Francisco, 26. Santo Chicago. 25 
Perez Cincinnati, 22

POINTS PRODUIS
Cepeda, St Louis. 89 Wynn Houston. 87 

Hart, San Francisco. 80 Clemente Pitts­
burgh 76 Perez. Cincinnati 76 Santo. 
Chicago, 76

LANCEURS 
1» DECISIONS

.Jarvis, Atlanta 13-4 765. McCormick, San
Francisco, 15-5. 750 Hughes St Louis, 11-4 
733; K Johnson Atlanta. 12-5 706 Veale 
Pittsburgh, 12-5. 706

AUJOURD'HUI 
LANCEURS PROBABLES

I .Hi CE NATIONALE
New York Cardwell 3-8 et Fnsella 1-1 

à Philadelphie Running 13-9 et G. Jackson 
2-3 2. soir

Cincinnati Nolan 9-5 à Pittsburgh Sisk 
9-9. soir

San Francisco Perry 8-14 à Atlanta 
Niekro 8-5. soir

Chicago Nye 9-8 a St Louis Washburn 
7-5. soir

Los Angeles Osteen 13-12 à Houston Wil 
son 8-8, soir

IJGl F. AM ERR AINE
Minnesota Perry 4-5 à Californie Sim 

nums 1-0. soir
Kansas City Nash 10-11 et Dobson 7-6 ou 

Odom 3 4 à Chicago Klages 0-2 et Wood 
3 2. soir

Cleveland Williams 2-1 à Washington 
Moore 7-10, soir.

Baltimore McNally 6-7 à New York Stott- 
lemyre 11-10 soir

Detroit Sparma 12-4 a Boston Morchead 
1-2. soir

HIER
l JG CK NATIONALE

New York k Philadelphie 8 05 p m 
San Francisco a Atlanta 8 05 p m 
Cincinnati à Ihttsburgh H 05 p m 

Chicago à St-Louis. 9 p m 
Seules parties a l'affiche

L’exploit établi par Timely 
Knight, samedi dernier à Blue 
Bonnets, ne demeurera pas 
sans écho, puisque le secré­
taire des courses Bill Slack 
a bien l'intention d'opposer à 
nouveau le rejeton de Good 
Time, nouveau détenteur du 
record canadien avec un mille 
en 1:58.1, à l'excellent Gold­
en Blend.

Dans l'espace d une semai­
ne. Timely Knight a pris la 
mesure de son adversaire à 
deux reprises. Vainqueur en 
deux minutes le 6 août à la 
piste de Québec, il avait à 
nouveau raison de Golden 
Blend, samedi dernier, en rem­
portant les honneurs de TAm- 
ble Laurentien de façon étour­
dissante.

Slack est à mettre sur pied 
une course invitation, riche 
d ur. enjeu de $10.000. afin 
de permettre aux deux puis­
sants ambleurs de se mesurer 
à nouveau L’épreuve devrait 
tenir la tête d'affiche du pro­
gramme de dimanche prochain

Les amateurs seront donc 
servis à souhait, puisqu’on 
plus, la prochaine fin de se­
maine donnera lieu à la deu­
xieme tranche de la série 
Can-Am et un amble-préfé­
rés de grande classe, vendre- - 
di. et au Trot Montréal, sa­
medi.

Six excellents jeunes am­
bleurs seront à nouveau dans 
la lutte dans la série Can-Am. 
vendredi, alors que Walvis 
Bay sera en quête d’une autre 
victoire Vainqueur en 2:10.2 
la semaine dernière, il affron­

tera les mêmes adversaires, 
soit McByrd, Armbro Huck, 
Horation Hanover, Swing EJasy 
et Dancers Boy.

Dans la même soirée, il 
est à prévoir une lutte ser­
rée dans un amble-préférés, 
qui verra Blaze Pick dispu­
ter la victoire aux Sharp N 
Smart. E’lying Raid. Score 
Time. Baron Adios. Meadow 
Lenco et Andy’s Son. Samedi 
dernier à Greenwood. Blaze 
Pick a pris un nouveau record 
à vie. disposant de HA. 
Meadowland en 2:01.2.

Par ailleurs, les trotteurs 
seront à l’honneur samedi soir, 
alors que sera présenté le 
Trot-Montréal, d’un enjeu de 
$10.000 ajouté. Parmi les 34 
éligibles, on prévoit que Danny 
Song A., Nevele Dell, Nifty 
Speed. Speedy Man et Van’s 
First, seront parmi les par­
tants.

Entre-temps, le programme 
de ce soir présentera une 
épreuve principale, qui verra 
St-James Street favori pour 
triompher de Quick Kid, Blos­
som Time, Gay Parader, Cag­
ney Hanover et Key Pebble 
La bourse sera de $3.000.

MTTTm
MALMOE. SUEDE Tom 

Bogs. 165. du Danemark a 
triomphé de Milo Calhoun, 163, 
de la Grande-Bretagne, en 10; 
Bob Hoegberg, 157‘z, de la 
Suède, a disposé de Gordon 
Lott. 155. de Savannah, Ga., 
en 10.

LE

SPORT
CHEZ LES

JEUNES
L’avenir est aux jeunes, et nulle part cette maxime ne fut 

démontrée plus clairement peut-être qu’aux récents Jeux 
panaméricains, à Winnipeg, dans les disciplines de la nata­
tion... Des jeunes de 14 à 16 ans, garçons et filles, y com­
pris notre gloire nationale. Elaine Tanner, ont éclipsé plu­
sieurs marques mondiales et récolté des médailles d’or à la 
douzaine

Ces performances s'expliquent assez facilement en nata­
tion, lorsqu'on sait l'entraînement excessivement rigide au­
quel doivent s'astreindre les nageurs de compétition Et il 
semble qu’à quelques exceptions près, seuls les plus jeunes 
ont le courage de persévérer, justement parce qu’ils n’ont 
pas tellement d’autres préoccupations extérieures

•
L'équipe qui représente le Québec aux prochains cham­

pionnats canadiens de golf junior, à Toronto à la fin du mois, 
a été choisie... Il est quand même décevant de n'y retrouver 
aucun Canadien français dans le quatuor... Serait-ce que nos 
clubs n’accordent pas toute [ attention nécessaire à leurs 
meilleurs jeunes?... Soulignons toutefois la présence sur le 
quatuor de Joe Horn. 17 ans. un Indien de Caughnawaga qui, 
selon les experts, excelle dans la compétition au trou, et 
pourrait bien être le premier Québécois à décrocher la cou­
pe d’argent Pepsi-Cola, attribuée au champion junior du Ca­
nada.

Parmi les jeunes espoirs de demain, on relève les noms 
de Daniel Talbot, 14 ans. de Beloeil. Paul Marier, 15 ans, de 
Beauharnois, et Guy Fabre. 16 ans, de St-François... Tous 
trois ont été choisis sur l’équipe provinciale de 10 joueurs 
qui affronte l’Ontario à Québec dans une rencontre annuelle 
amicale

•
Guy Rousseau, le frère aîné de Bobby, du Canadien, et 

membre de la célèbre famille de Saint-Hyacinthe, revient 
dans les manchettes, cette fois après sa nomination au poste 
de pilote des As de Québec, de la Ligue de hockey provincia­
le junior . Guy, ancienne étoile des As senior’ a fait les 
merveilles comme directeur général des premiers Jeux d’hi­
ver du Canada Les jeunes qui joueront sous ses ordres ne 
pourront que bénéficier de son expérience et surtout, de sa 
grande compréhension de la jeunesse actuelle.

•
La ville de Québec darne le pion à Ottawa à l’occasion de 

la présentation de l’omnium junior du Québec ces jours-ci. . 
On y retrouve la majorité des étoiles junior du pays, ainsi 
que plusieurs vedettes internationales, qui se rendront ensui­
te dans ta Capitale fédérale y participer à l’omnium du Com­
monwealth. un projet du Centenaire présenté à l’occasion des 
championnats junior du Canada.

•
Jocelyne Bourassa, de Shawinigan. malgré ses 20 ans seu­

lement, ne se laisse nullement intimider par le renom des 
vedettes internationales qu elle affronte depuis quelque temps 
lors de tournois de golf... Elle l’a démontré récemment en 
Ontario en tenant tète aux professionnelles américaines, lors 
d un tournoi pro-amateur, et ensuite en Angleterre, où elle a 
eu raison des meilleures golfeuses britanniques de son age.

G P Moy Dlff
St-Louis 71 44 617
Atlanta 61 51 545 8'*
Chicago 64 55 538 9
Cincinnati 62 54 534 9G
San Francisco 60 55 522 11
Philadelphie 57 54 514 12
Pittsburgh! 54 60 474 16‘t
Iats Angeles 50 63 442 20
New York 46 66 411 23 G
Houston 47 70 402 25

t.l<a:K AMKKICA1NK

Minnesota a Californie II p ni 
Baltimore a New York. 8 p m 

Seules parties à I affiche

G P Mov Diff
Minnesota 62 50 554
Chicago 61 50 550
Detroit 62 52 544 1
Californie 62 53 539 1W
Boston 60 53 531 2G
Washington 58 58 500 6
Cleveland 54 62 466 10
New York 50 62 466 10
Baltimore 50 63 442 12l*
Kansas Oty 50 66 431 14

LOUEZ
UN AUTOBUS

Pour vos excursions sportives., pèlerinages, 
congrès, visites industrielles et l'Expo ...

LA Cli DE TRANSPORT 
DES LAURENTIDES LTÉE

10,229 rue Armand Lavergne 

Montréal-Nord Tél.: 321-781 1

CARTES PROFESSIONNELLES ET D’AFFAIRES
À CANADA DACTYLOGRAPHE INC

vous y tfouverei dactylographes, machines 6 
calculer, â photocopier. 6 ad litionner, à diç 
ter. duplicateurs, horloges de temps, salles 
de montre spacieuses de meubles de bureau 
etc etc . en somme

1917 1967

TOUT POUR LE BUREAU
914 ST-ALEXANDRE 861 5771 

St ATIONNEMENT

BREVETS P INVENTION

Brevets d’invention
MARQUES de COMMERCE
Marion. Robic & Robic

ci-devant 
Marion & Marion

2100, rue DRUMMOND 
Montréal. 25 288-2152

ÉLECTRICIEN

Encouragez 
nos annonceurs

Entrepreneur-électricien

lean K. Malouf Inc.
Entretien - Réparations

RA.1.9630
A305. 25 ave. Rosemont
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Grâce à l'Expo

Les Olympiques 
sont maintenant
Avery Brundage, président 

du Comité international des 
Jeux olympiques, a déclaré 
hier que grâce à l'Expo 67 le 
Canada se trouve maintenant 
en meilleure posture pour né­
gocier la tenue éventuelle en 
ce pays des Jeux olymoiques.

Il a exprimé cette opinion 
au cours d'une conférence de 
presse à l'occasion de sa visi­
ted l'Expo

Toute négociation future du 
Canada pour obtenir les Jeux 
sera renforcée "du fait que 
vous vous êtes acquittés de 
l’Expo avec une telle distinc­
tion.

Tout a été mis en oeuvre 
avec dignité et intelligence et 
sans commercialisation '

Il y a aussi un autre moyen 
d influencer le Comité Mont­
réal devrait chercher "à 
obtenir dans cette ville des 
championnats internationaux, 
puis mettre les organisateurs 
des championnats au courant 
de ce que cette ville est en 
mesure d 'offrir

"Comme je l'ai mentionné 
au maire Drapeau, il faut 
parfois qu'une ville inscrive 
sa condidature une demi-dou­
zaine de fois avant d'obtenir 
les Olympiques. "

Lan dernier, le maire de 
Montréal Jean Drapeau s'est 
rendu à Rome où le Comité se 
réunissait dans l'espoir d'ob­
tenir les Jeux olympiques 
1972 C’est Munich qui les a 
obtenus

Les Castors visent 
Lin premier gain
Les Castors de Montreal 

joueront leur troisième et der­
nière partie hors concours de 
la saison demain soir

A cette occasion ils affron­
teront les Charter Oaks 
de Hartford à Verdun à 5:30 
p m

Les Castors ont perdu deux 
parties serrées aux mains des 
Rifles de Toronto, aux comp­
tes de 24 20 et 21-13 et en­
tendent bien gagner contre 
contre Charter Oaks, demain.

Un éclaireur des Castors 
s'est rendu voir jouer le 
Charter Oak lors de sa der­
nière partie hors concours et 
a filmé cette joute. L'instruc­
teur des Castors et les jou­
eurs ont longuement étudié ce 
film et attendent les joueurs 
du Charter Oaks de pied fer­
me.

Il serait question actuelle­
ment d'engager Gino Beretta. 
ex-Alouette, pour exécuter les 
bottés de placement seule­
ment

LE TOURNOI DE GOLF DE 
LA CHAMBRE DE COMMERCE
C est jeudi prochain, le 17 
août, qu'aura lieu, à Lachute. 
le tournoi de golf annuel de la 
chambre de commerce du dis­
trict de Montréal. Voici une 
liste de ceux qui se sont ins­
crits jusqu'à maintenant :

8 Paul La frame. Roland Pouliot Gaston 
Lapaime. Gaston Gauthier

9 00 A Devereaux Maurice Langevin. K.A 
Limen

9 06 Marcel Legault. Yvon Maloney Ger 
main Nepveu Guy Hébert

9 12 Claude Vidal Franklin Lève!Ile Jac­
ques Martel Adrien I^iuzon

9 18 Rene Brossard, Jean Hebert Victor 
Roussel. Gerard Carrier

9 24 Gerard Martin Florent Tranchemonta- 
gne. Gerard Gagne Gerard Desjardins

9 30 lierre Faquin Donald Bilodeau Mar 
cel Camirand. Yves Aubry

9 36 Jean-Paul Bourgon. Henri Isabelle 
Félix Grenache. Roger Robitailie

9:42 François LaSalle. Aurele l^croix
Jean Paul LaSalle. Fernand Keroack

9 43 Julien Benoit. Jacques Senecal Pierre 
Bedard Georges-Henri Parent.

9 54 Yves Rinfret. Placide Libelle Richard 
Moranville

10 00 Jean Louis Robitaille. Louis-Philippe 
Savard Henri Ricard. Gilles Boyer

10 06 Jacques I«évesque. Pierre Marozain. 
Marc Femet Louis Morin

10 12 Rosaire Desnoyers Ftienne Trudeau 
Andre Roy. Normand Duval

10 13 Ronald Daoust. Louis-Philippe Bou­
chard. Roger Fillon. Gilles Besner

10 24 Luc Plamondon Louis Robert Denis 
Ouellette Robert Rives!

10 30 Arthur dePalma Albert David. Jean 
Clermont. Guy Crevier

10 36 Ernest Chénier Lionel Gascon

10 42 Adolphe Leduc. Paul Martin A L 
Regimbai Jim Graham

10 48 Rene Leveille Jean Baker

10.54 Raymond Reid Paul Kost Gaston 
Pelletier Jean-Marie Perreault

11 00 Benoit Benoit. Gaston Bertrand Ray­
mond Pnmeau. Paul-E Carrière

Il 06 Bernard Coupai Anthime Bergeron 
Georges Vanasse Jean Peloquin

11 12 Rene Bourbonnais Paul Moreau Phi 
lippe Cloutier. Gérard Gauthier

11 18 Gilles Perron Aime Implante Roch 
Gohier. Yvan Montcalm

11 24 Armand D Valois Jules Dupre. Er­
nest Provost Maurice Archer

11 30 Rosaire Archambault. Edmond Ar­
chambault. Jean Duquel Charles Douce!

11:36 Zotique Lespérance. Jacques Ville- 
neuve

11:42 Paul Noiseux. Bernard Gratton. Pier­
re Proulx Guy Achim

11:48 Andre Leroux. Tancrède Sicard Hen­
ri Leblond

11 54 Pierre Ranger. Fernand Turgeon 
^lerard Lebeau. Luc Cloutier

12 00 Antonio Fioco. Bernard Enright. Ghis- 
lain Arsenault. Lucien Gagné

12 06 Jacques Desehènes. Georges Moüni. 
Roger Carbonneau

12 12 Andre R Gagne Gérard Beaulieu. 
Jean-Claude Delà grave Gordon V eiders

12 18 Louis Maltais Lucien Lifortune 
Francis Lavoie. Gabriel Renaud

12 24 Bernard Tailleur Claude Grégoire 
Marcel Payette. Emile Bouchard

12:30 Pierre Gratton. Paul Dumas. Gérald 
Drain ville. Serge Brunet

12 42 Julien Savignac. Pierre Gendrou 
Pierre Racette. Yvon Bonin

12 48 François Brault Rolland ('ôte Gé­
rard Des jardins Jacques LaRivière

12 54 Gilles Tessier Vincent Remillard 
Hughes Perron. Berthold Brisebois

13 00 Robert Jacques Richard Séguin Paul 
Hébert. Carmin Graveüne

13 06 Guy l^iurin Raymond Lavoie. Hervé 
Belzile Jean Des Rosiers

13 12 Donat Sicotte Camille Archambault 
Yvon I^arocque Paul La framboise

13 18 Paul Martel Jean Louis Rameau. An 
dre Lapointe

Si vous êtes intéressé à ce 
tournoi et que vous êtes mem­
bres de la Chambre - car seuls 
les membres sont admis - 
vous n’avez qu'à communiquer 
avec Monique Leduc. 844- 
3041; elle se fera un plaisir 
de vous donner les renseigne­
ments désirés.

Le Coupe Wightman 
aux États-Unis

Cleveland iOhio) Les Etats- 
Unis ont conservé la Coupe 
Wightman de tennis pour la 
huitième année consécutive aux 
dépens de la Grande-Bretagne, 
son traditionnel adversaire, 
dans la 39ème édition de cette 
compétition féminine.

Fin effet, l'Américaine Nan­
cy Richey a remporté hier le 
premier simple de la troisiè­
me et dernière journée de l'é­

preuve aux dépens de l’Anglai­
se Virginia Wade 3 6 8 6 6/2 
pour donner à son équipe l'a­
vantage insurmontable de 4 
victoires à 1

La Coupe étant disputée an­
nuellement en sept matches, 
les Américaines 1 emportent 
donc d ores et déjà bien qu’il 
reste un autre simple et un 
double à jouer.

ANDERSON SE TUE
DANS UN

LONDRES - Le coureur bri­
tannique de classe internatio­
nale Bob Anderson. 20 ans. est 
mort hier dans un hôvital de 
Northampton quelques heures 
après avoir été accidenté à 
bord de sa "Brabham de for­
mule un sur le circuit de Sil- 
verstone, où il se préparait 
pour le Grand Prix du Canada

DERAPAGE
qui doit se tenir la semaine 
prochaine Anderson, qui es­
sayait un moteur révisé, tour­
nait depuis une quinzaine de mi- 
mutes sur la piste rendue hu­
mide par une pluie récente, 
lorsque sa voiture a dérapé et 
s'est écrasée sur une borne 
de béton. Il était marié et pè­
re de deux enfants.

au Canada 
possibles

A Winnipeg
"Les rapports sur la façon 

dont le Canada a organisé les 
Jeux panaméricains à Winni­
peg sont généralement favora­
bles et cela aide le Canada. " 
a dit M. Brundage.

Deux dangers que les Olym­
piques cherchent à éviter à 
tout prix sont "l'ingérence 
commerciale et politique "

Les Olympiques sont deve­
nus tellement importants "que 
les politiciens désirent sen 
servir à leurs propres fins 

"Nous n'avons pas d'argent, 
nous ne disposaons d'aucune 
armée ni d'une force policiè­
re.. c'est donc difficile pour 
nous de résister à ces genres 
de pressions Pourtant, il le 
faut."

Honnetèté
Il faut également se mon­

trer d'une extrême vigilance 
devant les amateurs qui ont 
tendance à côtoyer le profes­
sionnalisme. "Si le sport n'est 
pas pur et honnête, on court 
au désastre ”

Le pire danger qui menace 
les Jeux olympiques, de l'avis 
de M Brundage. est “le sport 
par équipes et je crois qu'on

devrait les rayer complète­
ment des Jeux."

Il n'a pas spécifié la caté­
gorie de compétition qu'il 
voudrait rayer, mais a ajouté 
que "l'athlétisme, le canota­
ge. l'escrime la lutte et la na­
tation sont relativement nets "

Dahlstrom
champion

SOUTH MARCH, Ont Clin­
ton Dahlstrom. de Calgary, le 
qualifie d'heureux hasard, et 
ses adversaires au champ de 
tir Connaught auraient bien 
aimé s'en procurer eux aussi 
de ce genre de hasard.

Hier. Dahlstrom a mis dix 
balles consécutives dans le 
noir, et ce d une distance de 
900 verges, pour remporter 
le match Alexander of Tunis 
au championnat de tir de l'As- 
cociation canadienne des ti­
reurs
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Les 14e Jeux Olympiques des Parcs de Montréal se dérou 
leront aujourd'hui et demain au parc Jarry. Les épreuves 
d athlétisme auront lieu ce soir à la piste du parc, à sept 
heures. En cas de pluie, ces épreuves se dérouleront 6 la

même heure demain Toutes les courses de natation auront 
lieu, beau temps mauvais temps, à la piscine du parc Jarry 
mercredi, le 16 août, de 9 heures à 5 heures.

DÉJÀ LA 
NEIGE
CANBERRA Le français 

Bernard Orcel. 22 ans* a rem­
porté la première manche du 
slalom spécial de Thredbo Cup 
disputée hier Cette épreuve 
est l une des deux manifesta­
tions FIS inscrites au pro­
gramme de ski australien. Les 
chutes abondantes de neige 
avaient fait craindre que le 
slalom spécial ne soit ajourné 
d'un jour ou deux, mais ü n'en 
a rien été.

L'Américain Jim Heuga 
s'est classé second, et l'Au­
trichien Herbert Hurb. troi­
sième.

Le parcous comportait 56 
portes pour une dénivellation 
de 150 mètres environ.

La slalom géant, qui était 
prévu pour aujourd'hui a été 
reporté à demain

PILIC ET 
SATANA 
GAGNENT

Dans les deux premiers 
matches du tournoi-rotation 
de tennis de Québec, hier, 
le yougoslave Nicola Pille et 
l’Espagnol Manuel Santana ont 
tous deux triomphé.

Pille a battu Jaideep Muker- 
jea au compte de 6-3. 4-6. 
et 6-3 tandis que Manuel San­
tana a facilement défit Mike 
Belkin en deux sets d'affilée 
de 6-0 et 6-3.

L’Alberta
l’emporte

SASKATOON L équipe d M- 
berta, grâce à une performan­
ce de 78, soit trois au-dessus 
de la normale, de la part de 
Coreen Brunham, de Calgary, 
a remporté hier le champion­
nat canadien de golf féminin 
junior par équipe.

Agée de 17 ans seulement, 
Mlle Brunham a terminé les 
36 trous du tournoi avec une 
fiche totale de 160 Sa parte­
naire Heather Munro d'Edmon­
ton a fait le parcours en 171 
coups, donnant ainsi à l'équi­
pe un grand total de 331, de­
vançant l’Ontario par six 
coups.

L'Ontario a gagné le cham­
pionnat par score net avec 303. 
et l'Alberta et le Manitoba ont 
terminé sur un pied d'égalité 
avec 305. Manitoba a fini troi­
sième dans la compétition gé­
nérale, avec 341.

BASEBALL
LIGUE NATIONALE

PITTSBURGH 4 
CINCINNATI 3

Cincinnati 100 001 100-3 3 0
Pittsburgh 100 000 03x-4 7 3
Nolan. McCool 8. Abmiathy H et Pavletich; 

Veale, Face 9 et J May Sanguillen 9 G 
Vraie 13-5 P Nolan 9-6

LIGUE AMERICAINE

NEW-YORK 5 
BALTIMORE 4

Baltimore 000 001 12<M 7 0
1 New York 0U0 030 20x-5 7 0

Dillman. Richert 5. Miller 7 e! Etrhebar 
ren Barber Monbouquette 7 et Gibb* G 
Barber 8-13 P Dillman 5-7

L’HISTOIRE DES MINI-OLYMPIQUES"Quand on est chanceux et 
les autres ne le sont pas, c'est 
là que ça compte." a déclaré 
le géologue âgé de 42 ans

Mais on se demande si c'est 
vraiment la chance qui lui 
a assuré, au cours d une se­
maine entière de compétitons. 
le championnat canadien des 
fusils de petit calibre, la vic­
toire dans le match DCRA de 
l'FJxpo 67, le championnat des 
1.00 verges et enfin l'Alexan­
der of Tunis.

Cette dernière compétition 
marquait la mi-chemin dans 
les compétions Connaught au 
grand total des points

FELLETIN Au terme 
d'une magistrale échappée de 
60 kms, Désiré Letort, déjà 
4èrne du Tour de F’rance, a 
brillamment confirmé ses qua­
lités en remportant hier le ti­
tre de champion de France de 
cyclisme professionnel sur 
route sur le circuit de F’elle- 
tin 9 km à parcourir 30 fois, 
soit 270 kms.

La victoire de Désiré Le-

Depuis quatorze ans déjà, 
le service .des parcs de la 
ville de Montréal organise 
chaque été. vers le milieu 
d’août les Jeux Olympiques 
La première manifestation de 
ce genre avait lieu le 18 août 
1954, au Stade de l'Univer­
sité McGill, sous la présiden­
ce de monsieur Claude Robil- 
lard. alors directeur des 
parcs. Quelque 411 jeunes 
participaient aux épreuves de 
piste et pelouse, et le dis­
trict no 8 remportait la vic­
toire avec appoints.

se dure et rendue encore plus 
difficile par de nombreuses 
averses.

Avec beaucoup de clair­
voyance et d'audace, Letort 
s'est échappé au 212ème ki­
lomètre d'un peloton groupant 
les principaux favoris - à 
l'exception de Pingeon qui 
avait abandonné après une chu­
te - et a réussi à franchir 
la ligne d'arrivée détaché mal-

Chaque année depuis un nom 
bre toujours croissant de jeu­
nes se présentent aux épreu­
ves préliminaires leur don­
nant ainsi la jxissibilitt' de 
représenter leur district aux 
Jeux Olympiques.

Jusqu’en 1964, tous les par­
ticipants étaient classés selon 
leur grandeur F',n 1965. on 
établissait un classement se­
lon l'âge et on obtenait les 
catégories suivantes Atomes 
(7 ans et moins) Mouches (8 
et 9 ans) Moustiques (10 et 11 
ans) Benjamins (12 et 13 ans) 
et Cadets (14 et 15 ans) La 
même année, l'optique dans 
laquelle se déroulaient les Jeux 
Olympiques était quelque peu 
modifiée. F',n effet, on décidait 
qu'aucun enfant ne participe­
rait à plus de trois épreuves 
y compris le relais Par le 
fait même, on éliminait l'athlè­
te de la journée et le but véri 
table des Jeux Olympiques 
était atteint, à savoir un mê­
me intérêt pour tous, partici 
per aux Jeux Olympiques

Lan dernier, (jour la pre­
mière fois, les épreuves fi­
nales de natation faisaient par 
fie des Jeux Olympiques qui 
se déroulaient pendant trois 
soirées consécutives, contrai­
rement à la journée tradi­
tionnelle des Olympiades que 
nous avions depuis douze ans

TORONTO Les Rifles d*' 
Toronto de la Ligue Con­
tinentale de football, qui ven­
dredi s assuraient les services 
de l'ancien quart arrière des 
Argonauts de Toronto, Eagle 
Day, ont acquis hier le flan- 
queur Pete Manning, le re­
ceveur favori de Day au cours 
des dernières années Man­
ning et Day onf été retran­
chés de l'augnement des Ar-

Les 14c Jeux Olympiques des 
pares débuteront mardi le 15 
août au parc Jarry a 19 heu­
res On s'attend a ce que plu 
sieurs nouveaux records 
soient enregistrés, tant dans 
les épreuves de piste et pe­
louse qu’en natation

gonauts il y a dix jours en­
viron

OTTAWA Le demi Don 
Gilbert a signe un contrat d'un 
an avec les Rough Riders 
d'Ottawa hier, a peine trois 
jours après que linstructeur 
Frank Clair eut menacé de le 
remplacer Gilbert est le der­
nier joueur a signer son con­
trat avec les Rough Riders

LETORT A RAISON

MANNING REJOINT 
EAGLE DAY

tort, un Breton, ne souffre au- fré le retour de Lucien Ai- 
cune discussion. Elle a été mar qui s'était lancé à sa 
remportée à l'issue d'une cour- poursuite.

La charte à Blue Bonnets
PREMIERE COURSE - A réclamer 
Frysle Rosecroft 5 5 6 5E

Trot 1 mille - Bourse: 81,000

Marty s Last B.
Julian NathanM... 6 
SerenadeM..,MMM 4 
Las h Hanover.M. 8
Live F asL........—. 1
Wendy Lee..,.*,.. 7 
Linden Miss...... 2

6 Fry si e Rosecroft
3 Martys Last B.
4 Serenade

3 
6
4 
8 
1 
7 
2
3.50 2.80

4.40

6
3

2.80
3.90
7.50

1 1 2 1/2
3 2 2 1 1/2 
Ink 3Xnk
4 2 4no
7 4 5 1
6 1 6 11/4
5 1 7 19
8 8

2.09.3 
2.10 
2.10,2 
2.10.2 
2.10.2
2.10.3
2.10.4 
2.14.3

Temps: 32 1.04.3
6 Julian Nathan a 
Piste rapide,

B. Ofité 
P, Caldwell 
M. Turcotte 
P. RoDlllard 
J. Lefebvre
L. Bergeron 
Ck Alken
M. Olngras

1.37.1 2.09,3
fini 3ème place 5lème

F0.75
6.60
7.70

24.45
12.45 
8.50

21.50
7.45

DEUXIEME COURSE - A réclamer - Distance 1 mille - Bourse: $1,000
Good Girl Mlr.». 2 2 1 1 1 1 1 1 1 1/1 2.09 K. Savignac 2.10
Missileman...... 5 5 7 6E 2E 2 2 2 11/4 2.09.1 M. Bergeron F L85
Volo Tide.».».». 3 3 5 4 5 4 3 3 1 1/1 2.09.2 P. Sauvé 21.45
Cornelia Adios.» 8 8 8 6 8 6 7 4nk 2.09.4 C. Poulin 36.45
Mary Volo S»..» 7 7 3 3 3 3 1 5 6 2.09.4 K. Caldwell 5.50
Atwater Scot.»». 4 4 6 7 7 5 1 6 7 1/2 2.11 A. Bédard 26.50
Bordervlew Rosalr6 6 4E 5E 6E 8 7 4 2.12.2 J. Lefebvre 4.40
Cris Emlen»».» 1 1 2 2 4 7 1 8 2.13.1 U Bergeron 17.45

2 Good Girl Mlr 6.20 3.10 2.80 Temps: 31,3 1.04.4 1.36.3 2.09
5 Missileman 3.60 3.30 DOUBLE: 5 -2 Paye: $15.20
3 Volo Tide 5.40 Piste rapide.

TROISIEME COURSE - 67 NW $2,000 - Conditions - Amble 1 mille - Bourse: $1,300
Adios Marcel».» 4 4 2E 2 1 1 2 1 2 1/2 2.07.2 A. Bédard F 2.15
Drummond Chief 3 3 4 4 5 4 1 2 1 2.07.4 A. Veilleux 4.45
HI Hr matité.»».. 2 2 3 3 2E 2 1 3 no 2.08 P. Barkley 7.80
Tarrs End Play.. 5 5 5 5 4 3 1 4 2 3/4 2.08.1 A. Hanna 3.65
Checkit»»»»»... 7 7 7 6 6E 6nk 5no 2.08.3 K. McElroy 16.50
Shadydale Chime 6 6 6 7 7 7 2 6 11/4 2.08.3 R. Savignac 26.50
High Darneau»... 8 8 6 8 8 8 7 1 2.08.4 J. Wiener 4.40
Little Cherry,..» 1 1 1 1 3 5 3 8 2.09 A. Gordon 11.70

4 Adios Marcel 6.30 3.50 2.70 Temps: 31.4 1.06.4 1.37 2.07.2
3 Drummond Chief 4.50 2.90 Piste rapide.
2 HI Hématite 3,90

QUATRIEME COURSE A réclamer - Trot 1 mille - Bourse: $1,100
After Hours.».». 1 1 2 3 4 3 1 1 2 1/4 2.09.2 IL Fillon FLOO
Czar Vonlan.».» 7 7 1 1 1 1 1 2 12 2.09.4 K. Boutlller 36.45
Fred Scott Junior 4 4 4E 4 2E 2X 1 3nk 2.10 J. Labié 30.50
Major Law»».». 3 3 5 5 7 6 2 4 34 2.10 H. Qrandmalson 22.30
Archie Mon »»». 5 5 6 6 6 5 1 5 34 2.10 A. Hanna 11.40
Lord Claire.»»» 6 6 7 7 5 7dls 6 34 2.10.1 A. Bédard 2.65
Leonard Abbey.» 2 2 3 2E 3E 4 1 7dls 2.10.2 M. Turcotte 7.50
Jorl Corbitt».»» 8 8 X8 8X 8 8 8 H. Côté 5.60

1 After Bourse 4.00 ?,.30 2.70 Temps: 31.4 1.04.2 L37.1 2.09,2
7 Czar Vonian 14.90 9.80 QUIN ELLA: 1-7 Paye: $56.30
4 F red Scott Junior 8,70 Piste rapide.

CINQUIEME COURSE - 2, 3, 4 rt 5 ans - Conditions Amble 1 mille - Bourse $1,100
Tulip 6
Brenda Ma< ^..^ 7 
Lucky WalnuUM*. 3 
Prairie Pointer.. 5 
Consul Richelieu 4 
Nova Richelieu». 1 
Eclair Richelieu. 2 
Beverly Handy ». 8 

f Tulip Mlr 
7 Brenda Mac 
3 Lucky Walout

5
4E
3
1E

2 
8
7

10.60

2
1
5
3
6
4 
8 
7

6.70
10.90

1E
2
5
3
6
4
7E
8
6.10
8.60
4.80

1 1 1
1 2 3 4
2 3 3 4
3 4 1 1/2
4 5 4 1/2
1 6 1

7 2.1 A 
1 8e 
Temps: 30,3 
Piste rapide

2.08.3
2.08.4 
2.09 
2.09
2.09.2
2.10.1
2.10.2 
2.11

1.04.1

C. Watters 
G» Crowe 
J. Loba le
G. Ballargeon 
P. Sauvé
B. Côté 
R.E. Bardier
H. J. Lapage

1.34.4 2.08.3

SIXIEME COURSE - 67 NW $1,000. - CD Amble 1 mille - Bourse: $1,100
Meadow Zealand. 
Shellbark.,
Awanda Hanover. 
Indiana Byrd.M 
H e^rK...........
Atom Direct». 
Instmslon »....
R S M»..........»

5 Meadow Zealand 
Shellbark

2 Awanda Hanover

2E
3 5
2 4
8 6
1 1
4 3E
6 7
7 8 
15.60

1
5
4
7
2
3E
X
6X

8.60
13.40

1

2E
4
5 
3
6E
X
DNF
5.70 
5.90
3.70

2 1 
1 3
4 I
5 5
3 .1
6
DNF

1 3 4
2 1
3 1 1/4 
4HD
5 10
6

2.07
2.07.1
2.07.2
2.07.3
2.07.3
2.09.3

Temps: 30.3 
Piste rapide

G. Fillon 
K. .Savignac 
A. Boucher 
R. Caldwell
A. Bédard 
J. Gordon 
J.G. Brosseau
B. Côté
1.33.4 2.07

4.30
12.45 
5.50
3.30

11.45 
F 1.55 
31.75 
41.10

6.80
22.60 

2.65 
51.45 

3.85 
99.60 
4.70 

F 1.85

si vous n avez pas retourné 
votre carte de renouvellement
avant votre anniversaire.
Il vous faut votre nouveau permis dès le lendemain 
de votre date de naissance. Autrement, vous n'avez 
plus le droit de conduire votre voiture...
Tous les permis sont émis de Québec par ordinateur électronique; ceci de­
mande une ou deux semaines Alors, cette carte de renouvellement que vous 
avez reçue par la poste, remplissez la immédiatement et soigneusement, 
RECTO ET VERSO. Retournez-la tout de suite accompagnée d’un chèque visé 
ou d'un mandat à l'ordre du ministre des finances du Québec. N'INCLUEZ 
PAS D'ARGENT

SEPTIEME COURSE - A réclamer - Amble 1 mille - Bourse: $1,000
Mllt£ Esquire>
Mr. Waters»,
Our Duchess.,
Galant One »» 
Santaley.M»...
Quel Bonnay „ 
Fleeting Pick»». 
Deans G aille.,

1 Milts Esquire 
7 Mr Waters 

Our Duchess 
HUITIEME COURSE

1 3 2E IE 1 1 1 12 2.07.9 M. Hé roux
7 IE 3 3 3 2 2 1 1/1 2.07.3 H. Lamarre 3^0
2 4 1 2 2 2 3 1 2 2.08 R, Caldwell F2.20
6 8 6 6 6542 2.08 N. Hardier 3.45
8 5 5 5 5 9 2.08.2 C. Bélanger 0.60
3 2 4 4 4268 1/2 2.08.2 J. Wiener 4.65
5 7 7 7 7 12 7 18 2.10,1 J. Gauthier 44.40
4 6 8 8 8 8 M. Glngras 51.50
8.10 6.50 4.30 Temps; A31.2 1.04.1 1.34.2 2.07.3

10.70 4,70 QUIN ELLA: 1-7 Paye: $73.70
3.10 Piste rapide.

Bordervlew Earl 
Knight Hal.
Belle Wilson.»».
Ray Mlr»».».
Ensign Frost.
Willies A dins»».
H. Harry.
Innerall,.

1 Bordervlew Earl 
6 Knight Hal

3 Belle WUaon

- 67 NW $3,500 - Conditions
1 3 4 4E 3 1 1
6 5 6 6 7 3 Ink
3 4 3 2E 2 1 3 1 1/2
4 2E 2 3 5 1 4nk
8 8 8 8 4 1 5 1 1/2
7 7 7 7 8 6nk
2 111 Ink Too
5 6 5 5 6 1 8

28.50 1 9.50 6.80 Temps;
3.30 3.60 3.10

Distance 1 mille - Bourse: $1,600 
2.04.1 M. Lefebvre 47.85 

R. White 
C. Poulin 
C. Watters 
U Bardier 
R. Barrleau 
A. Velll eux 
M. Munroe 

1.32.1 2.04.129.1

2.04.1
2.04.1
2.04.2
2.04.3
2.04.4
2.04.4
2.04.4

1.0L.2

FL45
6.50

25.45
24.45
7.50 
4.30 
2.55

1 Bordervlew Earl et 6 Knight Hsi en pre­
mière place.
Piste rapid*.

Si deux semaines avant votre anniversaire vous n'avez pas reçu votre carte, 
procurez-vous-en une au bureau des véhicules automobiles, puis retournez-la 
sans plus attendre.

Hâtez-vous ! Sinon, votre permis de conduire sera nu!...

T?
MINISTÈRE DES TRANSPORTS ET COMMUNICATIONS DU QUÉBEC

4>

I «
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CONTRE “L’AGRESSION DES MERCENAIRES” À BUKAVU

Violente manifestation à Kinshasa : 
l’ambassade de Belgique est saccagée

KINSHASA Latmosphere 
demeure lourde à Kinshasa 
après les manifestations d'hier 
matin Des "patrouiles de vi­
gilance'’ ont été constituées 
par le mouvement populaire 
de la révolution" et ont com­
mencé à circuler dans la ville, 
pendant l’après-midi 

A la suite de l’appel radiodif­
fusé lancé par le gouverne­
ment a tous les travailleurs 
des secteurs public et privé, 
leur demandant de reprendre 
leur activité, des groupes de 
militaires contrôlent l'identité 
et procèdent à une fouille som­
maire des passants dans le 
centre de la ville Tous ceux 
dont la présence n'est pas jus­
tifiée par un emploi fixe sont 
invités à circuler 

Hier après-midi le général 
Bangala. gouverneur de Kin­
shasa, et le général Itambo, 
commandant le deuxième grou­
pement de l’armée nationale 
congolaise, ont surveillé sur 
place le ramassage des débris 
de meubles et des papiers brû­
les dans certaines artères du 
centre, cependant que des ca­
mions procédaient a l'enlève­
ment de carcasses de voitures

brûlées On apprend d’autre 
part que la statue du roi Al­
bert. érigée devant la gare de 
Kinshasa, a été abattue par les 
manifestants

Les responsables du Mf’R 
dans la région de Kinshasa se 
sont réunis en fin d après-mi- 
di pour examiner la situation.

L'ambassade de Belgique a 
été mise à sac dans la matinée 
au cours de la manifestation 
organisée dans la capitale con­
golaise, en signe de protesta­
tion contre l’agression des 
mercenaires à Bukavu, par le 

Mouvement populaire de la 
révolution”

Dès que les détails de la ma­
nifestation ont été connus au 
ministère belge des affaires 
étrangères, M. Renate Van Kl 
slande, ministre des affaires 
européennes, qui assure l’in­
térim du ministre des affaires 
étrangères, a convoqué le char­
gé d'affaires du Congo auquel 
il a remis une note de protes­
tation du gouvernement belge

On précise au ministère des 
affaires étrangères, que les 
manifestants ont pénétré dans 
les locaux de l’ambassade de

Belgique a Kinshasa, sacca­
geant tout et brûlant le mobi­
lier sur la voie publique. Le 
personnel de l'ambassade a été 
évacué On ajoute que la mani­
festation avait été préparée 
dès dimanche soir et que ses 
organisateurs, les dirigeants 
du Mouvement populaire de 
la révolution (fondé par le 
général Mobutu), avaient mê­
me laissé entendre que l'ar­
restation des ambassadeurs de 
Grande-Bretagne, de France, 
et de Belgique interviendrait a 
la suite de la manifestation

On ajoute, au ministère belge 
des affaires étrangères que le 
général Mobutu a inspecté les 
locaux de 1 ambassade lorsque 
le calme a été rétabli II était 
accompagné du ministre con­
golais des affaires étrangè­
res, M Bomboko. et du chef 
d'état-major de 1 armée natio­
nale congolaise, le général 
Bombozo

M Pierre Harmel, ministre 
belge des affaires étrangères, 
informé de ces incidents, a dé­
cidé d'interrompre ses vacan­
ces et il était attendu hier soir 
à Bruxelles

Les mercenaires blancs veulent faire 
de Bukavu leur place forte, au Congo

KINSHASA Près de cinq 
semaines après l’avoir quittée, 
les hommes du commandant 
■lean Schramm, le colon-mer­
cenaire de Bruges, tiennent 
de nouveau Bukavu

Bukavu 50,000 habitants 
est située à l’extremitc sud 
du lac Kivu maillon de la chai 
ne des grands lacs qui bordent 
presque toute la frontière 
orientale du Congo. La ville 
s dire sur des presqu'îles 
au bord du lac Klle est ados­
sée a une région montagneuse. 
Au sud, la rivière Ruzizi re­
lie le lac Kivu au lac Tanga­
nyika A Test c’est le Ruanda. 
C’est d'ailleurs en territoire 
ruandais, a Kamembe, que se 
trouve I aéroport de Bukavu. 
et il est nécessaire de passer 
la frontière pour prendre 
l’avion

Au moment où les merce­
naires reprenaient Bukavu, où 
Schramm parait vouloir tenir 
un certain temps, on faisait 
à Kinshasa plusieurs supposi­
tions:

Schramm et ses hommes 
prennent Bukavu pour fuir plus 
facilement vers le Ruanda Le 
gouvernement mandais mem­

bre du "groupe des dix” d’Afri 
que centrale et orientale, a af­
firmé qu'il ne tolérerait aucun 
mercenaire sur son territoire. 
S’il y entrait de force 
Schramm poserait un problè­
me international.

Les mercenaires pensent 
fuir, via Bukavu. vers Uvira 
et l'Angola, et de la. peut- 
être, vers la Rhodésie Dans 
ce cas. il leur faudra tra 
verser tout le Katanga (1500 
km par la route) et les chas 
seurs-bombardiers fournis au 
Congo par I Kthiopie, basés à 
Kamina. sont prêts a interve­
nir

Schramm est entn 
kavu pour y rester et 
ser les troubles au 
C'est l’hypothèse à laquelle 
on paraît accorder le plus 
de crédit. Reste a savoir si 
le colon-mercenaire, que ses 
hommes appellent volontiers 
“tète de cochon a les moyens 
matériels de le faire Selon 
de sérieuses indications, il 
disposait a Kasese de 3,000 
hommes, volontaires ou con­
traints dont 180 Belges, 140 
Français, 1,500 ex-gendar­
mes katangais. des anciens

Bu- 
favori- 
Congo.

simbas. des villageois "mo­
bilisés . des otages

De ce nombre il faut sous­
traire les hommes tués au 
combat, les ex-gendarmes fu­
sillés à Puma pour insubordi­
nation et les otages libérés

Kn face, l'armée nationale 
congolaise compte 50,000 hom­
mes dont 15,000 disponibles 
pour marcher sur Bukavu 
D’autre part, après un malen­
tendu assez bref entre Kinsha­
sa et Washington, les Améri­
cains ont accepté de remettre 
un appareil "(130 a la dis­
position de LA N C pour lui 
faciliter le transport des trou­
pes.

On reste très discret sur 
l’importante des renforts 
acheminés vers Bukavu. On 
peut seulement supposer que 
les renforts aériens débar­
quent au nord et au sud de la 
ville. A l’ouest les deux co­
lonnes qui font mouvement par 
la route depuis Kisangani et 
Kindu et que la destruction 
des ponts ordonnée par 
Schramm, a retardées mar­
chent aussi sur Bukavu

Israël : rien 
d'autre qu'un 
traité de paix

JFJUSALKM Nous re­
poussons tout ce qui n'est pas 
un traité de paix. Nous ne 
remplacerons pas le présent 
régime du cessez-le-feu entre 
nous et nos voisins arabes par 
un armistice. la non-belligé­
rance ou quelque autre erzatz 
euphémisme. ou échappatoi 
re’\ a déclaré hier VI, Abba 
hban au cours d une conféren­
ce de presse a Jérusalem.

Ia‘ ministre israélien des 
attaires étrangères a réaffir­
mé avec la plus grande ferme­
té la position de son gouver­
nement face aux problèmes po­
sés par "la guerre des six 
jours"

Nous ne demandons a per­
sonne. a-t-il dit, de servir d in 
termédiaire Nous demandons 
a ( ensemble des membres de 
IONI d’aider les Arabes a 
prendre conscience des réali­
tés et a changer leur disposi­
tion d’esprit. Pour les Ktats 
arabes, le choix est entre deux 
traces de frontières: celui de 
l’actuel cessez-le-feu, et ce­
lui qui pourrait être déterminé 
par des négociations directes 
pour un règlement de paix per 
manent qui assurerait la sta­
bilité et la sécurité pour tous 
les pays de la région. On peut 
être certain qu’au cours de ces 
négociations nous ferons des 
propositions raisonnables".

M Khan a précisé qu au 
>ein du gouvernement des con­
sultations constantes se dérou­
laient au sujet des conditions 
de paix israéliennes. Nous 
savons ce que nous voulons, 
a-t-il souligné, mais nous re­
fusons de l’annoncer et de pu­
blier nos conditions de paix, car 
il est préférable de laisser les 
options ouvertes. Avec chaque 
pays arabe se posent d’ailleurs 
des problèmes spécifiques que
nous sommes prêts à régler
par des négociations directes.
Il doit \ avoir des négocia-
lions de paix même avee le
Liban ear le H juin le Liban
nous a, e n quelque sorte, dé-
clarè la guerre et a dénoncé
l'armistice. Meme si un trai-
te de paix avec le I.ibiin ne dit-
lerait pas beaucoup d< ■ l'armis-
lice ide 19)8. un tel trailé de
Mail être emielu C 'es! pour

Genève: poursuite des discussions sur 
le commerce entre l'Est et l'Ouest

GENKVK Le commerce 
Est-Ouest fera l’objet d’une 
discussion approfondie au 
cours du 5e conseil du com­
merce et du développement 
des Nations unies qui s’ou­
vre aujourd'hui et qui se pour­
suivra jusqu'au 7 septembre, 
ii Genève

La discussion se dévelop­
pera sur la base d’une étude 
du secrétariat de 1'UNCTAD 
(conference des Nations unies 
pour le commerce et le dé­
veloppement! qui vient d’être 
publiée et qui comporte trois 
volets: la croissance écono­
mique et le commerce exté­
rieur des pays socialistes, le 
commerce entre les pays so­
cialistes et les pays en voie 
de développement, le commer­
ce entre les pays socialistes 
et les pays développés à éco­
nomie de marché.

L ordre du jour provisoi­
re prévoit d ailleurs l’examen 
de huit catégories de problè­
mes dont quatre: produits de 
base, produits manufacturés, 
financement sous toutes ses 
formes en relation avec le 
commerce, transports mariti­
mes. lotit déjà l’objet de rap­
ports volumineux de commis­
sions "ad hoc".

Le conseil du commerce ré­
unit 55 pays dont trente en 
voie de développement

Le groupe des "77" 
pays en voie de développement 
qui a joue un rôle important 
jusqu ici dans ce nouvel or­
ganisme des Nations unies 
est passé a 83 membres Des 
délégués de ces 83 pays se 
réuniront à Alger du io au 
25 octobre pour arrêter leur

tactique en vue de la confe­
rence de la Nouvelle Delhi 
D’autre part, la réunion minis­
terielle annuelle de I G.('.D E 
à Paris à la fin du mois de 
novembre permettra aux pays 
occidentaux de concerter eux 
aussi leur attitude en vue des 
assises mondiales du commer­
ce de l'année prochaine.

En raison de ces deux ré­
unions personne estiment les 
observateurs, n’abattera ses 
cartes à la session du con­
seil qui s’ouvre aujourd’hui

nous une question de principe."
"Jusqu’à présent aucun pa\s 

arabe n’a indiqué qu’il était 
prêt a négocier la paix, a pour­
suivi le ministre. Mais il 
faudra bien qu’ils se rendent 
compte que des négociations de 
paix sont préférables pour eux 
au statu quo créé par le ces 
se/ le feu"

Kn tout cas, a déclaré M 
Khan. l’Kgvpte doit se per­
suader que nous ne nous con­
tenterons pas d’arrangements 
semblables à ceux qui suivi 
rent la campagne de 1H5H. ( e
n est pas Israel qui obstrue 
le canal de Suez et le ferme 
a la navigation, c’est l’Kgypte. 
Si le (aire se décide à ouvrir 
le «anal nous ne ferons aucune 
objection. nous demanderons 
seulement que nos navires 
aient le droit de l’utiliser tout 
comme ceux des autres pavs."

Parlant du retour des rétu 
gies en (isjoi danie, le minis­
tre a déclaré qu’il comptait 
rencontrer a ce sujet, dans un 
jour ou deux, a son retour 
d’Amman, M. Niels (iussing, 
envoyé spécial de M. Thant pour 
les réfugiés. "Je pense a-t-il 
dit. que M (îussing a fait part 
au gouvernement d’Amman de 
notre reaction face aux imita­
tions auxquelles se livrent les 
Jordaniens en appelant en par­
ticulier les réfugies a être 
lavant garde de la guerilla 
contre les forces israéliennes, 
lie tels appels sont contraires 
en tous points à l’esprit de 
T avant-garde de la guérilla 
que nous avons conclu. Ils ne 
peuvent, en obligeant Israël 
a prendre de strictes mesures 
de sécurité, que rendre plus 
difficile l’application de cet 
accord

La CIA exercerait des pressions 
sur des dirigeants de la N.S.A.

WASHINGTON M Euge­
ne Groves, président de 

l'Association nationale des

Nouvelle-
A

Ecosse
CEST
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L'indicatif régional pour toute la 
Nouvelle-Ecosse est ‘IGZ. Servez-vous de 
l'indicatif régional pour n os appels 
interurbains: ils seront alors acheminés 
plus rapidement, plus facilement.
En vous servant de l'indicatif régional, 
vous pouvez faire presque tous vos 
appels vous-même. Votre annuaire 
téléphonique contient les indicatifs 
régionaux et des renseignements sur 
la façon de faire vos appels.

Bell Canada

Etudiants américains (N.S.A.
1.7 millions de membres), 

a révélé hier, lors de l’as­
semblée générale annuelle de 
cet organisme que depuis la 
rupture avec la "Central In­
telligence Agency" (services 
secrets des Etats-Unis), plu­
sieurs dirigeants de la N.S.A 
avaient été l'objet de mena­
ces

Sans entrer dans les détails, 
M. Groves a cité le cas du 
vice-président de la N.S.A., 
M Richard Stearns, et celui 
d'un ancien président de l'as­
sociation, M. Philip Sherbur­
ne. M. Stearns aurait été 
réveillé par un agent de la 
C I A. en pleine nuit pour 
s entendre dire qu il ne pour­
rait jamais faire carrière 
dans l’administration améri­
caine M Sherburne, quant à 
lui, aurait été prévenu que sa 
carrière serait ruinée par la 
publication de documents en­
registrés habilement montés. 
M Groves a réclamé par ail­
leurs devant quelque quinze 
cents délégués le retrait de 
la N.S.A. du "Congrès in­
ternational des étudiants" le­
quel a été fondé en 1950 pour 
s'opposer directement à l'U­
nion internationale des étu­
diants communistes". Durant 
quinze années, la Cl.A. a 
versé 3.3 millions de dollars 
à la N.S.A. dans l'intention 
de contrôler les milieux étu­
diants du monde libre En 
février 1967. la revue d'ex­
trême gauche américaine 
■Ramparts" avait fait écla­

ter l'affaire au grand jour et 
provoqué indirectement la 
rupture entre la CI.A. et la 
NSA.

Washington et Moscou règlent les derniers 
détails sur la non-prolifération atomique

GENEVE Rentré hier de 
Washington M William C. 
Foster, délégué américain à 
la conférence du désarme­
ment. a conféré hier avec les 
représentants du groupe at­
lantique les délégués du Ca­
nada. de la Grande-Bretagne 
et de 1 Italie Puis M Foster 
s est entretenu pendant plus 
de deux heures avec M. Alexei 
Rochtchine. représentant de 
I URSS

Ainsi, l'annonce du dépôt 
imminent d’un projet de trai­
té de non-prolifération des

armes atomiques, faite par M 
Foster à Washington, a susci­
té. comme cela était prévisi­
ble. une relance des entre­
tiens privés entre les diffé­
rentes parties, alors que le 
comité des 17 se réunira de 
nouveau aujourd'hui 

Cependant, les observateurs 
notent que jusqu à présent au­
cune confirmation soviétique, 
en provenance soit de Moscou, 
soit de la délégation de l'URSS 
à Genève, n est venue étayer 
Tannonce faite à Washington 
Sans vouloir accorder une im­

portance exagérée a ce mutis­
me qui est assez dans la "li­
gne" de la diplomatie sovié­
tique on semble penser, dans 
les milieux où l'on suit de près 
la conférence du désarme­
ment. que la mise au point d'un 
projet commun pourrait être 
moins facile qu il n avait paru 
!a semaine derniere. Dans ces 
milieux, où Ton se garde de 
tout pronostic inévitablement 
hasardeux, on pense néan­
moins que le projet de traité 
ne sera pas présenté avant 
jeudi prochain au mieux et.

“Chine nouvelle” fait état 
d’une lutte acharnée dans 
huit provinces chinoises

PEKIN Une lutte achar­
née probablement ponctuée de 
violences sanglantes s’est dé­
roulée et se poursuit encore 
dans les provinces du Hou- 
Pei. du Hou-Nan, du Ho-Nan. 
du Kiang-Si. du Setchouan. en 
Mongolie intérieure, dans le 
Chen-si et le Tche-kiang, in­
diquait hier l'agence "Chine 
nouvelle" dans l'un des rares 
bilans de la situation provin­
ciale reproduit par tous les 
journaux de Pékin

L'agence relate l’accueil 
enthousiaste réservé partout à 
la nouvelle de l'avènement du 
comité révolutionnaire de la 
province de Tsing-Hai (l'une 
des plus désertiques et des 
plus militarisées de Chine). 
Les rebelles révolutionnaires 
des provinces citées ci-des­
sus note l’agence s’efforce­
ront d’imiter l'exploit réali­
sé par leurs camarades du 
plateau de Tsing-Hai "Chine 
nouvelle" révèle en outre que 
des comités préparatoires à 
la formation des comités ré­
volutionnaires ont été créés 
au Setchouan, au Kiang-Si et 
au Ho-Nan. L’n comité pré­
paratoire existe depuis plu­
sieurs mois en Mongolie in­
térieure, mais apparemment le 
stade du comité préparatoire 
n'est pas atteint dans les au­
tres provinces et la formation 
de ces comités serait un ob­
jectif majeur pour les maoïs­
tes.

L agence laisse entendre 
aussi que partout où la vic- 
toùe a été remportée ou du 
moins partout où la ligne réac­
tionnaire bourgeoise rencon­
tre une opposition sérieuse, 
les révolutionnaires proléta­
riens sont soutenus par l'ar­
mée. "Chine nouvelle" ne fait 
aucune allusion à la situation 
apparemment grave dans cer­
taines régions du sud-est et 
du nord-est où le stade de la 
"révolutionnarisation" n'est 
pas encore envisagé.

Un vent de lutte par les 
armes s’est levé dans plu­
sieurs régions de Chine", dé­
clare pour sa part le "Pel 
Jin ,lih Pao" (Quotidien du 
peuple) dans un éditorial in­
titulé "que tous s'élèvent con­
tre l’emploi des armes"

L’éditorial rend responsa­
bles de "ce vent de violen­
ce". Liu Chao-chi, désigné 
comme le "Khrouchtchev chi­
nois" et la "petite poignée de 
dirigeants qui en divers pos­
tes suivent la voie capitalis­
te ".

Le Pei Jin Jih Pao publie 
à ce sujet, pour la seconde 
fois la déclaration du comité 
révolutionnaire de Pékin da­
tée du 14 mai. qui interdit no­
tamment tout recours à la vio­
lence sous peine de se voir 
soumis à la justice nationale.

L’éditorial lance un appel 
aux "masses trompées ", tou­
jours susceptibles d'être par- 
données si "elles reviennent 
à la ligne de Mao Tse-Toung ”, 
pour quelles renoncent à 
l'emploi des armes et quittent 
les organisations qui recom­
mandent cette forme de com­
bat.

Les troubles en province, 
auxquels la presse officielle 
fait ainsi allusion, sont dé­
noncés à Pékin par plusieurs 
affiches en caractères géants.

Les E.-Unis prennent 
en mains l'industrie 
aéronautique anglaise

LONDRES “L'industrie aé­
ronautique risque d’être prise 
en charge par les Etats-Unis 
Un plan secret menace les fir­
mes britanniques ”. titre lundi 
sur six colonnes le "Daily Ex­
press".

Le journal ajoute que des 
firmes géantes telles que 
Boeing. Lockheed et General 
Dynamics seraient invitées à 
prendre des parts majoritai­
res dans les entreprises bri­
tanniques. "tout comme certai­
nes firmes américaines ont dé­
jà pris en mains la majeure 
partie de l'industrie automo­
bile du Royaume-Uni ”. La Bri­
tish Aircraft Corporation. Haw­
ker Siddeley Aviation et Shorts 
deviendraient ainsi de simples 
sous-traitants.

dont certaines déclarent no­
tamment: “Vous pouvez faire 
couler le sang, nous ne cour­
berons pas la tête".

D’autre part, une nouvelle 
campagne de slogans géants 
a repris contre Tan Chen-lin, 
ministre de Lagriculture, qui 
se "oit accusé "d’être à la tê­

te des troubles fomentés dans 
les campagnes par les pay­
sans" Plusieurs slogans 
nouveaux attaquent également 
Hsiao-hua. chef du départe­
ment politique de l'armée, 
pour une nouvelle vague d'a­
trocités" dont il est rendu 
responsable

plus probablement, pas avant 
la semaine prochaine

Pour parvenir à un accord 
définitif entre les Etats-Unis 
et l'URSS, il reste encore à 
résoudre certains détails tou­
chant le contrôle de l'applica­
tion du traité et les essais 
nucléaires pacifiques, sans 
oublier les garanties deman­
dées par certains pays, dont 
ITnde.

Sur le premier point, il 
semble de plus en plus cer­
tain que. pour tourner momen­
tanément la difficulté, on 
s'abstiendra d'en parler, 
c'est-à-dire que la question 
du contrôle sera laissée en 
suspens. Cela n'est pas cer­
tain. mais M Foster lui-mê­
me en a mentionné la "possi­
bilité"

Quant aux expériences pa­
cifiques, il nest pas dérai­
sonnable de penser que l'on 
se contentera d'effleurer la 
question dans un préambule 
faisant état des possibilités 
offertes à tous de développer 
leur technologie nucléaire à 
usage pacifique. Enfin, pour 
ce qui est des garanties, une 
solution pourrait être trouvée 
par le biais d une déclaration 
conjointe des puissances nu­
cléaires signataires, offrant 
aux Etats non-nucléaires un 
"parapluie" atomique en cas 
d'agression nucléaire carac­
térisée
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